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NOTRE FOI, NOTRE LANGUE! 


La plupart des députés se prononcent 


contre la politique de H 


L'immigration et l'admission de réfugies au payt tienne 


dans les discussions au fédéral. M. Raymo 


excès du gouvernement au sujet de la guerre. 


mer un ambassadeur canadien au Vatican. 
per André LAFLECHE 


OTTAWA, 9-—Le débat sur l'adresse « ép 14 
théoriquement dés le lendemain de uverture « 1 
lieutenant L.-D. Tremblay, député de Dorchester, et le 
Tucker, député de Rosthern (Sask prononcérer rs d 

urs p tard, le lundi 31 janvic qué d 
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rd Halifax est venu 


Canadiens, le 24 jan- 

à Toronto, au sujet 

tique extérieure du | 

wealth, de »pportunité 

d'u rapprochement entre Îles 
Dominions et la Grande-Breta- 
gne, € f d'une réorientation im- 
périaliste le tre p tique en 
vue de renforcer la situation de 
Empire dans le monde A la 


SERMENT POUR LES | 
CATHOLIQUES DANS | 
LES FORCES ARMEES | 


OTTAWA L'aumônier prin- 
cipal catholique du quartier gé- | 
néral de la Défense nationale de- 
mande à tous les catholiques 
hommes et femmes des forces 
armées de se joindre à la croi- 
sade de prières qu’il vient d'or- 
ganiser afin d'implorer la Pro- 
vidence d'accorder une prompte 
victoire aux alliés. 

Cette “croisade de prières fer- 
ventes et continues pour la paix | Celier de l'archidiocèse de Win- 


par la victoire” comprend un ser-| nipeg, qui a inauguré à Ja radio 
ment par lequel tout catholique, | dimanche dernier une série de 
homme ou femme en uniforme, causeries religieuses durant ] 
s'engage à faire fidèlement | période allouée aux catholique 
chaque semaine, jusqu'à la =, par Radio-Canada M ibt 
de la guerre les actes religieux | Wood prononcera 10 confére 
suivants: assistance à la messe | ayant pour thème “Une nouve 
durant la semaine, réception de: vie”. On peut entendre le dis- 
la Communion, visites au Saint-|tingué conférencier L 
Sacrement, chemins de la Croix, | manche à 1 h. 30 (heu 
récitation du rosaire, et autres|sur tous les postes de Radi 
dévotions. | Canada 
Le Pape a décidé de 
rester au Vatican 
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Les Bermudes ne 
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M. l'abbé Frank Wood, chan- | 


LE 
ailfax 
nt la première place 


se prononce contre les 
On suggère de nom- 


nd 


rs du Trône s'est engagé 
quand le proposeur, le 
econdeur, le capitaine W. A. 
irs, mais ce n'est que trois 

t commencerent l'exposé 
( t entend soumettre 

de ce débat d'une ou de 


Le sénateur 
À. Sauvé est 
décédée 


SAINT-EUSTACHE -— M. Ar- 
Sauvé sénateur, ancien 
le l'opposition conservatrice 


rislative de Qué- 
stre des Pos- 
est mort au début 


1 Ottawa 


a semaine à l'hôpital Notre- 
Dame de Montréal, Il a succombé 
ittaque cardiaque. M. Sau- 


âgé de 69 ans et était à 
depuis quelque temps 


l'hôy Il 
F 


u député du comté de Deux- 
ortagnes à l'Assemblée légis- 
ve en 1908, M. Arthur Sauvé 


fut réélu représentant du même 


comté aux élections de 1912, 
1916. 1919, 1923 et 1927. Il fut 


“hoisi comme chef du parti con- 
ervateur provincial en 1916. Il 
démissionna comme tel, à la suite 


des élections générales provin- 
ciales de 1927 Il démissionna 
aussi comme député provincial 


pour accepter la candidature aux 
élections générales fédérales te- 
nues en 1930, Il fut assermen- 
té comme membre du 
privé et fut nommé ministre des 
Postes dans le cabinet Bennett, 
au mois d'août 1930. Il fut nom- 
mé au Sénat en juillet 1935 et 
démissionna comme ministre des 
Postes en septermbre 1935. 

Né à Saint-Hermas, le ler 
octobre 
poursuivit 
naire de 
l'Université de Montréal. 


ses études au sémi- 
Sainte-Thérèse et à 
Il s'a- 


donna au journalisme à la Patrie, | 


à la Nation et au Canadien. 


Neveu d'Hitler dans 
la marine étatsunienne 
NEW-YORK . Les quartiers 


e“néraux du service sélectif amé- 
le 


ricain rapportent que neveu 
d'Ad Hitler, Patrick Hit- 
le , servira bientôt dans 


américaine. Il avait 


d'abord été refusé par l’armée. 
Il € probable qu'Hitler a su- 
hi avec satisfaction son examen 


qui est sujet britan- 
t arrivé aux Etats-Unis 
Sa mère aui l’accom- 


pagnait est séparée de son mari, 


es 


en 1939 


Alois Hitler, le demi-frère 
d'Adolphe Hitler. 
Le coût de 
la vie 
aurait baissé 
| OTTAWA—Le rapport du Ser- 
te » annonce que 
coût la vie a bais- 
) 3 qu'il était au ler dé- 
€ descendu à 119.0, 
J r, ce qui ra- 


n totale à 18.1 
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| Cliché de la 


“TRIBUNE 
| La cérémonie de l'ouverture de la troisième session de la vingt-et-unième ïiégislature a eu 
|lieu mardi à trois heures de l'après-midi. Le discours du Trône fut lu par le lieutenant-gouver- 
neur, l’hon. R. F. McWilliams. Cette photo fut prise au moment où le lieutenant-gouverneur se 
| prépare à lire le discours traditionnel. Au premier plan on voit le nouveau huissier d'armes, M. 
Henry S. Bennette, portant la masse. 


nd 
| n : | M. À. Laurend hef 
Un status international um je Québec 


(| 1 | 
our | Ecosse et les Galles | MONTREAL — André Lauren- 


| | deau, de Montréal, a été élu 
leader provincial du Bloc Popu- 
laire dans Québec, tandis que son 
| fondateur, M. Maxime Raymond, 
| restait leader du parti au fédéral. 


| LONDRES-—Rhys Davies, membre du parti travailliste, a dit | 
| mardi à la Chambre des Communes anglaise qu'il avait l'intention 
de demander au premier ministre Churchill de riposter à l'acte 


ATRIO 


DIEU ET MON DROIT! 


1874, M. Arthur Sauvé| 


posé par la Russie, en divisant la république soviétique en 16 pe-| 14 Raymond a choisi M. Lau 
| tites républiques ayant le pouvoir de traiter avec les nations étran- | ;sndeau après que les délégués 
| gères. > | au congrès du Bloc Populaire lui 


Il a dit également qu'il deman-|Russie d'accorder l'autonomie à | eussent demandé par résolution 


1 
let le pays de Galles, où la popu- 
lation est be 
rable que dans certaines des ré- 
publiques russes nouvellement 
établies. 


est maintenant en mesure d'en- 
voyer 16 représentants aux con- 
| férences de la paix. 

Par la même occasion, R. Ro- 
|sensen, député du même parti, 
dit au’il demandera au ministre 
| de l'Intérieur, M. Eden, quel a 
été le rôle de l'URSS. lors de 


conseil | dera que le gouvernement étudie | 16 républiques soviétiques. 
| un status semblable pour l'empi-|fait cette déclaration en réponse | parti. La séance était à huis clos. | 


Il a 


re britannique, incluant l'Ecosse|à une question du député tra- 


M. Laurendeau, 31 ans, est se- 


|vailliste Rhys John Davies qui! crétaire général du Bloc et secré- 


aucoup plus considé-|avait demandé au gouv 


ernement 


ide Grande-Bretagne de suivre 


cet éxéiple en accordantla iné- 
me autonomie à l’Ecosse ét au 


La Russie, ajoute Rhys Davies, !pays de Galles. 


“Les modifications qui seront 
apportées à notre constitution, 


| taire de la Ligue pour la défense 

du Canada. Fils du Dr Arthur 
Laurendeau, ancien chef naàtio- 
naliste de Québec, il fut éditeur 
de l'Action nationale, organe 
mensuel des nationalistes qué- 
becois. 


|de répondre M. Attlee, s'inspi- : 


reront des besoins et du carac- 


Itère de notre propre population 


l'enquête sur les mauvais traite- | 


ments infligés par les Japonais 
aux prisonniers de guerre. 


LONDRES -—— M. Clement Att- 
lee, qui représentait le premier 
ministre, a déclaré à la Chambre 
des Communes qu'il est encore 
trop tôt pour déterminer les ef- 
fets précis de la décision de la 


Il y aurait un 
surplus de viande 
au Canada 


| TORONTO--Le président de la 
|Canada Packers Limited, M. J. 
|S. McLean, a déclaré récemment 
qu'au cours des dernières semai- 
nes l'approvisionnement de vian- 
de au pays s'est définitivement 
stabilisé. “De la disette nous 
sommes passés à la période de 
surplus et il y a tout lieu de croi- 


re que la situation demeurera 
telle pour toute la durée de la 
guerre 


“Tout l'espace disponible dans 


les entrepôts frigorifiques est 
comble.” 


L'Eglise protégera 
les travailleurs 


Toutes les cho- 
vie et au 
devraient 
é suffi- 
s d'une 
a déclaré Son 
Francis Haas 
nds Rapids, à l'as- 
sur les ques- 
dit que les 
atteint cet 
d'une façon 
lète que du- 


an- 


TORONTO 
la 


me 


a 


itre 


tection des travailleurs. Il a si- 
gnalé que le gouvernement amé- 
ricain avait actuellement un 
montant de $13.,000,000,000 placé 
dans des établissements indus- 
triels. 

Il a suggéré que l'on adopte 
certaines méthodes utilisées par 
les corporations pour régulariser 
l'industrie. Ce système, dit-il, a 
été recommandé par le Pape Pie 
XI dans son encyclique sur la 
question sociale 

Avec ce système, tous les tra- 
vailleurs professionnels ou non 
devraient être organisés et ils 
devraient élire des représentants 
pour assister les représentants 
du gouvernement et guider, non 
pas de ] ustrie 

C'est ainsi q obtenons 
e triple pouvoir des organisa- 
jons ouvrières, des représentants 
de l'Etat de l'industrie. Son 
Excellence a déclaré que ce syste- 
me était plus qu'une théorie 
puisqu'il était mis en application 
avec succès dans un grand nom- 
bre d'industries à l'heure actuel- 
4e. 


miner 
nous 
1 
t 


et 


plutôt que de comparaisons avec 


les constitutions d’autres pays . 


Accord entre 
Français et 
Anglais 


LONDRES — Le chancelier de 
l'Echiquier, sir John Anderson, & 
annoncé mardi à la Chambre des 


| Communes que la Grande-Breta- 


gne ct le Comité français de libé- 


| ‘ 
ration nationale ont conclu un 


accord en vertu duquel le taux 
d'échange est fixé à 200 francs 
la livre sterling, et chaque partie 
doit fournir gratuitement à l’au- 
tre toute l'assistance militaire, de 
nature à faciliter la poursuite de 
la guerre. Le Comité d'Alger re- 
connait comme une dette toutes 
les avances que le gouvernement 
anglais a faites à l'ancien Co- 
mité national francais du géné- 
ral de Gaulle. Sir John Anderson 
a précisé qu'il ne s'agissait que 
d'un accord pour le temps de 
guerre, mais que c'est un bon au- 
gure pour les relations écono- 
miques et financières anglo-fran- 
caises. 

Le nouvel accord s'étend à tout 
l'empire français sauf l'Indochi- 
ne. Il constitue en fait une déva- 
luation de 14 pour-cent du franc, 
car l'ancien taux de change ar- 
rêté entre le gouvernement an- 
glais et le général de Gaulle était 
de 175 francs la livre sterling. 


L'abbaye du 
mont Cassin 
a été atteint 


NEW-YORK 
de NBC, 


rt la dans une é- 


p. 


mission mercredi, a dit que la fa-! 
meuse abbaye du mont Cassin a; 


subi un bombardement intense 
Le sommet du mont est aux 
mains des Allemands depuis plus 
d'une semaine 

Au moins deux obus, sinon 
plus, atteint l'édifice. Une 
des bombes a éclaté près de la 
tour du monastère, faisant voler 
de la brique et du plâtre. Les cô- 
tés nord et est de l'édifice furent 
atteints. 

Des observateurs m'ont dit, a- 
joute Hill, que les chefs de l'ar- 
mée allemande qui dirigent les 
opérations dans Cassino, logent 
dans l'abbaye. 


ont 


_- Max Hill, re-; 


Un Letton 
proteste contre 
la Russie 


Rene mme 
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PRINCE-ALBÆERT, Sask. 


BA 


LA SESSION DU MANITO 


""" … Une école agricole sera 


établie au Manitoba 


En raison de la guerre, l'ouverture de la troisième s& n 
de la” vingt-et-unième législature manitobaine at d r a 
été dénuée de toute solennité 
Suivant l'usage constitutionnel, le tenant-gouvt eu le 
la province, l'hon. R. F. McWilliams, à le discours d Trône, 
dans lequel on fait connaître au ” ” 
députés ce que le gouvernement | Jement de l' ( S 
a accompli durant l'année écou-! eq à prov se 
lée et les grandes lignes des me- . dun fait e | ‘ 
ur législatives qui seront s0 Tr ‘e vers À ds tr + 
la Chambre pour étude ù entre les p et le 
la session. fédéral n'a pas été ’ vie 
gueur 


Johnst 
M. À. W 
Killarney; 


litionni 


s GC 
Harrison, 


c< 
M. E, T. 
Dufferin, et 


coalitionniste, 


la Prairie. 

Le discours du Trône cétte an- 
née fait d’abord remarquer qu'en 
raison des dépenses considérables 
qui doivent être faites pour la 
poursuite efficace de la guerre, le 
gouvernement a remis à plus tard 
l'entreprise de projets coûteux. 
Il offre des félicitations aux fer-| 
miers qui ont réussi à maintenir 
leur production en dépit de la ra- 


reté de la main-d'oeuvre. | 
{ 1 


Voici maintenant les grandes| 
lignes du Discours du Trône: un | 
bill sera présenté pour protéger 
biens des soldats morts à la 
guerre ou des suites de la guerre: | 
les allocations versées aux famil-| 
les en vertu du “Mothers’ Allow- | 
ance Act’ seront augmentées; une 
haute école agricole dont le pro- 
gramme comprendra l'enseigne- 
ment des grades IX à XI inclusi-| 
vement, sera établie à titre d'es-| 
|sai; des mesures préventives se- 
ront prises dans le domaine mé- 
dical; un bill sera proposé à la 
Chambre dans le but d'obliger 


, | toutes les personnes atteintes de | 
| de nommer un chef provincial du | 


tuberculose à suivre les traite- 
ments requis pour ce genre de 
maladies, 

Le discours du Trône fait éga- 


LONDRES--M, Eden a révélé 
laux Communes que le gouverne- 
ment anglais étudie les demandes 
| d'abdication du roi Victor-Emma- 
nuel, demandes formulées par 
différents partis politiques ita- 
liens. 


dénonce Iz 


NEW-YORK — Le New York 


WASHINGTON — M. Alfred 
Bilmanis, ministre de Lettonie, a| 
réprouvé comme une violation 
de la Charte de l'Atlantique la 


récente réforme constitutionnelle 
de l'URSS. qui compte la Let- 
tonie parmi les 16 républiques de 
l'Union. “Je considère cette dis- 


a | 
| position comme la continuation 


| d'un empiètement sur les droits 
d'un peuple libre. Nous n'en vou- 
lons pas, nous ne la reconnaissons 
| pas. J'espère bien que la Charte 
de l'Atlantique qu'a signée la 
| Russie, sera respectée.” 
| 
| - LONDRES —- La radio du Vati- 
can, commentant le raid fasciste 
| dans la basilique Saint-Paul où 
l'on y a arrêté 64 Italiens et Juifs, 
| dit que l'Eglise ne refuse la cha- 
rité à personne. La voix continua 
en disant que la charité est pour 
tous et qu'elle est au-dessus des 
constitutions humaines. 


Times vient de dénoncer comme 
“injuste et immodérée” l'attaque 
dirigée contre le Vatican par 
l'Izvestia, organe du gouverne- 
nent soviétique. 

“De toutes les bombes incen- 
Idiaires que la propagande de 
Moscou a fabriquées et lancées, 
depuis la Conférence de Téhé- 
ran, avec une gaieté de coeur et 
une légèreté inconcevable con- 
tre l’unité des Alliés, aucune ne 
peut faire plus de tort que celle 
qui vient d'éclater contre le 
Saint-Siège”, dit le “Times”, Et 
il ajoute que l'on peut juger de 
“l’'évidente insincérité” de ‘‘Iz- 
vestia’”’ par la nature de l’une des 
accusations. 

Le ‘‘Times” dit encore que les 
Alliés de la Russie, la Grande- 
Bretagne et les Etats-Unis ‘n’ont 
[aucun doute sur le côté vers le- 


Le 1 New York Times 


Nouveau ministre 
de l'Education 


Le premi tre de = 
ince du M: ba, M. S. G , 
a a e € SL nc | Lu 
que M.]J C. Dryder - 
ford, Ma ava ete non { _ 


g 


à 


L'HON. J. C. DRYDEN 


nistre de l'éducation en remplace- 
ment de l’hon. Ivan Schultz, qui 
| prend la direction du Ministère 
de la Santé. 

Le nouveau ministre de l'Edu- 
cation est né à Ste-Agathe, Man. 
le 3 février 1893. Il reçut le degré 
de Bachelier en sciences agricoles 
du Collège d'Agriculture du Ma- 
nitoba, Il fut élu à la Chambre 
provinciale en 1941 comme meme 
bre indépendant. 
| Il fit du service durant la pres 
|mière grande guerre et mérita 
la Médaille militaire, 


—_ 


vestia 


quel penchent les sympathles du 
Vatican, dans le conflit.” 

“Ils reconnaissent que le Pape 
ine peut avoir d'autre attitude 
que celle d’un neutre, mais ils 
n'éprouvent aucune difficulté à 
découvrir dans ses déclarations 
la preuve manifeste qu'il désap- 
prouve ceux qui ont violé les 
droits des petites nations, ceux 


qui ont couvert l'Europe d'un 
bout à l’autre de leur bestiale 
cruauté et ceux qui ont tenté 


| d'élever à la dignité d'une reli- 
|gion leur dogme totalitaire.” 


CONSTRUCTION D'AVIONS 
AU JAPON 

| WASHINGTON — On 
| dans les milieux locaux, que les 
manufactures japonaises fabri- 


évalue, 


| quent des avions à raison de 1,200 
ou plus par mois. 
dhaié PROPRES 


Sages réclamations de la 


part du Bloc Populaire 


MONTREAL-Le congrès du Bloc Populaire a adopté, la semaine dernière, des résolutions pour 


élaborer le programme politique 


du parti dans le domaine fédéral 


Dans la première de ces résolutions, le congrès a réclamé l'indépendance absolue du Canada à 


la fin des hostilité 
causes judiciaires 


titutionnel 


la rupture 


Parlement de Lo 


au 


par les mots “citoyens canadiens”, 
quand il s'agit de personnes de 
nationalité canadienne; et l’adop- 
tion d'un drapeau canadien 
thentique que n'inspireraien 
cune attache de sentiment ni 


au- 


n'ir + = 
n t au- 


au 


cun emprünt à un drapeau étran- 
ger 
; Dans une seconde résolution, le 
Bloc a réc un traitement 
vraiment égal pour les deux 
| groupes raciaux du Canada, cett 
égalité devant être démontrée par 
la reconnaissance dans to 2 
liens 


provinces du droit des C 
français à une éducatior 
que et f et la 
sance 


tneor 


rançaise, 


pratique, 


adéquate 


canadien-français dans le service 
civil du Canada et un plus grand 
nombre de contrats pour les fir- 


mes canadiennes-françaises. 


l [Suite à la septième page] 


de 


s et, comme corollaire, l'abolition du droit d'en appeler au Cor 


{ 


tou 


lieu obligeant le Canada à 


ndres; 


Ecoles supérieures 
catholiques à Toronto 


TORONTO — Dans une lettre 
pastorale qui a été lue au prône 
dimanche dernier, Son Excellen- 
ce Mgr J. McGuigan, archevêque 
de Toronto, a déclaré que des 
écoles supérieures catholiques se 
construiront à Toronto aprés la 
guerre. Le prélat a ajouté qu'au 
cours du Carême, une campagne 
sera lancée dans le diocèse en vue 


de réunir les fonds nécessaires 
pour l'érection de ces écoles. 

LONDRES-—On a annoncé cet- 

te semaine ce quon it être 

ne fusion sans précédent dans 

re ecclésiastique d’'Angle- 

La cathédrale de Coven- 


y, détruite durant la bataille 
de Grande-Bretagne, sera rem- 
placée par “ cathédrale du 
| peuple”, dans laque les Eglises 
libres se joindront à la commu- 
inaulé augiicane. 


une 


la suppression dans les textes officiels des mots 
tanniques” et leur_ remplacement \— 


1seil privé dans les 


soumettre tout amendement cons- 
bri- 


“sujets 


Du blé canadien 
sera vendu aux 
Etats-Unis 


BUFFALO, N.-Y Ce n= 
tant la décision gouverne le 
d'importer 40,000,000 de 
de blé du Canada, par chen de 
fer cette année, les représentants 
des agences fédérales diser 1 
est plus pratique de recou au 
surplus d'exportation du C da 
qu'à ceux de l'Argentine et 1 AUS- 
tralie. 
| 2,700 wagons de fret am ns 

£ vés au Canada pour 
é blé et “r € . 
canadien que nous pou a 
dit Mark Upson, directe le la 
section des tr dr 
nistration des 
| LONDRES-—Le vice-amiral sir 
Bruce Fraser, commandant en 


| chef de la Home Fleet, a été pro= 
lu au rang d'amiral 
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Maria COSSETTE, 

secrétaire-archiviste 
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| Comme présidente sortant de 
charge, permettez-moi de remer- | 
cier bien sincèrement les dames] 
| de mon exécutif, ainsi que tous | 
| les membres de la Fédération qui, 


Contre | par leur zèle et t 
e eur coopération 
m orge | 
eux de g en secondant mes efforts, ont su 


ordinaires | 
à | faire de notre associ un vrai 


| succès 

| A Mme J. A. Tinning, qui du-| 
| rant trois ans n'a rien épargné de | 
ses efforts et de son temps comme 
trésorière, la Fédération offre ses 
| remerciements les plus sincères. 


| Ernestine DE GAGNE. | 
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L'ASSURANCE-VIE LUTTE R 
CONTRE L'INFLAT ON 


Les épargnes des assurés contribuent lar nn 
à l'effort de g 
de l'après-quer 


4 


nt 
rre et à l'organisation 


L'un des avantages importants 
qu'offre l'assurance-vie en ces 
temps troublés est la mobilisation 
des épargnes individuelles contre 
l'inflation, ennemi insidieux, mais 
non moins destructeur, Ainsi, suivant l'avis d'un 
groupe de concitoyens rompus aux affaires et dignes 
de confiance qui vendent de l’assurance-vie, des 
millions d'hommes et de femmes, songeant à 
l'avenir, se sont privés des objets de luxe qu'ils 
auraient pu se procurer et ont épargné en vue 
d'assurer leur bien-être et celui des personnes qui 
leur sont chères. 


LS 


les détenteurs de 
polices de la Sun Life of Canada, s'élevant à un 
million, ont affecté 


Seulement l'an dernier, 
S112 millions de leurs épar- 
gnes au versement de primes d’assurance-vie, 
Les années de guerre ont grandement accru 
l'utilité première de l'assurance-vie, c'est-à-dire la 
protection de l'individu et de la famille au moment 
où l'un et l’autre en ont le plus besoin. En effet, 


depuis le mois de septembre 1939, la Sun Life of 


Canada a versé 305 millions de dollars aux déten- 
teurs 
EXTRAIT DUR :RAPPORT | 
ANNUEL DE 19413 
Nouvelles $ 214,292,080 
\ssurances en vigueur 3,173,417,467 
A! og" # effectues 


Versements effectués 


depuis sa fondation 1,629,863,441 


de polices NA 


et leurs bénef- 
ciaires; ces verse- 
ments constituent, 


par ces sssurances 
difficiles, 


portant 


temps 


um jirm- 


facteur en 74,057,495 


de stabilité dans 


l'économie  do- 


mestique. 


annuel de 1945 sera envoyé à tous les déten- 


on pourra aussi l'oblenir en s'adressant à: 


YARNELL, C.L.U., gérant de succursale 


Immeuble Lindsay, Winnipeg 


| plusieurs visiteurs 
| gener, 


LA CIBERTE 


House 


Sur la photo ci-haut, prise à l'inauguration du cercle ‘Canada 
en Grande-Bretagne, on remarque (de 


£uuche à droite), 


l'officier-pilote Charles Jacques, bombardier, de Montréal; le sous- 


lieutenant d'aviation Marcel 


l'officier-pilote Jacques Barsalou, mitrailieur, 
navigateur, 


cier-pilote Rosaire Garneau, 
lieutenant 
l'officier-pilote 


pen, et l'officier- me Jos. 


d'aviation Jacques Dargis, 
Roland Langlois 
Gilbert, 


Daoust, mitrailleur, de Montréal 
de Montréal; l'offñ- 
de Montréal; le sous- 


pilote, de Trois-Rivières; 
pilote, de Val Brillant, Mata- 
navigateur, de + 


SAINT-BONIFACE 


Au dJuniorat de 
la Sainte Famille 


Activités religieuses 


Du 31 janvier au 2 février le 
Juniorat célébrait les Quarante- 
Heures. Durant ces jours de prié- 
re et de réparation les Junioristes 
vinrent à tour de rôle offrir leurs 
hommages à Jésus-Hostie et ain- 
si intercéder en faveur de la paix 


Les activités catholiques ont 
recu un nouvel élan au cours de 
la semaine dernière alors que 
nos dirigeants, sous la direction 
du R. P. A. Lemoine, ont tenu 
une réunion importante. Ils ont 


établi le programme 
dent suivre au second semestre 
11 est juste que Dieu soit le pre- 
mier servi et il est juste aussi que 


qu'ils enten- 


nous organisions notre apostolat 


pour la cause du bien. 
L LZ . 


Activités récréatives 


Les Junioristes savent aussi se 
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| 
| 
| 
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| 
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|A Bas les Quilles! 


Ligue de Dix Quilles 
SECTION ‘‘A” 
Position des équipes 

G. P. | 
Kiewel Brewe 18 6 
C.NR 15 9 
St. Boniface Creamery 15 9 
Crescent Taxi 14 10! 
Toupin Lumber 14 10! 
St. Bonifa Hardware. 12 12 
Couture Motors 11 13 
North Star Oil 11 13 
| Pharmacie Préfontaine 11 13 
Cercle Ouvrier 8 16 
Bibeau-Huot 7 17 
Frontenac Hotel 5 19 


récréer. Le 23 janvier, l'équipe de} 


| l'Ecole Provencher venait se me- 


surer avec la nôtre. Ce fut une 


| partie intéressante puisqu'il n'y 


eut ni vainqueurs ni vaincus. Le 
30 janvier c'était l'équipe de Ste- 


| Agathe qui se présentait à son| 


tour mais pour essuyer une dé- 
faite, car 
portèrent par 11 à 4. Le 2 février, 


| jour de grand congé, à l’occasion 


des voeux solennels du R. P. R. 
Jacob, S.J. mettait aux prises 
l'équipe du Collège de St-Boni- 


face avec celle du Juniorat, La| Desjardins 
partie se termina à l'avantage | Cusson Lumber 


des Junioristes par 7 à 3. Al- 
fred Humphries, gardien des 
buts du Juniorat, se fit tout par- 
ticuliérement signaler par son 
habileté. 
L2 L2 L 
Conseil Provincial 
Les 26 et 27 janvier se réunis- 


saient au Juniorat, pour la tenue 


du Conseil Provincial, les RR.PP 
M. Lavigne, provincial, J, Ma- 
gnan, J. Brachet, A. Lizée, C 


Ruest et A. Normandin, Ces mé- 
mes dates amenaient au Juniorat 
Mgr H. Ku- 
curé de Willow-Bunch, 
Sask., M. l'abbé M. Pierquin, curé 
de Laurier, M. l'abbé J.-A. Cour- 
sol, curé de Jack Fish Lake, 
Sask., le R P.E, Paquette, O.MII 
curé de Ste-Rose du Lac, les 
RR.PP. Vandevelde, Choque et 
Schneider, ces trois derniers ve- 
nant du vicariat de la Baie 


d'Hudson. 


Le me ie Vanier, ancien 
ls pien entialre a 
a“ non 
sade E Corr françe 


MISSIONNAIRES 


NEW-YORK 
Tokyo dit 


les Junioristes l'em-| 


| 


Couture 578 
544, R. Bou- 
Guyon 528, 
Sill 520, R. 


Hauts scores—H, 
(211), J. Holliday 
chard 531 (204), 7, 
B. Armson 523, J. 
Roy 517. 

Haute partie d'équipe — St. 
Boniface Creamery, 874, 

Hautes 3 parties d'équipe—St. 
Boniface Creamery, 2423. 


SECTION “B” , 


Position des équipes 


G. P. 

Le Club Belge 17 7 
16 8 

15 9 

Asselin Bros 14 10 
Dufault Sheet Metal 14 10 
Tourist Hotel 14 10 
Chevaliers de Colomb 12 12 
Deschambauït 11 13 
Can, de Naissance 9 15 
| Wynant Fuel 9 15 
St. Boniface Hotel 6 18 
Martin Paper ) 1 
Hauts scores-—J, Wynant 591 
(207-202), A >Jamondon 571 
(215), E. Fry 566 (216), P. Co- 
meau 552 (209), F, Van Belle- 
ghem 549, P. Mousseau 546, A 
Boes 533, R. Adam 529, L. Mon- 
champ 523 (211), F. Eberley 521. 


Haute partie d'équipe—Tourist 
Hotel, 911 
Hautes 
Cusson Lumber, 


3 parties d'équipe— 


2532 
Ligue de Cinq Quilles 
SECTION ‘A’ 
Position des équipes 


G. P 
Couture Motors 19 5 
Huot 17 7 
Leclerc 15 9 
Dufault Sheet Metal 14 10 
Gillis & Warren 13 11 
Boisselle 13 11 
La Coopérative 12 12 
La Vére , 10 14 
9 15 
8 16 
8 13 
2 19 
Haute partie simple—Fra 


274, E. Jubinville 


ul Couture 325 


Tremblay 
Pa 
Hautes 3 parties individuelles— 


Aimée Simons, 150-216-231-—597 
P. Couture, 188-305-325- 821 
Haute partie d'équipe — Huot 


1990 


+ 


L2 
l( 36- 


Hautes 
Huot, 965-1 


SECTION ‘B" 


parties 


1229 


d'equipe— 


323 


| ple canadien 


Position des équipes 
G P 
St. B Creame 1 14 10 
Muller 14 1 
Provencher 14 ] 
St. B Creamery 2 14 10 
Mart r 12 12] 
N 12 12 
12 12 

} 11 13 
Aude 11 13 
City C 1 13 
Hôt ] 10 14 
Cuss \1ber 8 16 

Haute partie simple -- Denise 
Monnin, 272; Paul L'Heureux 

Hautes 3 parties individuelles— 
Denise M in, 180-143-272-— 595; 
Lucien FPhaneuf, 294-240-199— 
733 

Haute partie d'équipe—L'Heu- 
eux, 1028 

Hautes 3 parties d'équipe— 
Cusson Lumber, 905-934-911— 
2750 


| paquet, 
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ANÇAISE 


ngues pour La semaine du 


12 au 19 février 1944. 
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415-—La Chanson Fran-| 700-Le défilé de la 20 A 
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6.37-—Radio-journai Victor La géographie e- 
VENDREDI 18 FEV. 830—En service ni yen vaisitenenÈn af 
1.15—Radio-journa! 00 gene { lu thé 
530—Un homme el son 9 Radio- Journal 4 30 € 
péché Pas Autour de le 500—AÀ R 
27. +400 ñ viei \aison 2 10. tnt a 
6.37—Radio-journal. 9.30—Orchertre 5 10 
1000—Program musical 2,27; 
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AM 1100—Jeunesse dorée 6.15—Métrupole 
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mental 
8.00—Radio-journal. 


400-—-Radio-College | 
La Cité des plan- 


12.30— Vers le srwieii 
12.45—Chansonnettes, 


8.06—Hockey 4 15 L'Heure du thé 1.00—"L'Ecole des pa- 
9.30—Récital d orgue. 430—D : rents" 
10 00—Musiau É isques. ns | FOREET 

usique 5.00— A adio-Canada 1.15—Chansonneties, 
10.15— Musique 515—Radio-journai 1.30—Music-hall 
10.28— Nouvelles 530—Causerie de R.-A 2.00— Nouvelles. 

nu , pe 2.33-—-Musique 

DIMANCHE 13 FEV. s PE 3:30—Radio-Collège : 
AM 1 L'initiation à la 


| 600—Un hor 
péché 
6.15—"Métro 


11.00— Musique 
11.15—Radio-journal 
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musique 
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rents. Causerie. 130—La Mine d'or taire. 
12 Jp fpulsion, (Qué- 4 Sym noté .15--Radio-jvuurnal 
ec) LA :30—"Les veux sur 
1320—Le ‘Théâtre de | 9%0Radiorlournal, | l'Europe." 


9.15—L'Instit 

9.30—Récital 
10.00—Musiqu 
10.28—Nouvel 
MERCREDI 


AM 


Radio-Collège, 
“Horace” ( eme 
acte) 
1.30—Musique 
2 00—Chefs-d oeuvre. 
3 00—Music-hall 
330—Airs d'opéra 
3.45—Quart d'heure de 


11.15—Quelles 


la bonne chanson  11.30—Nouvel 
4.00—L'Heure domini- |1135—Le rév 
cale 11.59—Signa)l- 


4.30—Musique PM 


500—Concert “Lipton' 
5.30—Symphonie 


1100-—Jeunesse dorée 


12.00--Rue principale. | 
12.15—Radio-journal | 


ut familial. 


, 45—Méilodies du soir. 
#. So a 00— Un homine et sun 
les péché 

, 15— Métruyu.e 
16 FEV. 30—B.B C 
45—La Fiancée du 


Commando 
00—Le Défilé de la 

Victoire 
7.30—"'Je me 
8.00—L'heure 

vals 

8.30—Concert 
9.00—Radio-journal 


TJ 2 œ cum 


nouvelles? 
les. 
eil rural. 
horaire. 


souviens." 
de la 


6.00—No collèges au 1230— Vers le soleil 915—Notre français 
micro 1245—Le Moulin de ia sur le vif 

630—Actualités cana- chanson 9.30—François Rozet. 
diennes 1.00—La femme, au- 10.00—Musique 

700—L'heure 1e jourd'hui 10.15-—Musique 
l'opérette | 115—Chansonnettes. | 10.28—Nouvelles. 


L'ignorance est la cause 
des maux vénériens 


Il faut renseigner 
enrayer le fléau 


OTTAWA— L'hon. Ian A. Mac-; 
kenzie, ministre des Pensions et 
de la Santé nationale, a déclaré, 
ces jours derniers, que les mala- 
dies vénériennes posent le pro- 
blème de santé publique le plus 
sérieux au Canada parce que des 
centaines de jeunes gens et de 
jeunes filles sont contamines 
tous les jours. 

“Chaque jour, a-t-il dit dans 
une allocution prononcée sur le 
réseau national de Radio-Cana- 
da, à l'occasion d'une campagne 
d'hygiène nationale entreprise 
par la Ligue de Santé du Canada 
pour éduquer le public sur la 
gravité des maladies vénériennes 
“le bien-être du pays est miné à 
sa source par ces maladies. La 
gonorrhée et la syphills, les deux | 
maladies vénériennes les plus re- 
pandues, font planer sur le peu- 
une menace dont 
ne se rendent pas compte la plu- 
part des gens, mais qu'il y a lieu 
de ne pas sous-estimer. Dans les 


hôpitaux canadiens, partout à 
travers le Canada, des centaines 
occupés par les ef- 

la syphilis. Les a- 


le public si l'on veut 


rant de personnes atteintes de 
folie d'origine syphilitique. Cha- 
que année, des centaines de bé- 
bés naissent syphilitiques à cau- 
se de leurs parents. Or, personne 
ne devrait souffrir de ces plaies 
sociales et leur propagation est 
attribuable pour une large part 
à l'ignorance. C'est pourquoi les 
Canadiens doivent être rensei- 
gnés sur la nature de ces mala- 
dies, leurs modes des transmis- 
sion, leur gravité, les méthodes 
de guérison et, ce qui importe le 
plus, les moyens de prévention 
Ce n'est que Jorsque les Cana- 
diens seront au courant de ces 
faits que l’on parviendra à éli- 
miner le fléau qui’ fait tant de 
victimes. Il y a trop longtemps 
que l'on dissimule les faits sous 
le voile de la pruderie et de la 
fausse modestie. 

La prière est cette échelle mys- 
térieuse de Jacob, allant de la 
au ciel: l’homme bas 
Dieu au sommet, et dans l'inter- 
valle, les anges allant et venant, 
porteurs de la prière, et messa- 
gers de la grace Pére de PON- 
LEVOY, SJ. 


terre en 


Pas de bonheur à la 


quand la mère est 


épuisée ne 
malade et 


La maman fatiguée 
heureux s1 elle est 
es occupations. 
Elle devient abattue, nerveuse 
déprimée et découragée. Elle ne peu 
nuit, et elle se 
lorsqu'elle s'est couchée 


fove) 


m t 


peut 


lève le matin aussi 


maison 
malade 


rendre s0n 
ucieuse de ses 


ét irritable 
t se reposer la 
fatiguée que 


Les femmes qui souffrent ainsi, trouveront dans les pilules ‘‘ Health 


and Nerve'’ un remède qui leur aid 


leur système épuisé, et 


Prix, 50 sous la boîte; 65 pisules, 


les elles serupt 


era à récupérer la santé, à refaire 
de nouveau heureuses 
chez tous les pharmaciens. 


Assurez-vous que la marque de fabrique, un coeur rouge, est sur le 


The T. Milburn Co. Limited, Toronto, Ont 
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L’ ’ . . .. | 
expérience de vingt siècles | 
“J'estime que dans la famille, comme da Etat, la meéil | 
eure source de chesse est l'économie lisait Cicér | 
L'expérier de vingt siècles confirn et l Faites-en | 
votre profit L'épargne et le pla ent t | e< 
assureront ndépendant Mettez de té rég èrement 
l'argent dont vous avez pas besoin tout de suit [a ( 


un compte d'épargne à la 


Banque Canadienne Nationale 


Actif, plus 
514 bureaux au Canada 


de S200 000 


Succursaie à St-Boniface 
J.-H.-N 


Léveillé, gérant 


—+ La plupart des 
députés se prononcent 


es. D 
dat 
contre la politique de... 
Suite de la première page) téba 
art qu 
oo Rav: : 
ies autres partis (C.C.F, Crédit doc- 
Social et Bloc Populaire) porte- Px t) 
nt la parole et se prononcèrent : Stan 
tous contre la proposition de Lord bres d 
Halifax 1 La 
] y ! ne 
a ii L ares A Be: 
\ 1e aux Comm and l'e Libéraux 
ne ] L Halifax n'avait pas! {roi t pa d eux la 
parlé au nom du gouvernement | gues: MM. Léonard Tremblay 
de Grande-Bretagne mais qu'il! (Dorchest é Frédé 
avait exprimé en son pe Dorior Charlie Saguenay 
sonne] des vues qui &« i ndépendant, n j 
ne précieuse contribution” à! (Laval-Deu es ’ 
1 D” relations intér-impé- | bre du parti Seul M 
M. Churchill a toutefois Eugène Dui St-Jacques) 
é le souhait que la pro- n'a parlé qu'en anglais. Tous ont 
« mférence des premiers rejeté plus ou moins vigoureuse- 
res de l'Empire étudie un ment les propositions de Lord 
bye de coopération impér iale | Halifax. MM. Gauthier et Ch 
plus étroite. Il n'est donc pas in- | quette ont surtout exposé les opi- 


vraisemblable que cette question | ;jons du Bloc Populaire en re- 
& rée ndre "nn roy bre us 

vulevée à Londres en novembre | gard de la politique économique 
iernier par Lord Bennett et re let internationale du gouvern 
placée au premier plan de l'ac-! ment et ils ont réfuté certaine 
tualité par le général Smuts et | accusations que leurs adversaire 

)rd alifa v > l'ur s ‘ x \ is 
 s Vos : ce qu Le ot de S| portent contre leur mouvement 
Ü gr importants sujets politiques | en dehors du Québec. M. Lacroix 
de l'année. Certains députés vont | à reproché à M. King d'avoir sui- 
st que M. King peut vi trop longtemps une politique 
ten r . : aire 4 
tenter d'en profiter et de faire impérialiste pour le regretter 
renouveler son mandat en faisant | sincèrement. M. Lionel Bertran 


appel au sentiment canadien de 


ë ; x s'est attaqué au socialisme et il à 
la majorité. 


| vanté le sain canadianisme de ses 


Immigration et réfugiés | compatriotes. M. Dorion a sug- 
L'immigration et l'admission au | géré que le Canada nomme un 
pays d'un ‘nombre indéfini de ré-| ambassadeur canadien au Va- 


fugiés” ont tenu autant de place 
dans les discours de la plupart 
des députés que les mesures énu- | 


tican et qu'on invite le pape à 
là conférence de la paix. M. La- 
combe a souligné le problème de 


mérées brièvement dans le dis-|la désertion des campagnes et 
cours du Trône même. C'est que s'est npposé catégoriquement à 
la politique du gouvernement à | toute immigration. Sans pronon- 
ce sujet n'est pas très claire et|cer de long discours, M. Sasse- 


les déclarations officielles des au- | ville Roy (Gaspé) a demandé au 
|torités, peu nombreuses et, à tout | gouvernement au cours de la se- 
| prendre, peu rassurantes, malgré | maine d'inclure quelques députés 
| | les protestations des anciens com- oppositionnistes du Québec dans 
battants et de plusieurs sociétés | les comités de la Chambre. 

nationales. La grande majorité 
|des députés qui ont mentionné 
{le sujet s'opposent à ce que le 
Canada favorise l'immigration 
avant que nos soldats soient éta- 
blis sur des fermes ou aient ob- 
|tenu du travail: d'autres, comme 


Conférence fédérale-provinciale 


L'honorable M. King a annon- 
| cé mercredi dernier la tenue pro- 
| chaine d'une conférence fédérale- 
| provinciale dans le but d'étudier 
|les questions relatives à la légis- 


MM. Gauthier et Choquette, dé-|.,,; : 

putés pe 1 pes alle vont tation social que le gouverne- 
L pee #: |ment a l'intention de mettre à 

plus loin et soutiennent qu'on de-| * ! 

se: ps ÿ by à |exécution cette année, 

vra aussi s'assurer d'abord que 


personne reste sans emploi avant | 
de songer à l'immigration. M. A. 


Céttés oliislinnelles 


W. Rocbuck, député de Toronto- | 
Trinity, s'est fait de son côté l'a- AYOCATS ET NOTAIRES 
vocat des Juifs réfugiés au Por- nage _ — 
tugal. Il s'est réjoui des mesures | Noël Bernier Alexandre Bernier 
déjà prises et a réclamé que le| BERNIER ct BERNIER 
Canada en accepte un plus grand | AVOCATS - NOTAIRES 

mbre à titre de réfugiés et 
d'immigrants. Il voudrait même| , Droit civil, droit criminel 

: Municipalités, prêts, testaments et 

que le gouvernement . réflements de successions 
intervienne auprès de celui de Edifice London & Western Trusts 
Londres en faveur des Juifs qui | | Tél, 93 721 348, rue Main, Wianipes 
pourraient trouver refuge en Pa- | logisyz cts 
lestine. Presque tout le discours 
de M. Roebuck portait sur cette] J. T.  BEAUBIEN, C. R. 
question. | AVOCAT ET NOTAIRE 
| M. King | No. 4, Edifice Banque Canadienne 
| Au début de son discours sur | d'AHORRE, 
| l'adresse, le premier ministre à | PRATIQUE GENERALE DU DROIT 
parlé d'élections, mais sans évi-| Avocat de la Banque Canadienne 


| Nationale et de _Plusieurs Municipalités 


demment préciser trop ses inten- eus ads Pi dues Éme s08e 460 24. dd 


tions, “A moins d'en être empé-| 
ché”. il gardera son mandat jus- | A.-].-H, DUBUC 
qu'à la victoire, et en attendant | 


AVOCAT et NOTAIRE 


avenue Provencner St-Boniface 
(Près de la Banque Canadienne 
Nationale) 


il souhaite que les députés se hà-| 
tent à leur travail. S'opposant en- | 185. 
suite à la thèse de Lord Halifax | 


et à la politique d'équilibre et de PA nn 2 Téléphone SPA 

rivalité qu'elle suppose entre | Bureau 201 801 es, 205 63 
+ Prêts 4 5% et 4 6% Assurance feu et vie, 

quelques grands Etats, M. King Testaments et successions 


à Loifieté la possibilité d'une col- 


laboration p étendue que les | MEDECINS 

limites de l'Empire, sans pour |” x 

cela renoncer à la ‘’coilaboration | Dr G. M. La FLECHE 
2 ve étroite entre : pen MEDECIN-CHIRURGIEN 

e oyaume-Uni et les autres 

pays du Commonwealth. La col- Dr P.-E, La FLECHE 
laboration au sein du Common- DENTISTE 

wealth britannique, a ajouté M.!906, édifice Boyd Winnipeg 


Téléphone 28 886 


King, revêt et continuera de re- 
vêtir un cachet particulier d'inti- | HT. 
mité Dr E.-J. JARJOUR 


M, Raymond CHIRURGIEN-DENTISTE 


Dans un discours bref et subs- 
tantiel, M. Maxime Raymond,! 702, Edifice Great West Fermanent 
chef du Bloc populaire canadien, 356, RUE MAIN TEL. 94 955 


s'est prononcé de nouveau contre 


Dr B. J. GINSBURG 


es excès du gouvernement au 
sujet de la guerre et contre des 
F PR 605 NES Li oloténs Spécialiste des 
dons à des nations plus riches MALADIES VENERIENNES,genito- 
que le Car ada. “Effort de guerre urinaires et maladies de la peau 
disor nné À A n10VE ’ 403, édifice MecArthur 
Hsproportionne à ne moyens Avenue du Portage près coin Main 
a-t-il répété, et pour lequel on ne WINNIPEGC, MANITOBA 
nous manifestera aucune recon- | Téléphones: Bureau 95 025 - Rés. 53 311 
naissance économique, À propos Heures: 9 h a.m, à 8 h, pm 
des réformes que le gouverne- | 
ment annonce, M. Raymond a mes E. ù À ETSELL 
rappelé que le Bloc avait placé MÉDECIN - CHIRURGIEN 
le souci de la famille en tête de MEDECINE GENERALE 
‘1 « ainuté: Soins spéciaux: Maladies de reins 
son programme et il a ajouté: Heûres de bureau: 3 h. à 8 h. pm. ou 
Quelle que soit la valeur des re- endez-vou 
formes énoncées dans le discours 312 EDIFICE MEDICAL ARTS 
du Trône, un fait subsiste, c’est Tél--Bureau: 23 243 Rés.: 44283 
‘ À À Si l'on ne répond pas, appelez 
que le gouvernement n'a pas la “Doctors Registry’ 42 309 


confiance du public pour les met- 
tre à exécution, et la preuve, vous 
l'avez dans le résultat des quatre 
complémenta d'août 


Docteur N.-A. Laurendeau 


Médecin - Chirurgien 


Chambre 211, édifice Mecintyre 
WINNIPEG, MAN. 


Bosidence 291 285 


lections ires 
ie.” 

Le français aux Communes 

Comme d'habitude, plusieurs 

| députés de langue française ont} 


4 
ae 


Téléphone 64 728 


Winnipeg, Man 


{1 février 


I Ÿ munuste ni 


Liberté “ Patriote 


_ La 


1944 


À LIBERTE LE PATRIOTE DE L'OUEST | 
, de « m2 fondé en 1910 | 
recns de Canadiens Organe des Frencen-Canadtens 
° 
du Me de la Saskatchewan 
D rt MAN PRINCH-ALSERT, SASK 
Journal hebdomadaire fusionné en 1941 | 
LA * par la CANADIAN FUBLISHERS LIMITED 
Directeur LL. LAFRENIERE OMI 
Rédsction et nd . 019. averse MeDermet. Winnipeg. Man 
Tétéphore Ti #11 
| x de bonnement dur er ansds, 0209: Etats-Unis, 6252 
| (2 +. ue 
11 te correspondance mer nAr à rédaction du journal dont mes 
| pare su plus taré le nt et être aûresste au Médecteur, La Liberté } 
Il et le Patriote 619, avenue MeDermot, Winnipeg. Man 
| 


Où Staline s'est trompé 


L'accusation que le journal russe Izvestia a portee con- 
la semaine dernière a produit un tout autre 
ndu et désire par son auieur 
i a fabriqué cette nouvelle fan- 
hant l'étiquette de fasciste au 
chef supréme de l'Eglise, il attirerait sur celle-ci le mépris des 


tre le Vaticar 


effet que celui qui était atte 
Staline c'est bien lui qu 


tastique 


Q 


<a; 


vait 
CTOoYa! 


qu en attac 


Eta 
de la Russie il craint 
Il sait que le Vatican demeure 
à la réalisation de ses ambit 
venir à son but, il lui faut dor 
des Nations Alliées 


constater, la presse neutre de 


s-Unis et de l'Angleterre 


(1 


“ deviné le jeu inique de Sta 
demasquer 


Dans l'intérét des lecteurs 


de l'article paru dans 


grandes ligr 

Mardi dernier 
Russe, Dimitri Petrov 
soviétique officiel, que le Va 
servilité du Vatican envers 
s'est pas bornée à l'Italie. Le 


AVAI 


tion à plusieurs actes d'agression fascistes. 


Izvestia 


| 


Si puissant que soit le dictateur 


ra toujours un obstacle sérieux 
jons impérialistes. Pour par- 
ce amoindrir l'Eglise aux veux 


Or. nous avons eu la consolation de le 


s Etats-Unis et de l'Angleterre 
line et elle n'a pas hésité à le 


qui n'auraient pas lu la traduc- 
nous en retraçcons les 


a radio de Moscou radiodiffusait qu'un 


t écrit dans Izvestia, journal 
atican était pro-fasciste. ‘La 
le fascisme, y était-il dit, ne 
Vatican a donné son approba- 
Le Vatican a 


pris l'attitude d'un franc supporteur du fascisme . .. Le Pape 


Pie XII est uh pro-fasciste et 


il n'est pas surprenant que la 


haine que nourrissent les peuples pour Hitler et Mussolini 


s'étende au Vatican 
complice direct du fascisme"”.E 


Le Vatican occupe la situation d'un 


Tleureusement que nous so'nmes 


suffisamment renseignés sur ce qui se passe en Russie pour 


savoir que cette attaque impt 


idente contre le Vatican vient 


directement de Staline, car tout comme il n'existe pas de! 


liberté politique dans l'URSS. il ne saurait y avoir de 


liberté de presse. Les journa 
parti communiste approuve 


ux ne publient que ce que le 


L'accusation d'Izvestia suivait de près celle que la 


“Foreign Policy Association”, 


soi-disant organisme de re- 


cherches politiques, avait portée contre l'Eglise catholique 


récemment, L'auteur, un pr 


Columbia, M. Sherman $S. Hay 


Pape, le clergé, l'Eglise, les 


ofesseur d'histoire du Collège 
den, y attaquait violemment le 
catholiques américains et le 


Vatican. Le vocabulaire reconnu de la franc-maçonnerie que 
l'on retrouve à chaque ligne de cet ecrit dans lequel le 
mensonge coudoie le mensonge, nous révele où le professeur 


a pris ses renseignements. 


Policy Association” est Vera Micheles Dean, russe née à St- 


La directrice de la ‘Foreign 


Pétersbourg, dont les sympathies pour tout ce qui touche de 


pr 


de M. Hayden servit de prétext 
L'att 


la politique pontificale. 
parti soviétique n'est d'ailleu 


ès ou de loin au communisme, sont connues. Le pamphlet 


e à l'attaque d'Izvestia contre | 
itude de l'organe officiel du| 


rs qu'un corollaire du rapport | 


que la Russie publiait ei sur la soi-disant tentative | 


britannique de signer une paix séparée avec l'Allemagne. 


Nous n'avons jamais cru un seul instant que MM. Hayden | 


et Petrov 
que le Saint-Siège 


pouvaient 


années, au point de ne pas savoir qu'a plusieurs rep 


Saint-Père a condamne les go 


ignorer 
a suivie au cours de ces vingt dernieres 


l'histoire de la politique], 


rises le 
uvernements totalitaires. Tous; 


deux ont été poussés par une évidente mauvaise foi: l'un, 


nuire à l'Eglise catholique; l’a 
munisme. 


utre, avancer la cause du com- 


Rares sont les personnes quelque peu renseignées qui 


ignorent, par exemple, que Rome 


a condamné le fascisme 


dans l'encyclique ‘Non Abbiamo Bisogno”, en 1931, le nazis- 


me, dans l’encyclique “Mit Br 


ennender Sorge” en 1937, et le 


Communisme, dans l'encyclique ‘“Divini Redemptoris” en 


1937. 


quand l'Italie fondit sur la Fr 
de retorquer à une accusatio 
Vatican est-il communiste p 


Le Vatican serait fasciste parce qu'il a gardé le silence, 


ance en juin 1940. Il est facile 
n aussi dénuée de sérieux: le 
arce qu'il n'a pas condamné 


l'invasion de la Finlande et de la Pologne par la Russie? Et 


soit dit en passant 
France en 1940, alors qu'elle 
défendre? Que faisait Stalin 

La presse soviétique acc 


l'Et 


approuvé la conquête de 


quelle aide la Russie apportait-elle à la 


s'était cependant engagée à la 
e en ce temps-la? | 
an d'avoir, 
Il est 


use encore le Vatic 
hiopie par les Italiens. 


aussi facile de faire une semblable affirmation que de dire 


que le Vatican a approuvé la 
Russie 
que la Ville de Rome soit illur 
ethiopienne, 
demeurer dans | 
manda de sonn 


‘obscurite cor 


cloches du Vatican 

refusa toujours de couronner 1 

Empereur de l'Ethiopie e 
On tr 


n de 


verra ans Un aULre 


qui parait dans cett \éme page 
pe ss pathies du Vati 
ca { ces de preierence à 
Frank ar a guerre Civic 
d'Espag 

E | & faç e Saint-Siège 
n'a l tude d'un franc 
support iscisme lout au 
plus a-t \ modus vi- 
vendi avec les pays q étaient 
aomines par H L: M sounri 
C'était d'ailie a seule politi 
que que p« 3 ter le Très 
Saint- Père a eq assura 
ine Ceriairre certe aux ca € 
ques d'Italie et d'Alle gne. Que 
Staline réf e son « sme 
atneé [VI LL « iux citoyens 
cie URSS : té e 
cience, q acx e à l'Eglise la 
permissio d'ériger des Le pies 
et de se former un cierge, et 
Rome lui accordera la conhiance 


au’elle a donnée à d'autres chefs 


d'Etat dont les principes de 
gouvernement n'étaient pas tout 
à fait orthodoxes 

La tactique des communistes 


il faut le reconnaitre, est habile. | 


conquête des Balkans par la 


La vérité est tout autre: quand Mussolini ordonna 


Î 


ninée pour célébrer la victoire | 


le Vatican fut la seule section de la ville à! 


| 


mplète; quand Mussolini com- 


er toutes les cloches de l'Italie le jour où la, 


victoire sur les Abyssiniens fut définitivement remportee, les 
demeurèrent silencieuses: enfin, le Pape 


e roi Victor Emmanuel comme 
pit des menaces de Mussolini 


article 


méfaits 
ils 


Pour faire oublier les 
de leur système politique, 
magnifient ceux du fascisme et 
du hommes qui 
s'opposent à la diffusion de leurs 


nazisi Les 


L: 


doctrines socialistes sont placés 
dans le prédicament de fascistes 
terme 
depuis 


tout ce ce com- 
d 


avec que 


porte ignominie que 


Hitler a déclenché la guerre dont 


nous sdmmes les victimes. Mais 
entre le communisme et le 
fascisme il y a autre chose: la 


tru 


e sociale catholique. N'est 


(M 
donc pas fasciste celui qui s Qp- 
communisme comme 


le faire croire la propa- 


pose au 


voudrait 


gande de Moscou. La manoeuvre 
avons-nous dit, est ruseée: eue 
\'a pas le mérite d'être nouvelle 


Quand Hitler massacrait les Juifs 
en Allemagne ou dans les pays 
conquis, on criait à l'antisémitis- 
quand Staline en faisait 
mourir des milliers en Russie, on 
disait qu'il liquidait les partisans 
de Trotsky, donc des adversaires 
du établi 
nest 


mre 


pouvoir 


L Eglise 


! actuellement 


encore la force morale de la papauté. | dictature aussi 


| historien 


pro-fasciste: elle s 
pose à l'état tout-puissant dans 
lequel l'individu perd ses droits 
Voilà pourquoi les fascistes l'ac 
cusent de commmu e et les 
communistes, de fascisme La 
Russie a déjà averti les Etats 
Unis et la Grande-Bretagne 
qu'ils n'avaient rien à voir Gans 
Le problème des nouvelles 
frontières de la Pologne elle 
avertit maintenant Eglise 
qu'elle ne doit pas porter de 
jugement sur la que stion eurt 
péenne Cette double attaque 
avait ete prevue ce que on 


ignorait, c'était le moment précis 
de son déclenchement 

plane 
est 
non 


La grande menace qui 
sur l'Europe 
celle du communisme athée 
pas du nazisme fascisme 
Le jour n'est peut-être pas tres 
éloigné où les peuples pourront 
saisir combien le président des 
Etats-Unis avait vu juste quand il 
a dit: “L'union des républiques 
seriétiques est une forme de 
cruelle et aussi 
absolu: que ne l'est aucune autre 


ni du 


dictature sur la surface de la 
terre”. 

La seule alternative qui reste 
à un chrétien est celle de la 
prière. Sa foi en un Dieu juste 
lui fait un devoir de prier pour 


le peuple russe. C'est parce qu'il 


aime les Russes que le catholique 


abhorre le système communiste 


qui dépouille la Russie de sa 
liberié C'est parce qu'il aime 
la Russie que le catholique se 
méfi de Staline. LE 


———— 


Lumières sur l'Espagne 


Un ancien ambassadeur 
Etats-Unis qui trouvait 
Espagne durant la guerre civile 


des 


se en 


M Salvador de Madariaga, 
vient d'écrire un livre sur son 
pays. Bien que franc-maçon et 


anticlérical et quoiqu'il considère 
les anciens républicains comme 
ses amis, Madariaga est trop bon 
pour ne pas écrire 
l'histoire de son pays d'une façon 
véridique 

Voici quelques-unes des véri- 
tés que l'on trouve dans ce livre; 
elles devraient mettre fin à la 
propagande mensongère de la 
Russie contre l'Espagne: 

Dès 1936 Largo Caballero, 
premier ministre communiste, 
était décidé de recourir à la 
révolution pour saisir le pou- 
voir. Le Front Populaire 
était un bloc communiste qui 
ne fut pas organisé à cause 
du danger d'une révolte fas- 
ciste. 

Il n'y eut jamais aucun 
danger que le fascisme ne 
s'implante en Espagne, et ce 
danger n'existe pas non plus 
à l'heure actuelle. 

Le Front Populaire com- 
muniste fournit des armes à 
des unionistes rivaux afin de 
semer la terreur parmi le peu- 
ple. 

La Russie fut le premier 
pays à s'immiscer dans les af- 
faires de l'Espagne. 

Alvarez del Vayo et Juan 
Negrin, chef des soi-disant 
loyalistes, étaient des agents 
du parti communiste 

Les communistes espagnols 
volérent $800,000,000 à l'Etat. 
I1 y eut des atrocités de com- 
mises chez les ‘‘rebelles'” mais 
elles ne sont rien en compa- 
raison des massacres inouis 
perpétrés par les Loyalistes. 

La défaite de Franco aurait 
amené la destruction de l'Es- 
pagne et en aurait fait une 
dictature soviétique. 


M. Madariaga n'entretient au- | 


cune sympathie pour Franco. Il 
le dit dès les premières pages de 
son livre. Les témoignages qu'il 
apporte contre le régime républi- 
cain de l'Espagne sont donc d'une 
grande valeur, 

QE PR 


La Pologne est le rempart. 


de la foi chrétienne 


- Le Père 
bien connu 
de déclare da la 
F lidaridad” que les 
| lutte pour la liberté et 
prient pour le bonheur de la Po- 
ogne, et il it 
“La Pologne est le rempart de 
la culture chrétienne. La question 
bolonaise est devenue aujour- 
hui, comm ] ps du 
rés de Vienne et de 


nce de la Paix de 
€ , r Fe ‘ 


eur esun 


LA TUBERCULOSE CAUSE 


MOIXS DE DEC EN 
SASKATCHEWAN, EN 1942 
REGINA—Le conseil d'admi 


de 
de Saskatc 
rapport publié la 
le taux de 1 


a Ligu 


1e 


due à 
baisse dans cette pror 

egistré 31.7 décès par 100,000 
1941, € a en- 


registré 27.7 par 100,000 habitants 


la 


LOL: 


anit ts en \ er 


ni pro-Ccom-|en 1942. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
| CENTIEME ANNIVERSAIR 


NAISSANCE 


Sir William Mulock, ancien juge en chef de l'Ontario et pen 


dant 


plusieurs années Ministre des Postes au Fédéral, a célébré 


récemment son centiéme anniversaire de naissance. A cette occa- 
sion il a déclaré qu'il désirait vivre encore longtemps: pour pré- 
cher l'unité entre les Anglais et les Canadiens français fu Canada 
J'ai aimé les Canadiens français toute ma vie et maintenant, à 


mon âge 
encore de la séparation entre les 
naire, Je pense qu'il appartient 


pas, d'être sincère et amical et de ne pas tenir plus qu'il ne faut | 
à de supposés droits.” L'allocution qu'il a prononcée a été radio- 
de Radio-Canada ! 


diffusée sur les postes 


je suis profondément chagriné de constater qu'il y a 
races, a dit le vénérable cente- | 


à l'Ontario de faire le premier 


Billet du mercredi 


LOUIS FRÉCHETTE 


1,a Liberté et le Patriote” 


Collaboration spéciale à 


Apposée à l'un des piliers de 
l'église de Léx une plaque de 
cuivre rappel aux fidèles que 
le poète Louis Fréchette naquit 
dans cette ville en 1839, le 16 
novembre, et quitta ce monde en 
1908. Si le ce nare de sa nais- 
sance passa inaperçu ou presque 


deux faits récents nous reportent 
mort de sa fille 
Pauline, survenue en France en 
1943, et la réédition à Montréal 
d'un de ses ouvrages, Originaux 
et détraqués. (1) Disciple de Cre- 
dépasse rapidement, 
Fréchette est l'un des du 
mouvement littéraire au Canada 
français, à la fin du siècle dernier. 
Plus que son maître, qu'il fré- 
quente à sa librairie de Québec, | 
rue de La Fabrique, il a le souci 
de forme. Adoptart la ma- | 
nière de Hugo, il est des pre- 
miers chez nous à rechercher le 
vers expressif et plein, riche-| 
|ment rimé, aux métaphores étin- 
|celantes. Hugophile, il devient| 
[bientôt hugolâtre. Il imite le 
| vieux chêne plein d'oiseaux, com- 
me dit Coppée, jusque dans ses} 


à l'écrivain: Ja 


mazie, qu'il 


chefs 


FE 
ia 


| défauts et son aspect physique. | 


| Comme lui, il porte moustache 
drue et barbe carrée. (Comme; 
| Hugo s'exile volontairement à 

l'ile de Guernesey, en protesta-| 
| tion contre le régime de Napoléon 
| III, Fréchette s'exile aussi à Chi- 
| cago, de 1866 à 1871, à cause de 
démêlés avec les hommes de son 

pays et de son temps. Hugo pu- 

blie Les Châtiments, et Fréchette, | 
La Voix d'un exilé. Hugo écrit 

La Légende des siecles; Fréchet- 

te, La Légende d'un peuple, Hugo 
revient en France et meurt paisi-| 
blement Paris. Fréchette re-| 
vient à son pays natal, accepte à | 
Québec le poste de greffier du 
Conseil législatif, meurt paisible-| 
| ment, entouré des siens, dans la 

vieille capitale québecoise. 

* 


a 


Le parallèle 
plus loin. Si 


se peut pousser 
la longue vie de 
Hugo se trouve extrêémement 
douloureuse, malgré la richesse 
et la gloire, celle de Fréchette ne 
parait guère plus paisible. En 
marge de sa carrière littéraire, 
Hugo sent l'appel de la vie pu- 
blique, essuie échec sur échec, 
avant de devenir pair de France. | 


Fréchette souffre également du 
prurit politique, rêve d'un rôle 
à Québec ou à Ottawa, est élu 


| député aux Communes en 1874. 


Ses élections le 1 oient à ses 
livres en 1878, puis en 1882. Il 
consacre dés lors à la littéra- 


Son premier 
recueil de poèmes, Mes Loisirs, 
publié en 1863, lui avait valu des 
lettres flatteuses de Longfellow 
de Hugo. Il donpe 1877 
Pêle-Méle, fort bien du 
public. Succes retentissant en 
1880, avec Fleurs boréales et Les 
Oiseaux de neige, couronnés d'ail- 
leurs l'Académie Française 
C'est 1887 La Legende d'un 
peuple, et sa renommée grandit 
Peu après, le gouverne- 


re, exclusivement 


tu 


et 


en 


accuellil 


par 


en 


ment Mercier le nomme à un 
poste de tout repos, qui le met 
à l'abri du besoin et lui laisse des 


Son bonheur et tran- 

ité ne durent guère. La cri- 

s'acharne contre son oeu- 
t il entend mal la critique 

L'amertume se joint chez lui à 

1 Il est plus amer, plus 

Un ouvrage 


sa 


Jamais 


que 


ao! 
021 


. Feuilles volantes, tombe 
de 


rt 


assez 
que Dieu 
hette 


la 


me 
succombe 
du 


soiree 


nai 


emaïr 


si Fréchette ne 
pas ennuis et déboires 


de 


5 


caractère? Cer- 
vie le donnent 


par un mauvais 
tains traits de 


sa 


à croire, Il perd jeune sa mêre, 
son père se remarie, et@il se que-| 
relle si bien avec sa be:le-mère 


qu'il quitte à quinze ans le foyer 
paternel. Il poursuit cependant 
ses études, mais on note qu'il lui 
faut passer par trois collèges: Le 
petit séminaire de Québec, les 
collèges de Sainte-Anne et 


s'inscrit au Barreau en 1864, pour- 


suit en vain le client et se réfugie | 


dans le journalisme. Rédacteur au 
Journal de Lévis, il a mailles à 
partir avec le propriétaire, qui 
le met proprement à la porte. Il 
part furieux pour Chicago, y col- 
labore à deux journaux de langue 
française, L'Observateur et L'A- 
mérique, écrit d'une encre vio- 
lente La Voix d'un exilé, contre 
les gouvernants de son pays, et 
le regrette plus tard. Suivent à 
Lévis ses mésaventures politi- 
ques, qui ne le réconcilient guère 
avec les hommes. Les Originaux 
et détraqués de Fréchette datent 
de 1892. Les personnages qu'il 
peint sont vivants, même si le 
langage qu'il leur prête ne cor- 
respond pas toujours à la réalité. 


Le livre offre toutefois un inté-| 


rêt qui ne vieillit pas. Pauline; 
Fréchette, fille du poète, qui 
mourut en F:ance, naquit en 


1886, un ar avant la publication 
de La Légende d'un peuple. Elle 
s'intéressa elle-même à la litté- 
rature, publia quelques 
entra à l'Institut de Jésus-Cruci- 
fié à Launay-Villiers (France), 
quelques années après la mort de 
son mari, le docteur J. A. Hand- 
field. Deux autres filles du poëête 
vivent encore: madame Honoré 


Mercier (Jeanne), veuve de l’an-| 


cien ministre des Terres et Fo- 
rêts, et madame Henri Béique 
(Louise). En religion, Pauline 


Fréchette portait le nom de Soeur 
Marie-Pauline. 


(1) 


mitée. 
L'ILLETTRE. 


Loyauté des citoyens 
polonais orthodoxes 


LONDRES — L'évêque Sawa, 
actuellement à Londres, a reçu 
un télégramme de réfugiés polo- 
nais pratiquant la religion ortho- 
doxe, en ce moment à Téhéran, 
l'assurant de leur loyauté et de 
leur obéissance filiales. Leur 


\ message demandait aussi que l'é- 


vêque offre des’ prières pour 
qu'ils puissent rentrer prochaine- 
ment dans leur patrie, et que 
celle-ci reste sous la protection 


maternelle de la République po- 


jonaise. 


LE SOCIALISME VU 
PAR UN LORD ANGLAIS 


LONDRES Sir Richard 
Acland, jeune lord anglais de 36 
ans, a libéré ce qu'il appelle un 
fardeau sur sa conscience en ren- 
dant à l'Etat 17,000 acres de terre 
le des domai- 


connues sous nom 


nes Devon et Somerset 
Ces domaines évalués à $1.- 
112,500 et rapportant 2000 livres 


sterling par année étaient la pro- 
priété de la famille Acland depuis 
400 ans. 

Sir Acland a déclaré: “Le mon- 
t arrivé à un point où la 
6 d'aussi va 
est netter 
re aux principes chrétiens 
loppement économique 


t 


pays: C'est encore un 
incipe faux que celui par le- 
ouel je bénéficie de revenus de 


terres exploitées par d'autres.” 


Le jeune lord, membre du par- 
Jement désormais une 
petite ison de Devon jusqu'à 
la fin de la guerre et vivra sur 
son traitement de député et ae 


la recette des livres qu'il publie. 


de | 
Nicolet. Il étudie ensuite le droit, | 


livres, ! 


Librairie Beauchemin Li- 


| 


Por Noel 


nl 
ni séparatiste 

de lui expliquer le disc 
noncé par lord Halifax à Tor 
le. 24 de 
t Pour pareil 
travail nous n'avons pas la belle 
| assurance beaucoup de 
|confrères, qui ont de 


n'est 


Un ni 


rra 


lecteur 


impé 


e n 


janvier nier 


re un 
nos 


suite 


de 


tout 


tives. 

Quelques-uns aperçoivent dans 
| cette harangue le commencement 
id'une vaste campagne impéria- 
lisante, et ils en manifestent de 
alarmes. D'aut au con 
traire, M. Drew, d'Onta 
rio, ont regardé l'initiative du no 
lord comme l'ébauche d'un 
nécessaire remaniement de 
facteurs qui uent ce 
| qu'or le Commonwealth 
britannique, et acceptent vo- 
Ia perspective de 


vives 


comme 


ble 


‘ 
tous 


les « t 
1! 

appelle 

ile 


lontiers 


formations profondes t 
{structure générale de l'Empire 
avec une 
diplomati- 


Quand on examine 
froide raison la pièce 
| que de l'ambassadeur britannique 
à Washington, on n'y voit pas une 
pensée cite + dat 


| des Do- 
Iminions à l'Angleterre; on n'y 
voit pas non plus l'attitude or- 


gueilleuse qui était ce 
trefois quand hommes de 
Londres parl aux colonials: 
discerne plutôt l'anxiété 
d'un homme d'Etat anglais qui 
pressent les dangers que peut 
un pays de 50,000,90n d'ha- 
qui doit traiter d'égal 
égal avec des pays qui ont 120,- 
600,000 d'habitants comme les 
Etats-Unis: qui ont 200,009,000 
d'habitants comme la Russie; qui 
ont 350,000,000 d'habitanis com- 
me la Chine. 


les 


nt 


on y 


courir 


bitants à 


Evidemment nos Dominions ne 
sont pas responsables de la fai- 
blesse numérique de l'Angleterre 
et ne sauraient acquiescer à d'ina- 
visables concentrations de pou- 
voirs; mais ce serait une injus- 
tice de ne pas comprendre la per- 
plexité d'un illustre et probe An- 
glais devant les problèmes que la 
guerre et l'après-guerre dressent 
pour l'Angleterre. 
même de son caracgère le garde 
contre toute préoccupation vul- 
gaire, et devrait le garder aussi 
contre toute imputation désobli- 
geante. 


| N'y a-t-il pas une note pathéti- 
| que dans ces paroles qui, le mot 
In'est pas excessif, ressemblent à 
ba cri, d'effroi: 


| “Voici trois grands pays, les 
Etats-Unis, la Russie et la Chi- 
ne—grands par la population, 
par la superficie, par les res- 
| sources naturelles. A côté de 
| ces pays se place le Royaume- 
| Uni, dont la population ne s'é- 
lève pas à 50,000,000 d'habi- 
tants; dont le territoire pour- 
rait facilement rentrer dans les 
limites d'un des grands Etats 
de l'Union américaine; dont les 
ressources naturelles, considé- 
rables à la vérité pour le peu 
d'étendue du pays, ne se peu- 
vent comparer aux ressources 
de ses partenaires. 

“En la compagnie de ces Ti- 
tans, l'Angleterre, isolée du 
reste du Commonwealth et de 
l'Empire, ne peut prétendre à 
une association égale. Il n'en 
est pas moins vrai que, la guer- 
re finie, l'Europe occidentale 
se tournera du côté de l’Angle- 
terre pour en recevoir aide et 
direction.’ Elle a été la forte- 
resse inviolable de la liberté 
| en Occident 

Mais l'Angleterre est appau- 
vrie. Elle a entamé ses ressour- 
ces d'hommes et de matériel. 
Elle a dépensé sans récriminer 
ses accumulations de capital. 
Si, pour le futur, la Grande- 
Bretagne doit tenir son rôle 
sans assumer des fardeaux plus 
lourds que ceux qu'elle peut 
porter, elle devra posséder la 
force aux jours de la paix com- 
me durant la guerre, Non seu- 
lement la Grande-Bretagne, 
mais tout le British Common- 
wealth et l'Empire devront 
constituer la quatrième puis- 
sance dans le groupement qui, 
sous le regard de Dieu, réglera 
| la paix de la terre.” 


“Si nous voulons assurer cet- 
te paix nous ne pouvons le faire 
que comme un Commonwealth 
uni, vivant, cohérent." 


* 


La citation est longue, mais 
elle résume parfaitement le dis- 
cours de l'homme d'Etat anglais. 

Nous ne croyons pas que l'émi- 
nent ambassadeur ait voulu dog- 
matiser. Il parait simplement. 
s'être délivré du trop-plein de 
son inquiétude patriotique. No- 
nobstant toutes divergences, qui 
peut, qui a le droit, de s'étonner? 
Lui-même, Hälifax, deux 
après son discours, a donné cette 
où il 3 autre 
chose que de la suffisance: — “Je 


stes | 


Y toute 


interview ä 
voudrais qu'on pensat a augmen- 
ter l'unité au sein du Common- 
wealth. C'est un problème dont 


j'ignore la solution; mais nous 
iavons tous le devoir d'y réflé- 
chir.” 


La presse canadienne pose des 
questions depuis que le distingué 
d: 1 = ar 

| diplomate| a gré à Toronto. 


sauté sur des conclusions défini- | 


1 
mode au- | 


jours |! 


BERNIER 


serait la formule d'u 


Quelle 


à laquelle faudrait 


C 
mpériale sans détruir 
des 


mment assurer 14 


div 


aance 


C 


1 même possible, de fond 
d'empire qui 
l'effort général? On se pe 
en possibilités redoutables 


mmonweaith? 
cabinet 
rat 


Après quinze jours de disrus- 
harangue de lord Hali- 
semble-t-il, devenir une 
academique 


dans 


sions, la 
fax ve, 
pièce purement 
adomini se reécusent, 
semble du moins; le premier mi- 
nistre d'Angleterre a déclaré 
mardi aux Communes que l'am- 
bassadeur anglais à Washington! 


les 


ns l'en- 


Im'avait pas parlé au nom du 
gouvernement britannique; le 
prenmuer ministre à attenue le 


coup pour lord Halifax en décla 
rant que le discours était 
“contribution importante a 
de d'un sujet ardu”. 
1! 
| Au Canada, les chefs de parti 
| par sent s'entendre pour ne pas 
|faire de l'aventure motif de 
| querelle électorale 

L'Hon. Mackenzie King a net- 
tement combattu la thèse de lord 
Halifax: 

“Il ne me parait pas opportun, 


une 
l'étu- 


un 


a dit le premier ministre cana 
dien, de chercher à établir un 
équilibre de pouvoir entre nos 


| grandes nations après la guerre 


| “Derrière la conception de lord 

Halifax et du général Smuts, a 
{dit Mackenzie King, surgit l'idée 
d'une inévitable rivalité entre 
inos grands pays alliés.” 


“Je crois qu'il faut d'abord ga- 
gner la guerre; une fois la guerre 
gagnée nous aurons tout le loisir 
nécessaire pour examiner les 
| changements qui peuvent être né- | 
|cessaires dans l'organisation de 
| l'Empire.” 


Ramirez fait 


honneur à sa promotion 


PAGE TROIS 


Au sujet de la conquête 
de l'Ethiopie 


La conquête de l'Ethiopie par 
l'Italie a provoqué chez la plu- 


part des chefs alliés des déclara- 
tions d'une orthodoxie indiscu- 
table Il serait intéressant ce- 

dant d'étudier jusqu'à quel 


les Nations Unies ont elles- 


mêmes conformé leur conduite 
aux principes qu'elles énoncent 
maintenant avec Assurance et 
satisfaction, On n'a pas eu re 


cours qu'à la justice et à la cha- 
rité pour ériger les grands em- 
pires 

L'étude de | 
pienne nous à fait découvrir ces 
derniers le texte d'un 
traité passé à Londres entre la 
Grande-Bretagne, la Russie, la 
France et l'Italie le 26 avril 1915. 
Si notre mémoire est fidèle, au- 
de langue 
anglaise avons lus et 
qui ont condamné en termes sé- 
vères la conquête de l'Ethiopie, 


a question éthio- 


Jours 


cun des journaux 


que nous 


n'a cité ou même fait allusion au 


traité de Londres. A la lecture 
de ce ‘‘traité oublié” on a raison 
de s<e demander pourquoi la 
Russie et l'Angleterre et la 
France se sont montrées aussi 
intransigeantes envers l'Italie 


Voici le l'article 13 
du traité passé à Londres entre 
la France, la Russie, la Grande- 
Bretagne et l'Italie 

‘Article 13: In the 
France and Great Britain 
creasing their colonial territuries 
in Africa at the expense of Ger- 
many, these two Powers agree 
in principle that Italy may claim 
compensation, 
particularly as regards the set- 
tlement in her favor of the ques- 
tions relative to the frontiers 
of the Italian colonies of Eritrea, 
Somaliland, and Lybia, and the 
neighboring colonies belonging 
to France and Great Britain.” 

Si ce traité n'a jamais été ré- 
voqué, pourquoi a-t-on si forte- 
ment blâämé l'Italie? 


texte de 


of 


in- 


event 


some equitable 


L. L, 


par Joseph VALOIS 


L'élévation | 


| Depuis quelques jours, l'Argen-| 
tine tient le premier plan de l'ac- 
tualité, Sa rupture avec les puis-| 
sances de l'Axe lui vaut mainte- 
{nant meilleure presse sur le con-} 
{tinent américain. De fait, jusqu’à | 
| ia semaine dernière, le grand pu-| 
|blic des pays alliés, qui ge con- 
Inaît pas tous les secrets de la 
politique internationale, voyait | 
la population de l'Argentine d'un | 
|mauvais oeil. Des commentaires 
Eos tps très variées ont 
présenté le peuple de l'Argentine 


|sous des couleurs aussi variées, 


UE 
| Il est un aspect toutefois que les 


“reporters” ont laissé dans l'om- 
bre et que nous tenons à mettre 
en pleine lumière. Il s'agit de la 


En dépit de l'opposition de 
certains libéraux qui, sous pré- 
texte de liberté de culte, se ran- 
gèrent contre les désirs de la ma- 
jorité du peuple et la volonté du 
gouvernement de rendre justice 
à cette majorité, les gouverne- 
ments provinciaux ont anticipé 
la loi fédérale en favorisant l'é- 
ducation religieuse dans les éco+ 
les sous leurs juridictions respec- 
tives. La nouvelle loi fédérale re- 
quiert que “l'instruction religieu- 
se soit enseignée régulièrement 


|par des instituteurs autorisés à 


moins que les parents ne s'y 0Oppo- 
sent expressément”. La loi sti- 
pule de plus que “l'éducation mo- 
rale comprendra la connaissance 


politique scolaire de ce pays. de l'ordre des relations et des 
Nous laissons donc à la presse devoirs de l'homme envers Dieu, 
profane le soin d'épiloguer sur | envers lui-même et envers le pro- 
les conséquences des modifica- chain”, La loi ajoute que “la for- 
tions apportées à la politique mation du caractère, l'inspiration 
étrangère de l'Argentine, pour|de l'individu, de la famille, la 
exposer d'une façon succincte la conduite patriotique et soriale, 


loi scolaire, mise en vigueur par) 
le gouvernement du général 
Pedro P. Ramirez. 

Durant sa campagne préélec- 
torale, ie général Ramirez avait, 
[promis à l'électorat d'instaurer 
l'éducation religieuse dans toutes 
les écoles primaires, secondaires, 
techniques et universitaires de 
l'Argentine. 11 a tenu parole. De| 
| plus il a réaffermi le status de 
l'Eglise catholique en Argentine 
sans pour cela violer l'article 14 
de la Constitution fédérale, qui 
assure la liberté de religion à tous 
les habitants du pays, et l'article 
20 qui accorde aux étrangers le 
droit de pratiquer leur religion. 
Les Constitutions antérieures de 
ce pays établissaient la foi catha- 
! lique comme religion officielle de 
l'Etat. L'article 2 de la Constitu- 
tion de 1853, mis en vigueur de- 
puis, stipule que “le gouverne- 
ment supporte l'Eglise romaine, 
catholique, apostolique”, Les six| 
articles de la Constitution de 
1853, qui ont trait aux relations 
entre l'Eglise et l'Etat—à l'ex- 
ception des articles 14 et 20 ga- 
rantissant la liberté de culte— 
établissent spécifiquement 
rapports entre l'Etat, dont le pré- 
sident et le vice-président doivent 
être catholiques, et l'Eglise ca- 
tholique. | 


les 


Des son avénement au pouvoir, 
le gouvernement nouveau dé- 
claré que “la jeunesse s'éloignait 
de la doctrine du Christ et que 
son instruction était dénuée de 
respect envers Dieu et d'amour 
envers la patrie”. Les catholiques 
ont compris, par cette déclara- 
tion, que leurs gouvernants en- 
tendaient donner aux enfants ca- 
tholiques de l'Argentine une €- 
ducation catholique Dans une let- 
|tre adressée au président Ramirez 
S. Exc, Mgr Leopoldo Butler, 
parlant au nom de la hiérarchie 
de l'Argentine, dit que l'enseigne- 
ment religieux dans les écoles 
“est l'incident, l'événement le 
plus heureux pour le progres spi- 
|rituel et matériel du pays”. 


a 


selon les austères principes de la 
morale chrétienne, seront le but 


lultime de l'éducation”, 


La Constitution reconnaît la 
liberté d'enseignement, mais les 
écoles privées doivent se confor- 
mer aux exigences de l'éducation 
générale pour le bien commun 
du peupie. Les individus ét les 
associations, laïques ou religieu- 
ses, qui dirigent des écoles pri- 


|vées, ont droit à une répartition 


proportionnelle et juste des fonds 
du fédéral, des municipalités, de 
l'Etat, destinés à l'éducation, La 
fin de l'éducation est de former 
des hommes consciencieux, capa- 
bles de rendre service à leur pays 
dans les domaines politique, mo- 
ral et économique, libres “dans 
les limites de la loi divine, source 
de toute raison et de toute jus- 
tice”. 

La mise en pratique d'une telle 
politique ne peut que produire 
d'excellents résultats. Tout en 
respectant la liberté de conscien- 
gouvernement Ramirez 
maintient le principe de l'ins- 
truction religieuse et de la for- 
mation morale du caractère dans 
les écoles de pays, alors 
que dans bien d'autres pays, c'est 
au nom de la liberté de conscien- 
ce que l'on pourchasse Dieu de 
l'école et que l'on paganise la 
jeunesse. Ramirez, qui donne sur 
ce point un si bel exemple aux 
dirigeants des autres pays, fera 
beaucoup de bien à la génération 
montante de l'Argentine s'il per- 
sévère dans ses bonnes disposi- 
tions. 


ce, le 


son 


5,213,021 DE LIVRES DE 
COURRIER AERIEN 
OITAWA-—L'hon. W. P. Mu- 
lock, ministre des Postes, a an- 
noncé dans rapport annuel 
déposé à la Chambre des Com- 
munes, que 5,373,021 livres de 
courrier ont été transportées par 
la voie des airs, pendant l'année 
terminée le 31 mars dernier, con- 
tre 3,541,625 livres, pendant l'an- 
née précédente, soit une auginene 


son 


ltation de 1,831,396 livres. 


PAGE QUATRE 


LA LIBERTE ET LE PATRIOIE 


SAINT-BONIFACE 


A l'Archevéché 


Profession religieuse 
de M. Ovide Robert 
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transférée à Montréal 


Mile 1 Phaneuf, de St-Bor 
: 
de l'être "r ée 7] 
’ ‘ agent de ag 
r T % , 
es ! sd À gnes aé € Ca 
” art M re Elle quittera St 
, B e e « ‘ se endra à 
; ’ 
: [#7] elle 1 
1 ; 
. L at € 1 
que F 
Fu a rence À Xe € 
‘ € f t 
Prix M PI euf t tré 
ï : e d € 6 Elle fa 
M P« ù es ét fr t Collégia 
} I St-Josep Douée d voix 
p Pa fl M . ea p pa à dé nm 
Ga ‘ : Elle L4 L er 
1 ‘ F + { cle 1 ere 
diet ‘ ‘ NX { a n s voeux 
Sema FE « ttié Phaneut 
ire mn 
Le ‘ 6 fé € e d Ca ‘ . 
e Assemblée de l'Union 
trict ‘, q ‘ 1 ie es . . 
otre-Dame, La Vérendrye, par. Nationale Française 
tant + % » 
se mi ' 4 ve rs A l'assemblée mensueïle Au 2 
rue hib: et la rue Col P 
évrier, à l'unanimité, la somme 
: .  ( dut : 1! "T 
1e8° St-Jean-Baf " se de $20.00 fut tée au comité de 
) t ntre " » À tre ne 
peu », « y Baby Cds Dame | ja; gue française de Ja radio de 
et la rue La Vérendrye, aura une | Ouest du Canada 
agtie de carte ë lle du Ce : à 
: Ouvr de * Ar "+18 Un court programme littéraire 
On espère dnn mbre i ©! Musical fut présenté avec beau- 
s » qu_ur D Le nore 
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écrétaire. | Despars, de Québec. Mme Geor- 
ges La Flèche accompagnait au 


piano, 


Soirées hebdomodaires 
à la Chapelle Ste-Marie | 


Retraites 


Tous ceux qui désirent se ré- 
créer sans qu'il leur en « » tres A 
cher feraient bien d'assister aux fermées 
soirées hebdomadaires de la Cha- 
pelle Ste-Marie. Ils y trouveront] Du 14 au 17 au soir—Collégiens 
un accueil bienveillant et les or-! Un Père Jésuite. 
ganisatrices du quartier Sud,| Du 18 am. au 20 au soir— 
Mmes de Moissac, Legal, Landry,| Elèves des SS. Oblates. L. Blais, 
Mann et Letain les invitent cor- | prêtre. 


dialement à la partie de cartes] Du 21 am. au 24 vers 10 h. 30 
qui aura lieu le vendredi 11 fé-| am. — Hommes et jeunes ons. 
vrier prochain, à 8 h. 30 p.m,,|S. Exc. Mgr Cabana. 


dans les salles de la chapelle, | Du 24 au 28 février—Jeunes 
Le succès a couronné les efforts! filles dont la plupart sont gr 
des dames qui ont organisé la! versitaires ou normaliennes. 
partie de cartes de la semaine lais, prêtre. 
dernière, Il y avait Du 28 au 3 mars--Jeunes filles 
sistance, malgré la dont la plupart seront recrutées 
sévissait, Mille M par la J.ACF. de Si Jean-Bap- 
accordéoniste de St tiste. L. Blais, prêtre. 
ta avec talent . : 
msslsel: Un :Soûtl Notez bien 
Les p vai ; 1 Que la retraite du 21 février | 
les religieuses Oblat I me | Commence le lundi am. vers 10 
McDowell (St. Vital Hardware)! h- 30 et se termine is jeudi 24, 
et par ganisat I fu-!: au matin 
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Lavallée Scale Pot} Lan-! mencent à 7 h. 30 du soir 
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Robitaille. M. Dirckx. MM. Vien. | femmes et filles; de $3.50 pour 
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à 8h. 15 a.m., à la chapelle | mis de voir qu'À certaines con- 
La secrétaire du comité, |. {ion quels sent cer. enfin. qui 
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Quelques films à l'affiche 
cette semaine 


x LAGLE 


Autos de 7 et 5 pasfagers Lost Angel I 
Tous les voyageurs assurés x Destination, Tokyo Les I 

I * i Whistliing in Brooklyn I 
Tel. 42 338 Jack London Il 

Flesh and Fantasy # LL 

Pistol Packin’ Mama LE 


The Seventh Victim 


J. À. Lanthier & Fils 


1 N'off + 4 danger pour le 

Entrepreneurs de public en général 
PLOMBERIE ET SYSTEME AN OSEO AS 
cie pa eq maamnaDie 


eu 
DE CHAUFFAGE er 
TACHE SORWOOD 
réléphones 
204 004 


276, AVE 


L'homme est tombé misérabl!e- 
ment: Dieu est descendu miséri- 
cordieusement 


Bureau 


The Cusson Lumber 
Co. Ltd. 


A: 9 8 
Causerie de | 
M. Paul Prince 


Le dimanche 13 février a 
8 h. du soir, M. Paul Prince, 
qui revient d'un long voya- 
ge dans les provinces de 
Québec et de l'Ontario, pro- | 
noncera une conférence au | 
Cercle Ouvrier de St-Boni- | 

Tous sont cordiale- | 
invites. 


es et boiserie 


Coin Prox 
St-Boniface 


et Des 
Téléphone 


Meurons 
201 283 


Hub Service Station 
“che PFrovencher 
dtsenct - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 


et 


face 
| ment 


| 


Les voleurs sont actifs 


L' ASSURANCE COMBIN AIS ON FEU ET VOL 


Taux tres raisonnables — Vous protège entierement 


HENRI D'ESCHAMBAULT Ltée 


Téléphones 201 137 


136, evenue Provencher 


Nous désirons acheter des maisons da la ville 


| M. 


| Trois-Rivier € PQ 


M. Pierre Raïimbault, secrétaire 
i Cercle Ouvrie tepuis sa fon- 
ation, vient d'être élu syndic de 


paroisse de la cathédrale pour 
terme de trois ans. À la der- 
ère convention de ! ociation 

s Cor es d'école de lan- 
gue française te ie récemment à 
B fa l M aimbauit fut 

à la présidence de cet orga- 

e € emplacement de M 
Jean Martin, de St-Claude, Man 


Assemblée de la Société 
des Artisans c.-f. 


elle de la So- 


L'assemblée ar 
été d Artisans (Canadiens- 

s'est tenue le dimanche 

) ja ians l'après-midi, au 

É ie M. M.-E. Sabourin, 
ave Pr encher 

Les € qui eurent lieu à 
cette donnerent le re- 

Aumor Mgr W.-I Jubin- 
ville: président: M. G. Brunet; 

vice-président: M. M. Lacroix 
éme vice-président: M. F. Beau- 
lieu: ler ordonnateur: M. Pierre 
Desrosie 2ème ordonnateur: M 
J.-F. Carignan: ler censeur: M 
M.-E. Sabourin: 2ème censeur: 
M. L. Trudeau; 3ème censeur: M 
1O. Morier; secrétaire: M. ]J. 
Desautels. 

Au début de la réunion, M 
Brunet, président, souhaïita la 
bienvenue à tous les membres 
présents. À la suite de la lecture 


du rapport de la dernière assem- 
blée annuelle par 

Desautels, une étude fut 
des suggestions qui avaient 


J. 


faite 


l'été présentées par quelques mem- 


bres. 

I1 fut ensuite décidé qu'une 
motion de félicitations serait en- 
voyée à M. CG. Brunet pour le ma- 
gnifique programme de folklore 
canadien-français que ses élèves 
anglais de l'école Lord Selkirk 


présentèrent à la radio pendant 
|la période des Fêtes. 


L'assistance à cette réunion é- 
tait assez nombreuse. 


Petites Notes! 


Le sergent Aimé Dupas, de l'a- 
canadienne, stationné sur 


viation 


la côte est, est en visite chez sa 
mère, Mme A. Brabant, 505, rue 
Ritchot. 


Harvey Bourbon- 
Norbert 


Le chauffeur 
fils de M. 
bonnière, 520, rue 
promu à la suite d'une graduation 
qui vod 
d'entrainement de la 
na je: nne la côte ouest 
inten 
icité à 


Alta. 
L2 


niére, 


marine ca- 
sur Il suit 
électi l'Université d'Ed- 


monton, 


Le mercredi 5 janvier, les 
membres du Conseil et les exécu- 
tifs de la ville se sont rendus à 
Transcona pour y rencontrer les 
cxécutifs de cet endroit dans une 
partie de ‘eurling”. 
partis démontrèrent 
presque égale. 


une force 


Des rafraichissements furent | 
servis après la partie, | 
. Le 


En l'honneur de Mlle Lucienne 
Dussault dont le mariage avec M. 
Antoine Landry, de Mariapolis, 
Man., eut lieu le samedi 29 jan- 
vier, un groupe de jeunes filles 
lui ont organisé un déjeuner au 
Graystone Arms le dimanche 6 
février 


Il y avait environ 12 invitées 
L EL L1 

Le jeudi 3 février dernier, un 

groupe de jeunes filles s'est réuni 


nce de Miles Madeleine 


la réside 


et A Painchaud, 502, rue 
Ritchot, à l'occasion du mariage 
de Mlle Lucienne Dussault avec 
M. Antoine Landry 
Un magnifique cadeau fut pré- 
senté à l'héroïne de la soirée 
On comptait environ 12 invi- 
ées 
L LS L1 
À l'oceasion du départ de Mlle 
Marie-Josèphe Mager pour Mont- 
réal où elle séjournera pendant 
quelque temps, sa soeur, Mme 
Raymond Bernier, A reçu à l'heu- 
re du thé, le dimanche 6 février, 
1 sa résidence, 281, rue Dumou- 
Mmes Jean Mager, Henri La- 
certe, John Caswell Davis et Mile 
Antoinette Baril versaient le thé 
les étaient assistées de Mme 
\vs et de Milles Alberta 
Fabiola Gosselin, Thé- 
irendeau êt Lucille Davis 
ne cinquantaine d’in- 
aient tenu à venir saluer 
lager avant son départ 
“Ge 
Le sergent Gilbert Van Daele 
tion canadienne, station- 


Edouard, a 


ne su 


l'Ile du Prince- 
passé 10 joyrs de congé avec son 
épouse et sa fille qui résident à 
230, rue Berry, et avec ses pa- 
rents qui demeurent à St-Boni- 
face Son uveau posle est à 


le secrétaire, | 


Bour- | 
Aulneau, a été | 


lieu récemment à l'Ecole | 


ant des cours avancés en | 


| 
Les deux 


Jubilé d'argent de M. et 
Mme Camille Fournier 


Au delà de 200 personnes se trouvaie réunies dans la sa 
du Cercle Ouvrier le samedi soir Sfévrier pour célébrer le jubilé 
d'argent de M. et Mme Camille Fournier. Dans le groupe imposant 
d'amis qui avaient tenu à venir témoigner leur estime aux heureux 

ibilaires on remarquait S Exec. Mgr G. Cabana, archevéqu 
coadjuteur de St-Boniface, les* sn is sébls 

»>p . Ÿ ps 

ue PI L ge ”. Faure, | dont se sont couverts M. et Mme 
[. Caron, 5) on Honneur :€| Fournier rejaillit sur tout l 
k ÿ iet 
Juge L d” æ : le magistrat H.| Lersonnel enseignant canadien 
pate gr + Raimbeuit français Son Excellence er 
M. J.-A. Marion, président de! couragea les parents à coopér: 
l'Association d'Education, etc 
Plusieurs personnes des parois- 
ses environnantes, entre autres 


de Ste-Agathe, de St-Jean-Bap- 
tiste, de Læetellier s'étaient ren- 
dues à l'invitation des organisa- 


étroitement avec les instituteurs 
et les institutrices qui ont por 
mission d'éduquer leurs enfant 
Comme gage d'estime envers Île 
| jubilaires, il offrit à chacun ur 
| chapelet béni pas Sa Sainteté Pic 


teurs de la soirée et avaiere vou- | xX11 

lu venir eux-mêmes offrir de! La présidente de la soiré 
À : 1 tie 

vive-voix leurs félicitations et} Mjje Antoinette Baril, remercia 


leurs voeux aux jubilaires 

Le comité d'organisation à qui 
revient l'honneur d'avoir prépa- 
ré une si belle fête à M. et Mme 
C. Fournier, se composait de 
Miles A. Baril, M.-A. Lamarre 
M. le magistrat H. Lacerte, MM 
P. Raimbault, R. Roy, R. Bernier 
R. Péloquin, C. Prud'homme et 
A. Michon 

La soirée qui était présidée 
par Mlle Antoinette Baril, débu 
ta par deux solos de violon exé- 
cutés par M. Clelio Ritagliati 
accompagné piano par 
soeur, Mile Ritagliati 

Le RP. L. Hardy, s.j., fit en- 
suite la lecture d'une magnifi- 
que adresse dont il était l'auteur 
Le texte avait été écrit par Mlle 
G. Kelly, institutrice à l'Ecole 
Provencher, sur un joli parche 
min qu'elle avait orné elle-méme 
de dessins appropriés 

Le R. P. L. Hardy, , rappela 
d'une façon générale le bien ac- 
compli pfr le héros de la fête: il 
parla de la charité et de l'union 
le foyer des 


au sa 


Leandra 


si 


qui caractérisent 
jubilaires. Il souligna ;a part 
prépondérante que M. Fournier 


avait prise dans les mouvements 
religieux et nationaux, tels que 
l'A.C.J.C., l'Association d'Educa- 


tion, l'Association des Institu- 
teurs, etc. 
Le Révérend Père Hardy fit 


ensuite l'éloge de Mme Fournier 
qui par ses conseils discrets et 
son dévouement sut seconder son 
lépoux dans toutes les oeuvres 
que celui-ci eut à diriger ou à 
lancer. 

Mlle Ida Phaneuf exécuta en- 
suite deux chansons: elle était 
accompagnée au piano par Mlle 
Alberta Bernier. | 
| Malgré l'émotion qu'il éprou- 
vait, M. Camille Fournier prit 
ensuite la parole. Il raconta 
d'une manière spirituelle et inté- 
ressante les principaux événe- 
ments de sa vie. Il rappela com- 
ment à la demande de Sa Gran- 
deur Mgr Langevin, O.M.L, alors 
archevêque de St-Boniface, il se 
rendit dans l'Ouest pour y pour- 
suivre sa carrière comme éduca- 
teur. | 
S. Exec. Mgr l'Archevêque co-| 
adjuteur offrit ensuite ses voeux | 
et ses hommages à M. et Mme 
Fournier. 


ensuite les personnes qui avaier 
contribué au succès de cette fête 
remarquable, Elle exprima spé 
cialement sa gratitude à S. Exc 
Mgr Cabana pour avoir accep 
té d'assister à cette célébration 
intime 

Les assistants, au nombre de 
deux cents, cffrirent ensuite 
personnellement leurs voeux aux 
jubilaires. Un goûter fut servi 
par des dames et des demoiselles 

Au début de la soirée les or 
ganisateurs présentèrent à M. € 
Mme Fournier au nom de toutes 
les personnes présentes, un ser 
vice à thé en argent de grande 
valeur, ainsi qu'une bourse bien 
garnie 

M. Fournier fit 
Collège des Clercs St-Viateur 
Beauharnois où il enseigna du 
rant quatre ans. À la demande 
de Mgr Langevin il se rendit dans 
l'Ouest. Après avoir enseigne 
deux ans à Haywood, Man. il 
fut appelé à faire partie du per- 
sonnel de l'Ecole Provencher, En 
190$ il avait obtenu brevet 
d'enseignement supérieur, puis 
quelques années plus tard, son 
baccalauréat ès arts de l'Univer- 
sité de Montréal. En 1920 il 
mérita un diplôme en comptabi- 
lité de la “Cooper's Institute of 
Higher Accountancy”. Au mois 
de juin 1942 l'Université de 
Montréal lui décernait un docto- 
rat en pédagogie, honoris causa 

Le mariage de M. et Mme 
Fournier (Germaine Michon) eut 
lieu le 21 janvier 1919 en la 
cathédrale de St-Boniface. 


Baptèmes 


Le 23 janvier—Claudette-Patri- 
cia-Denise-Maria, née le 10 jan- 
vier, fille de Georges-Charles 
Duseigné et d'Yvonne Perron. 
Parrain, Léo Perron; marraine, 


ses études au 
a 


un 


| Denise Perron, 


Le 23 janvier —Marie- -Virginie- 


| Lucie, née le 14 janvier, fille de 
| Guillaume Ducharme et de Thé- 


rèse Champagne. Parrain, Cléo. 
Champagne; marraine, Lucie! 
| Champagne. 


Le 23 janvier—Margaret-Anne, | — 


Prise d’habit de trois nouvelles 
novices chez les Soeurs Grises 


née le ler novembre, fille d'Adé- 
lard Savoie et de Margaret Bains. 


I1 loua le dévouement | Parrain et marraine, M. et Mme 


du héros de la fête qui pendant | Adélard-A. Savoie. 


plus de 25 ans s’est consacré 
|former des catholiques et 


Canadiens français. 


ä 


Mariages 


LANDRY-DUSSAULT 
En la cathédrale de St-Bonifa- 
ce, le samedi 29 janvier, M. 
E. Lavoie, curé, a béni le mariage 
äde M. Antoine Landry, 
riapolis, Man. 
ne Dussault, 
Siméon Dussault, de St-Boniface. | 
A l'issue de la cérémonie, une| 
réception eut lieu à l'hôtel Fort 
Garry. 
Les nouveaux époux 
à Mariapolis, Man. 


* L 
LAMBERT-TRUDEAU 
| En la cathédrale de St-Boni- 
| face, le samedi 5 février, à 8 h. 
05, M. l'abbé A. D'Eschambault a 


résident | 


| trault: 


de Ma-| mond-Hector, 
avec Mlle Lucien- | d'Eugène 
fille de M. et Mme| Catellier. 


béni le mariage de Mlle Thérèse | 


Trudeau, fille de M. et Mme Mé- 
déric Trudeau, avec le soldat Lu- 
cien Lambert, fils de M. et Mme 
Joseph Lambert. 

Pendant la messe nuptiale, le 
soldat Georges Paquin fit enten- 
dre de nombreux cantiques ap- 
propriés. M. P. Chabalier tou- 
chait l'orgue 

A l'issue la 
diner fut servi chez 
de la nouvelle mariée, M. et Mme 
Médéric Trudeau, 537, rue de la 
Morénie. Le veillée réu- 
nissait tous les parents et amis 
chez M. et Mme Joseph Lambert, 
221, rue Bertrand, parents du 
marié. 

Les nouveaux époux résideront 
sur la rue de la Morénie 


ceremonie, un 


parents 


de 


lies 


soir, ne 


Le soldat M. Lévèque 


Deux fils de M. et Mme Aimé Lévéqur,, 


Le 23 janvier — Marie-Noëlla- 


des | Cécile-Simone, née le 10 janvier, 
“La gloire fille de Josaphat Bédard et d’'A- 


Tétrault. Parrain, Léo Té- 
marraine, Camillia Henri, 

Le 30 janvier 
Fernande, née le 9 janvier, fille 
de Joseph-Alfred Grégoire et d'I- 
rène Langevin. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Georges Kun- 


lice 


l'abbé | derman. 


Le 30 janvier — Joseph-Ed- 
né le 17 janvier, fils 
Lévesque et d’Alma 


Parrain et marraine, M. 
et Mme Edmond Lévesque. 

Le’ 30 janvier — Joseph-René- 
Paul, né le 26 janvier, fils d'Al- 
| bert Lambert et d'Elisabeth Du- 
bé Parrain, Denis Beaulieu; 
marraine, Dora Beaulieu. 


Décès 


Mme EUGENE DE MARGERIE 


Mme Eugène de Margerie est 
décédée à l'Hospice Taché, le sa- 
medi 5 février, à l'âge de 68 ans 

Née aux Etats-Unis en 1876, la 
défunte, Bellona Généreux, vint 
résider au Canada en 1877, Ses 
parents demeurèrent ensuite dans 
la province de Québec 

Le service a été chanté à Ste- 
Anne-des-Chênes le lundi 7 fé- 
vrier. 


Là où passe un saint prêtre, 
il laisse une trainée de lumière 
et de chaleur comme le soleil 
illumine é réchauffe tout ce 
qu'il touche de ses rayons. C'est 
ce trésor de la sainteté sacerdo- 
tale que lie monde chrétien tout 
entier doit demander au divin 
Maitre. PIE XI. 


L'iviateur L. Levêque 


22 


, rue Notre-Dame, 


St-Boniface, servent dans les forces arraées. Le soldat Marcien 
Lévêque s'est enrôlé dans la P.P.CLI au mois de février 1943: il 
a été envoyé outre-mer récemment. L'aviat Lucien Lévêque qui 
fait partie de la fanfare de l'aviation canadienne, s'est enrûlé au 


| mois d'octobre 1943. 


Marguerite- | 


Prélart Congoleum | 
S6-98 


Sans bordure 
Grandeur, 9x12 pds 


Ces jolis prélarts genre tapis, donneront à vos plan- 


chers une nouvelle beauté 


lée, avec dessins fleuris: teintes bleues 


tan et noires 


faciies à entretenir. 


Ils 


vertes 


ont une surface émail- 


rouges, 


Ils ne roulent pas sur les bords, et sont 


bain et corridors. 
Grandeurs, 6 x 9, 52.98 7x9, $4.29 9x9, 55.49 


LINOLEUM INCRUSTE 


9x10,$5.98 9x11,$6.4 


9 


Idéals pour cuisines, chambres de 


Nous n'en avons qu'un petit stock, (900 verges seulement), 


de ce lino excellent, 
un long usage dans cuisines, 


6 pieds de largeur. La verge carrée, $1.63 


LINO INCRUSTE EPAIS 


Un bon choix de jolis carrés, 
rouge, brun et noir. 


vert, 


6 pieds. 


de service. La verge carrée, $2.24 


qui donne l'effet du marbre. Résistera à 
chambres de bain ou corridors. 
imitation du marbre, Bleu, 


Vous assure des années 


4e étage, la Bale 


Dridsons Dan Compann 


ENCORFORATED 2% MAY 1670 


| Samedi dernier, le 5 février, 
eut lieu, à la Maison Provinciale 
des Soeurs Grises de St-Boniface, 
une cérémonie de prise d’habit 
de trois nouvelles novices, prési- 
dée par Monseigneur le Vicaire 
Général du diocèse, assisté dc 
l'aumônier de la communauté, M. 
l'abbé L.-A. Fortin, et du KR. 
Panek, O.MI. 

Mgr Jubinville donna aussi le 
sermon de circonstance, en com- 
mentant ces paroles du psaume 
45, v. Il: “Ecoute, ma fille, regar- 
de et prête l'oreille; oublie ton 
peuple et la maison de ton père, 
et le Roi sera épris de ta beauté.” 

C'est parce que vous avez cru 
à la sainteté de votre vocation, 
ajoute le prédicateur, que vous 
avez répondu à l'appel de Dieu 
qui s'est fait entendre à votre 
| âme. Il vous a fallu du courage 
et de la bonne volonté pour bri- 
ser les liens de la famille et du 


7 


monde, et vous aurez besoin d'é-| 


tre généreuses pour pratiquer la 
vie de renoncement et d'obéissan- 
ce, durant votre noviciat; mais le 
Seigneur ne se laisse jamais 
vaincre en générosité: vous 
acceptez tous ces assujettisse- 
ments, en vue de glorifier Dieu, 
de sanctifier davantage vos âmes, 
de vous dévouer aux oeuvres 
de charité plus tard. C'est le but 
cu l'idéal vers lequel vous voulez 
tendre par la vie religieuse que 
vous embrassez. Par le nouveau 
costume que vous venez de revé- 
tir, vous vous êtes séparées du 
monde pour vous appliquer aux 
vertus .de pauvreté, de chasteté 
et d'obéissance, qui seront l’objet 
des voeux de religion de 
consécration comme  professes 
Un grand esprit de foi sans cesse 
fortifié par la prière et les exem- 
ples que vous aurez sous les yeux, 


si 


et 


vous aidera à persévérer dans vo- 
tre belle vocation 

Ont revétu le saint habit: Sr 
Agnès Fleury, de Marquette 
Man.: Sr Alice Dupuis, de Sel- 
kirk, Man, et Sr Elisabeth Zales- 
ki, de Broadview, Sask. 

Assistaient au choeur: Mèr J.- 
A. Thériault, P. D. MM. les abbés 
A. Beauregard, Henri Bernard 
L. Primeau, J.-C. Massicotte 
les RR. PP. A. Veille O 
supérieur du Juniorat : 
Jeannotte, O.MI, de Lestock, 
Sask., J. Choque, OMI 
Vandevelde, OMI, le R 
Ephrem, de la Trappe de St- 
Norbert, et le R. P. Emmanuel, 


des Capucins de St-Boniface. 
Samedi après-midi, quatre nou- 
velles postulantes ont été admises 
dans la communauté: MI 
i Boisjoli, de La Broquerie, Man, 


votre 


les Lucie | 


Carmelle Beaudette, 


Baptiste, Man., Florence Piché 
Hélène Boucher, toutes deux 
Willow-Bunch, Sask. 


(Communiqué) 


LES SPORTS 


de St-Jean- 


et 
de 


À 7 h. 45, chaque mercredi soir, 
sur les poste le Radio-Canada 
de l'Ouest, on peut entendre Bill 


Good, journaliste de Winnipeg 
faire ur commentaire détaillé sur 
les activite portives de l'Ouest 
Bill Good est né à Swift Current, 
Sask. 


DEMISSION D'UN 
VICE-COMMISSAIRE 


MOSCOU — A. E. Korneichouk, 
vice-commissaire des Affaires 
extérieures et mari de Wanda 
Vassilevskaya, présidente de l'U- 
nion des patriotes polonais, a été 
relevé de son poste à sa propre 
demande, la semaine dernière, 

Korneichouk s'est mis en ve 
dette en s'opposant aux réclama- 
tions de la Pologne au sujet de 
sa frontière orientale d'avants 
guerre. Dans un article publié 
par le Bulletin d'informations de 
l'ambassade russe à Washington, 
le 26 février 1943, il rejeta car- 
rément les réclamations polonai- 
ses, 


- nettoyés - 

- passés au shampoo N 
travaillés de facon à ce 
qu'ils reposent à plat sur 
le plancher 
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À côté du magasin Woolworth 


Champigny, M. et 


M. Robert 


M. et Mme jitai 
F sont revenus enchantés de leur | ont confirmé da eur charge le ‘ve 
B AM vo l Est cinq directeur MM. R. Mullie M. Léo Paquin a rendu visite 


Saint-Victor 


En visite 


Mlle Lucie Rainville, M. Euclide 


Bruneau, M. et Mme Jérôme 


Willow-Bunch, et 
ier, d'Assiniboia, 


Duperreault, de 


Nos malades 

M. Auguste Allard, 
Fontaine, Mlle Antoi- 
aine, Mme E. Vaudrin, 
pe Gaudry, M. Siméon 


low-Bunch: M. Gérard 
Mme Pascal Lalonde, 
rre Perrin 


Mme Jonas | 


urs le dimanche 


Ottawa, est revenue ici et a pris 


où elle avait déjà enseigné. 
L2 L LA 


la mort de son père, M. M. Bil-| 


ling, d'Ottawa, survenue le 4 fé- 
vrier. Le défunt était âgé de 85 


ans. Il laisse 8 enfants. 
L LI LI 


Cendres). Tous sont cordialement | 


invités. 
De passage 
Le R. P. Fallourd, curé de St- 
Hubert. 


 Meyronne 


Va-et-vient 
M. et Mme Millaire et leurs en- 
fants ont passé le jour de l'An 


lants 


chez M. et Mme Henri Brisebois, | 


a Lisieux. 
a . L1 


M. Edouard Roy a été passer 
quelques jours à Sedley chez son 


lage. Il remplace M. A. Boulet, 
L 


L L 
Mme Jules Dumont est en pro- 
menade chez sa soeur, au Lac du 
Bonnet. 


de l'armée, était de passage par- 
mi nous pour une courte vacan- 


ce. 
CRE) 


M. et Mme A, Lamontagne ha- 


L] . L1 
Plusieurs dons ont été faits à 


la Ste Vierge et de S. Joseph, par 
M. Jos. Giroux; un missel, par 


M. et Mme Marion, deux candé-| 


labres, par M. et Mme B, Ritchot; 
Canons d'autel, par Mme Horace 
Filteau. Merci aux généreux do- 
nateurs 


M. Jules-Joseph Daubenfeld, âgé 


Brieux, où il s'intéressa toujours 


| aux affaires politiques et écono- 


miques. Il fut secrétaire de l'ad- 
ministration, avant la formation 
des municipalités rurales, Du- 


mois à Melfort, 

L'inhumation eut lieu le 3 fé- 
vrier. Les porteurs furent MM 
Jean Thomas, M. Lefebvre, Dave 


| bitent maintenant leur nouvelle | Martin et Armand Levé, 
| maison. 


M. Daubenfeld laisse dans le 
deuil son épouse et ses quatre 
enfants, dont 3 filles: Laura (Mme 


| l'église dernièrement: statues de| Whitney), de Burbank, Califor- 


nie; Marie-Thérèse (Mme Mar- 
tin), de Daylesford, Sask, et 


Anaïs (Mme Dahmer), de St-! 
Henry Dau-| 


Brieux; un fils, M, 
benfeld 
A tous les 


famille éprouvée 


membres de cette 


nous 


offrons | 


fervents pêcheurs, arrivant à la 


: ‘ 4 mlte: \ Û n A L 
immédiatement charge de la clas-| M. Jos. Filteau a ete nommé … Décès hâte lever le , les ont trou 
P. Jordens, G e 1 à sa mère qui est actuellement à se secondaire à l'école publique, | Marguillier, en remplacement de Le mardi ler février, mourait | vés abso! iment vides, Qu'est-il 
P 6 ee Me € R M. F. Beauchesne, sortant de 


arrive? 


. | charge. de 75 ans. M. Daubenfeld était SN FR 
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MM. J. Dartige et G. P 1 février chez son é-| M. G. Billing, agent du C.N.R. et] M. Donat Lamontagne a été en 1905. A l'automne de cette! nées par la radio annoncent que 
e, À > Jeanne Harvey. maire du village, à l'occasion de | élu commissaire à l'école du Vil- même année s'établissait à St- 


M. Ernest Lespéru, malade à l'h6- 
pital St-Paul de Saskatoon, va 
de mieux en mieux tous les jours. 


M. l'abbé D. Gamache, 


| Lo ao ve de ‘= L'assemblée annuelle de la n.,0:78 rant la guerre 1914-1918 il s'en-| gutrefois du diocèse 
M fé Dur ga Fa pe D e Caisse Populaire est annoncée M. R. Loiselle, qui fait partie | gagea dans l'armée de réserve et de P.A décédé 
Maillardville, C.B. M. Racine, | our le 23 février (mercredi des fut en service pendant plusieurs! 4€ F.A., est decede 


M. l'abbé Dosithée Gamache, 
ancien prêtre du diocèse de 
Prince-Albert, est décédé à St- 
Hyacinthe, à l'âge de 87 ans 

Le défunt était né à St-Alexan- 
dre d'Iberville, le 6 septembre 
1856, de Michel Gamache, culti- 
vateur, et de Marceline Ménard 
Ordonné prêtre en 1908 pour le 
diocèse de Prince-Albert il y 
exerça le saint ministère À plu 
sieurs endroits, notamment à Nut 
Lake, à St-Front et à Wadena 

En 1924 il se retira dans la pro- 
vince de Québec. Il vécut à Mont- 
réal et à Granby 


Il revint plu- 


Partie de cartes 
j ses anciens pa- 


13 février 


nos sincères sympathies, 


frère, M. Louis Béchard. | dE Be 


sieurs fois revoir 
aura (67 


di Me. Mie LA ARURR assemblée de la Croix- Baptème | roissiens et amis de la Saskatche- 
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d'être  intéressar Venez en M. et Mme Paul Ste-Marie nous | ge à Winnipeg chez sa soeur. 


rain, M. nées dits 


Pierre Thébaud, père: 
marraine, Mme Emile Leroy. 


Willow-Bunch ME DL 


apprenons 


grand nombre encourager nos zé- 


s et zélatrices. 


sont revenus le 28 janvier d'un 
voyage à Montréal où ils ont pas- 
sé les Fêtes 


WASHINGTON — M. Henry 
Cabot Lodge a démissionné com- 
me sénateur républicain repré- 


Mariage Nous avec plaisir 


Le mardi ler février, M. Adam SE + i aie  AdAUib: à Nue 
te \ Moss Vel ét Vie DU Monditl Chevaliers de Colomb ï que M. Jack Archibald a Passé | éentant du Massachusetts, afin de 
+#an0 Ç "ATBUETILE u- FRS Je druts à | Depuis quelque temps, les Che- | au rang de chef d’escadrille, C’est retourner en service actif comme 
ur ls 1 aien on VOY > affaires & 1 2 rne on &£ > Û 
p s ss t pour la vie au taler Pt LE Sn: be ; valiers ont recommencé leurs soi-|sa troisième promotion en six “pis 1. M "rh 
ied de M. le curé Laten- | Swift Current, la semaine passée.| ‘: i Ë : hd) officier de l'armée. Il est âgé de 
piea de Y. 1€ Cure Laten-| Ce. + |rées mixtes hebdomadaires, Car-| mois. 4l'ens et S dé omis de 
ce. M, Théod . Se F2 | Nous sommes heureux de voir|te5, Ping-pong et pool, eng pod ; Lo major dans la réserve, Dans sa 
noie et éodore Lalonde, frè- | é LL | Che rondement. La semaine der- M. W.-A, Bédard a acheté la!” ’ é : 1. 
re et beau-frère, servaient de! que Mme Maurice Hébert (née|° | à t st t1 t da M À Corn | lettre de démission au Sénat il 
{Liliane Thuot), de St-Boniface,|MIere, les gagnants étaient les|terre € Pi NAN, ENGIN dit qu'à cause de l'ampleur des 
* x | suivants: cartes, M. Henri Cam-|‘“homestead'” Lespéru .. k rep 
San Te 5x8 . ’ «| F opération lit s et d 
= | est revenue parmi pour quelques} ne 4 Mile Annette pote “3 grues sf opérations militaires et de son 
semaines. pagn 3 A PR he ÿ ÿ äge il croit de son devoir de ser- 
i CR EME gagnante du premier prix au con-| M. A. Fagnou va habiter sur! “P' : k 
Nous parlons français Éipni 13 SES 4 de M. Wilson Lamb | Vir Son pays comme soldat. 
M. et Mme Ernest Millaire sont | Cours de ping-pong était Mme R. 1 l 1 Ylson Lamb 
" a Prescriptions remplies avec allé à A 4 eurs deux pe ! Rodrigue, Nos félicitations. qu'il a acquises dernièrement ns _— — 
à 1 S I JUL 1EUTR U2 - ° à be 
s0 t arcon all couver te P Ê “ge ‘ ” 
à mesure que la victoire approche vs tits garçons au couvent de Pon-| ‘Curling Nous sommes heureux de re. | 2960880000020000000008: 
Vous trouverez ici tout ce qui teix, le 10 janvier. | Afin de susciter un peu d'in- 


LE MAGASIN DE 


an 
s'achète dans une pharmacie. |! RO térêt dans leur jeu, les organisa- 


Mile Marcelle Roy, teurs du rond de “Curling” ont 
° " ds 1: ! 1° SERGE PHARMACIE s ration organisé un grand concours, où LINGE 
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Grand assortiment et prix 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


très modérés, 


iens sont en face d'une lourde 


Chez tous iles épiciers. 


à ‘ d Grange 
e le recours au crédit bancaire peut rendre - — a pole pher Envoyez votre commande. 3 
: | s 1 Fes DEVENEZ NOTRE AGENT 
c. La Banque de Montréal est prête à 
 : POUR RENDRE VOS | rar PRNCEALRERT sx 
nporté quel Pret ralSONNaDIE qui per- Ont été baptisés dimanche der- Téléphone 2838 Avenue Centrale  Prince-Albert 


nier: 


gm er la production alimen c dans la à MENUS PLUS GA/S D de 
critique où se trouve le monde. Ernest Giraudier, né le = = 
CROQUETTES 'MAGIC’ AU CARAMEL 
« ] Le 2 1 ‘ 2 tasses farine tamisée 1 œuf 
DE ez besoin d'emi c accroitre vofre production alimentaire, ÿ c. à thé sel 14 tasse lait 
° 4 c, à soupe shortening lé tasse cassonade 
n'hé pas à en parler au gérant de ec succursale la plus rapprochée. HT TETE 


Si VOUS SOUFFREZ DE: 
FAIBLESSE, COURBSATURES, 
NERVOSITÉ, ÉPUISEMENT, 
FATIGUE HABITUELLE, 
MANQUE D'APPÉTIT, 


BANQUE DE MONTREAL 


Tamisez ensemble les ingrédients secs. Incorporez 


L! M. W. ROND, Gérant le shortening. Battez l'œuf dans une tasse-mesure 
S L BAIX, Gérant et remplissez de lait aux ?, puis ajoutez au pre- 
$ . R. M. MILLS. Gérant mier mélange. Abaissez à !; de pouce d'épaisseur It re 
s s \, A. GORICK, Gérvet et parsemez de cassonade et d'amandes. Roulez et PE À ne CI 
s . A $ IN, Géramt tranchez à 1 pouce d'épaisseur. Cuisez à plat dans | anni e n PRENEZ LES 
$ x R KR. WRIGHT. Gérant moules à muffins bien graissés, à four modéré Au cinéma 
rs à FE. G. FALIOTT,. Gérant 375°F.) environ 30 minutes, Donne 18 brioches. B se a 
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RS MIE PLUS FINE... SAVEUR PLUS DÉLICIEUSE 


Hitler's Children , pour adul- 
tes seulement, 
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Comment Combattre 


LES DOULEURS 
RHUMATISMALES 


Les douleurs rhumatismales sont souvent 
causées par l'acide urique qui se trouve dans 
le sang. Les reins devraient déharrassé le 
sang cette impureté. Si les reins ne 
remplissent pas leur tâche, ct que l'excès 
d'acide urique reste, il en résulte de l'irri- 
tation et des douleurs atroces dans les 
mucles et les articulations. Soignez les 
douleurs rhumatismales en gardant vos reins 
en bon état. Prenez régulièrement des 
Pilules Dodd's pour les Reins—le remède 
favori depuis un demi-siècle. 199F 


Pilules Dodd pour le Rein 
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Le se al des Chevalier 
le ( D a compiete un tournoi 
de ‘““ nÆ e dimanche soir 30 
janvier 
Les Chevaliers et leurs épouses 
se rencontrèrent et jouérent une 
| bonne partie. À la fin de la soi- 
| rée, tous étaient imes à dire 
que c'était le meilleur “bonspiel” 
qui f jamais joué 
L LL 
Le dimanche 13 février, les 
Chevaliers de Colomb présente- 
ront M. Stephen Hurley au 
théâtre Palace. Le profit de la 


soirée sera donné aux dames au- 


Le Patron 


de la 


Démocratie 


] OUTE VOTRE VIE est un fil dans le patron 


de la démocratie 


Vous avez vu le dessin solidement tissé avec les buts, 
les joies et les soucis de l'homme du commun et de 


ceux qui lui sont chers. 


Vous l'avez vu assurer par la coopération de gens 
qui aiment la liberté, qui peinent, épargnent et 
luttent pour leurs propres protection et tranquilité 


d'esprit. 


ment 
surveille dans 


| OCCASIONS À tLOUS 


Et 


Il n'y a pas d'autre méthode par laquelle le petit 
détenteur de police et le détenteur important puis- 
de la tranquillité immédiate que goûtent 


sent jouir 
ceux 
leurs movens 


qui projettent leur 


Tout bon citoyen possède de 


- l’Assurance-Vie 


De VOTRE VIVANT, vous avez vu le solide patron de 
l'assurance-vie surgir de la même trame d'intérèts 
individuels pour le bien commun 

Le peuple l'a réalisé pour le peuple. Et le gouverne- 
exprimant la volonté du peuple entier, le | 
l'intérêt commun | 


LE GRAND BUT de la démocratie est d'offrir d'égales | 


dans l'assurance-vie, ce but est atteint 


Tout propriétaire d'assurance-vie participe avec ruus 
les autres à la protection sûre qui résulte de la mise 
en commun de leurs épargnes 


avenir conformément à 


aise 


L'entreprise du peuple” 


Un message des compagnies d'assurance-vie au Canada 


Le 
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300,000 CANADIENS 
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à Baie-Comeau, a décla-| 
les fabricants de papier | 
la concur- 
rence que la radio fait aux jour-| 
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rintendant 
Shore 


naux dans le domaine de la pu- 


blicité 
papier dira si la publicité par 


jol 


pu 
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11 
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ite 


par 
lle fait 


ra de dominer 
radio. A 
une concurrer 


ia 


ce assez serrée au journal. 


Réunion 
d’un comité 
de Survivance 


L'avenir de l'industrie du 


le 
la 


l'heure 


1- 


QUEBEC M. Adélard God- 
bout, ! ni ninistre, annonce 
qu’il a prié 
CR., déput 
le eprése 
Comité de I 
de Toront qui aura lieu le 16 
février da la capitale de l'On- 
tario 

Le ier ministre de l'On- 
ta George Drew, sera pre- 
sent. Comme la réunion aura lieu 
un jeudi et que le premier minis- 
tre de province de Québec sera 
ete par ses devoirs à la 
ses lu Parlement provincial, 
c'est M. Jacques Dumoulin qui 
pr le à sa place 


vivan française de Toronto est 
M. J: es Leduc 

La confiance est la voie du 
Ciel la directe. Certaines 


âmes considèrent surtout en Die 


u 


sa tice et vont à lui avec 
crainte et tremblement; d'autres 
voient surtout en Dieu la bonté 
et la miséricorde et vont à lui 
avec la confiance et la joie d'un 


Abbé ARDENNES. 


LA 


LIBERTE ET 


LE 


LE “SOLDAT KISKA" 


B Herbert, correspondant 


> 


Canada, préte e le 


le 


14410 u 
chie appelé le ‘‘soldat Z8000 Kiska” est le sr au monde qui 
puis parler 3 1 Vous pouvez parler en anglais, en 
frança apoi t il vous comprendra ajoute le corres- 
ponda Le chie ska’ a suivi le régiment de Hull partout 
o € ci est a \ sait que les Canadiens francais étaient 
trés nombreux à lorsque les Alliés s'emparèrent de cette 
ile aléoutienne. De gauche à dr« [ voit sur la photo le lieute 
al J. Plourde, de Québec, le chien ‘’Kiska' et le correspondant 
de R Canada, Bill Herbert 
Donoso Cortes 
Un maitre de la politique et un prophète 
Suite d e e de ère) | Iln'y a pas que les Catholiques 
ù ) qui, pour sauver le pays, savent 
Donoso Corte peer JA PA OR | parfois s'inspirer du ‘salu popu- 
Au- sus de la légalité actice i est suprema lex". Tout le mon- 
a 1 loi naturelle dont la! 4 connait que ce païen de Cle- 
maxime fon iamentale est: Salus,, eau en un jour où les grévis- 
popuit est suprema lex, alors me s m icaient de saboter l'ef- 
me qu'elle doit se traduire par! foyt de guerre français, fit venir 
des actes dictatoriaux. Si Louis! ,} ii les chefs du mouvement 
XVI, le malheureux roi de Fran- pour les avertir que, si le lende- 
ce était pénétré de cette maxi-| main la grève se réalisait, les 
me, la révoiution française n'aU-| chefs qui l'auraient déclanchée 
rait pas eu lieu et les réformes! seraient impitoyablement passés 
projetées auraient pu se réali-| par les armes, le jour même. La 


ser, tout comme en Angleterre 


sans faire périr sur l'échafaud 
un million des meilleurs citoyens | 


de France. 

Quand, en Espagne, l'hydre ré- 
volutionnaire et bolchéviste, ap- 
portée par l'étranger, dressa sa 
tête hideuse, ce pays chrétien 
comprit qu'il y allait de son exis- 
tence et n'hésita pas une minute 


mes. Au reste, au sujet de la lé- 


tiens savaient à quoi s'en tenir 
Grâce à Franco et aux catholi- 
ques Espagnols, l'Espagne chré- 
tienne put délivrer son sol des 
sans-Dieu et des sans-patrie. 
L'Espagne fut sauvée sur un 
champ de bataille. 


| Qu'aurait pensé Donoso Cortes 
de tout cela? Ecoutez ses paroles 
prononcées le 4 janvier 1849: 
“Monsieur Cortina a dit dans son 
Tout par la légalité, la 
légalité toujours. Et moi, qui crois 
que lois sont faites pour les 
sociétés. et non les sociétés pour 
les lois, je dis: Tout pour la so- 
ciété, la société toujours. Quand 
la légalité suffit pour sauver la 
société, on recourt à la légalité 
Quand elle ne suffit pas, on fait 
appel à la dictature. Ah, si la 
question était entre la liberté et 
la dictature, je n'hésiterais pas; 
je voterais comme vous pour la 
liberté. Mais il s'agit de choisir 
entre la dictature de l'insurrec- 
tion et la dictature du Gouverne- 
ment, entre la dictature d'en bas 


discours 


| A 
1es 


et la dictature d'en haut, entre 
le poignard et le sabre. je choi- 
sis le sabre car c'est une arme 
noble”. 

La dictature de Franco et de 


T 
u 


Salazar a sauvé la péninsule ibé- 
ue de la barbarie, quoi qu'en 
les ennemis de l'Eglise et 
Donoso Cortes au- 
des 


ri 
disent 
de l'Espagne 
rait approuvé 
phalanges espagnoles aux pha- 
Janges internationales sans Dieu 
patrie 


la résistance 


ni 


Un champ d'action pour l'avenir 


Jl a moit ans Wheat Pool et les 
Eléva r | la \'existaient que dans 
Quelques personnes envisagèrent les possibilités d'une orga- 
satit le fermiers. et ils réalisèrent ce que ces derniers pour- 
aient »wnplir s'ils se décidaient à travailler ensemble pour 
bic généra Aujourd'hui le Saskatchewan Wheat Pool et 
les Elévateurs du Poo! de la Saskatchewan sont devenues des 
entre! E es et inf ntes Mais ce n'est pas tout 
I a eul hamps d'action qui ont un rapport direct avec 
ture et vers lesquels les fermiers peuvent diriger leurs 
E lé loppant l'industrie agricole en Saskatchewan, les 
fermiers peuvent en bénéficier eux-mêmes tout en contribuant 
bea ip au développement économique de l'Ouest du Canada 
Ce que le Saskatchewan Wheat Pool a pu accomplir jusqu'à 
aintenant le doit à l'aide loyale que lui ont apportée plus 
de 100,000 fermiers qui sont membres du Pool. Et si ces der- 
niers continuent à lui donner ieur appui et à 

maintenir un intérêt actif dans leur organ 


sation 


ils pourront réaliser de plus grands 
progrès encore à l'avenir 


Saskatchewan Pool 


Elevators Limited 


Bureau-chef: Regina 


à se défendre par la force des ar- | 


galité du pouvoir actuel, les chré- | 


grève n'eut pas lieu. Clemenceau 
le dictateur, passant par-dessus 
la légalité avait sauvé la situa- 
tion et peut-être la France, Da- 
ladier radical-socialiste imita 
Clemenceau. 


Je plains toutefois les chefs 
qui, comme Clemenceau et Com- 
pagnie, ont eu à affronter ce ter- 
rible dilemne.… la force ou la 
“Commune”, 


PATRIOTE 


= Sages réclamations 
de la part du Bloc 
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Innovations 
dans l’Annuario 
Pontifico 


CITE DU VATICAN --L'éditior 


de “l'Annua Pontifico” (annu 

aire du Vatican: pour l'année 
importante 
pren 


qu'elle pubiile un gran 

de renseignements au 
tatstiques de chaqu 

En effet donne le nombre 

d'églises., des membres du cler 

des institutions religieuses, etx 
La seconde est la ication 

de la liste des Séminaires pontifi 


hors de Rome, et 
canoniques éri 


1e 


caux, en dé 


aes 
versit gées de 
par le mont 

Le Saint-Siège est représenie 
dans 60 pays, et 40 d'entre ‘eux 
ont des représentants dans la ci- 
té vaticane 

Il faut noter cependant, que les 
difficultés de communication ont 
empêché que l'on puisse se pro- 
curer, en certains cas, des statis 
tiques plus complètes 

“L'Annuario” signale qu'il y a 
43 membres du Sacré Collège des 
Cardinaux, et 27 sièges vacants 
Il y a 1,740 divisions ecclésiasti- 
ques et 780 sièges titulaires occu 
pés 
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POUR UME POLOGNE 
LIBRE ET FORTE 


Le grand écrivain catholique 
anglais, Hilaire Belloc, vient de 
rappeier a ses compairioles, au 
coeur même de Londres, la né 
cessité de sauver la Pologne, de 
la preserver non seulement de ia 
Prusse, mais aussi de Moscou, di 
la dresser libre et forte comm 
le premier bastion de la civilisa 
tion occidentale Ce ourageux 
article a été traduit en franc 
et adresse à tou nos Journaux 
Qu'on lui donne la plus ge dif 
fusion possible 


La campagne pour les écoles 
catholiques en Angleterre 


Les catholiques anglais ménent 
actuellement une ardente campa- 


gne pour protéger les droits des 
parents contre l'Etat qui veut 
semparer de Téducation de la 
jeunesse, Des assemblées ont lieu 


dans toutes les parties du pays 
On y prononce de vigoureux dis- 
cours. Voici un extrait de celui 


Que va-t-il survenir à notre| june jeune femme de 20 ans, 
Amérique du Nord où à l'heure| Mme Joan Tomlin, prononcé ré- 


actuelle le Chef du 
ment lui-même n'est pas écouté? 


Gouverne- | 


En pleine guerre et à la veille de} 


l'invasion de l'Europe par nos 
braves soldats qui, nous dit-on, 
vont tomber par cent mille, ici, 
en Amérique, pour une question 
de gros sous, on fait greve.… nos 
soldats durant ce temps se font 
tuer pour défendre la vie et l'a- 
venir de ces grévistes qui ga- 
gnent sept à huit fois plus cher 
que nos soldats et ne font pas 
la guerre. sanglante boucherie 

C'est un peu tout comme dans 
la derniere guerre, au ternps de 
Ciemenceau. Les mêmes doctri- 
nes qui empoisonnaient la Fran- 
ce ouvrière empoisonnent l'âme 
de nos ouvriers souvent. Ces doc- 
trines, Donoso les juge au nom de 
la religion et de la société. La re- 
ligion les condamne. Vous serez 
comme les riches; telle est, dit-il 


la formule des révolutions socia- | 


@istes contre les classes moyen- 
nes. Vous serez comme les nobles; 
telle est la formule des révolu- 
ions bourgeoises contre les clas- 
ses supérieures. Vous serez com- 
me les rois; telle est la formule 
des révolutions 
contre les souverains. Vous serez 
des dieux; telle est Ja 
ule de premiere 


et 


comme 


Da TT 
de 

Dieu 
rebe 


la 
l'ange de 
Depuis Ad: 

jusqu'à Pr 


mn, le premier 
udhon, le der- 


aristocratiques | 


révolte | 
l'homme contre | 


nier impie du siècle dernier, c'est 
la formule de toutes les révolu- 
I #e | 
Et le 31 janvier 1850, le tribun 
catnolique achevait son discours 


libéralisme doctrinal, qui 
ne connait pour loi que la liberte 


confond avec la licence et 


sur 1e 


qui se 
248.0 venir la révolution et la 
dictature sans Dieu 
ites les écoles, celle-ci est 
stérile parce qu'elle est la 


la plus égoiste 


lle ne s rien sur 

1 na € la nature 
iu m lle es notion de 
Dieu e n'en a aucune de 
In issante pour le 


lle manque de tou- 
gmatique; im 
le mal parce qu'el- 
de toute 

résolue, elle est con- 
à aller se 
le vaisseau qui porte 
dans le port du catho- 
les écueils du s0- 


négation 


ie Say! 


sur 


(A e) 

Un seul acte surnaturel cause 
plus de joie au Coeur de Dieu que 
mille péchés ne lui causent de 


Car le parfum du Christ 
l'or I sa £ e et la pour- 
re de n sang se trouvent unis 
iar ce eul acte marqué du 

€ de ses divins merites 


Père FABER. 


cemment à Londres, devant un 
vaste auditoire: 

“Nous les les mères 
des familles à venir, nous n'en- 


tendons pas que l'Etat accomplis- 
se notre tâche. Nous insistons sur 
le droit de la famille et nous 
voulons pas nous soustraire aux 
obligations qu'implique cette in- 
sistance. 

“Pour 
la criminal 
disons pas: Construisons plus d'é- 
coles de réforme et d'un meilleur 
type, mais: Construisons des mai- 
sons qui fassent disparaître les 
terribles conditions des taudis, 
Pour résoudre le problème de la 
et de l'incapacité 
enfants nous ne 


ne 


résoudre le problème de 
nous ne 


juvénile, 


rr1 


malnutritior 


physique des 


Administrateur colonial 


David Yalden-Thomson, qui fut 


pendant un temps gouverneur de 
Pemba, petite ile qui se trouve 
près de la côte d'Afrique, donne- 
ra quatre causeries SOUS ja ruDri- 
que ‘Peoples Marc} Sa 
prochaine conférer sera rad 
diffusée le mercredi 16 février à 
9 h. 15 d et portera sur les 
oveurs de bitants de Pemba 


| Conseil 


comptons pas principalement sut 
les repas gratuits et les services 
médicaux à l'école, mais sur de 
revenus suffisants et des habita- 
tions convenables pour les famil 
les. Pour résoudre le problème 
de l'inhabilité d'un grand nom 


bre de parents à élever convena 
blement leurs enfants, nous ne 
répondrons pas: Multiplions nos 
écoles - garderies, — quoiqu'elles 


soient souvent au service des 
meilleures intentions,—ni: Favo- 
risons l'autorité de l'instituteur 


et celle du représentant de l'Etat, 
-personnages qui ont d'ailleurs 
bien leur place dans la société, 
non, la première réponse, la 
voici: Préparons le mieux possi- 
l'art et 


ble la jeunesse à exercer 

les devoirs da la paternité.” 

Le fils 

de Clemenceau 

a été déporté 
NEW-YORK-—Le journal suis 


e, La Gazette de Lauzanne, a 
rapporté la déportation de Fran- 
ce par Allemands de Michel 
Clemenceau, fils du président du 
français au cours de la 
première grande guerre, Georges 
Clemenceau, 


les 


Mes minutes sont comptées 
ciel, ma charité ne plus 
ni ma gloire, ni celle que je rends 
à Dieu. Ah! le prix du temps! 

Cardinal MERCIER 


Au 


croitra 


Le dos et les reins 
malades crient 
au secours. 


des gens ne realisent 
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ents sont assez et font 


beaucoup souffrir, mais aladie des 
malaises 


et 
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reins, qui est 


est encore plus euse plus 


importante 


Une douleur dans le dos est 


tussement les eins sont malades 
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rhe T. Milb 


des bo ises avec notre 
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env eptez 


Doan's 


ontrefaçon les 


irn ( Toronto, Ont 


Bulletin d'abonnement à découper 


La Liberté et le Patriote 


Veuillez m'inscrire pour un abonnement d'un an 
que vous voudrez bien adresser comme suit: 


NOM 


ADRESSE 


Ci-inclus mardat-poste 


$2.00,. 


Signature 


de 


(bon-poste ou cheque 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


619, avenue McDermot 


Winnipeg, Man. 


Saskatchewan 


avaient p niss 1enquêeter 
sur le 5 présenté à la der- 
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tre patrons et ers dans !4 
, Le PI | 
TP | cres 
e ’ ire en 
Sask J Q 
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Allocutions et lettres de 


S. S. Pie XII 


L'Ecole Sociale Populaire pu- 
Die le nuilièeme fascicule des 
discours et écrits du iverain 
Poniife. Il couvre la } ‘de de 
janvier à juin 1943 et ntient 
q iatre 4 tes 

Po nous, cathoiiques, c'est 
la parole du père et du maitre. 
Elle enseigne et elle réconforte 
Admirablement adaptée aux 
circonstances actuelles elle 
nous donne sur les grands pro- 
blèmes modernes des directives 
sûres et fermes. Il faut la lire et 


la méditer 


LES MARCHÉS 


aux Abattoirs de St-Boniface 
8 fevrier 


Bouvillons, jusqu'a 1,050 ltv 
De choix si! s12 00 
Bor 810.758 50 
loyer $ 0 75-—$810.50 
Ordinaires $ 9.00—$ 9.50 
Bouvillons, au-dessus de 1.080 l1v 
De cho $ 75--$12.00 
Bot s10 7 s11.50 
Movet $ 975-810 50 
Ordinaires $ 900$ 2,50 
Genisses— 
De choix $10.75—$811.00 
Bonne 8 9.75—-810.80 
Toyvennes $ 900$ 9.50 
Ordinaires $ 800.8 8.50 
Veaux engraissts— 
De choix $11.75-—$12.00 
Bons $11.00-$811.50 
Moyens #10.00-$10.75 
Vaches— 
Bonnes $7 75-88 50 
Moyenriks $6 50-87 ! 
Pour conserves $400--86 25 
laureaux— 
Bons 87.258778 
Moyens $6.00--$7.00 


Vaches et génisses à engraisser— 


Bonne $a 0099.25 
Ordinaires $7.00--97 75 
Génisses à engraisser— 
Bonne 87.508715 
Ordinaires 86.008700 
Veaux de boucherte 
Bor et de choi 81350-81550 
Ordinaires et movens $ 7.50-813.00 
Porcs 
Prime $100 par tête 
B1—Apprèté #15.75-—-#18.00 
B2—Déduction par tête #1 00 
B3—Apprête $15 75--#16 00 
C1—Déduction par tête $ 150 
2—Déduction par tête $150 
C3—Déduction par tête #2 00 
D1—Déduction par tête #2 00 
N2—Déduction par tête #2 00 
Pesants—Déduction par tête #3 00 
Très pesants— Apprêté #137 
Trute- Apprêtée 
100 tv 
lruie No 1—-Apprêtée $1278 
Truies No 2 Maigres 
Apprètce 12 75 
Leégers-Déduction par tête #1.50 
A demi châtré— Déduction par 
tête 500 
Castrèé— Valeur du marché 
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s mercie—M,. L. D, H Fi y Nourritu re du Dr Chase sollicitude ce don de uci qui} 
de es POUR LES NERFS 'ingénie à se préoccuper de leurs | APRESSE 
€ lier votre curé à ce sujet. | possède aucune recette pour faire| | usage, même si us devez re- | | prouesses sportives? Î PAR #4 
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diens, ils nr sont pas preélen 
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humblement 


torts el ne 


sortt quil est feu ile 
Cu Ils savent 
reconnaitre 
leurs sont pas Le- 
naces et entélés dans leurs 
idées ’ les enfants 
d'autres pays voisins du leur 


ils 


mais 


omine 


En général sont asser? 


intelligents, comme 


intervalle de temps 


Quel 
y a-t-il entre chaque nouyelle 
lune? 
Environ 


29 jours % 


Quelle différence y a-t-il 
entre un concours et un tour- 
noi? 


Tout cor rs est une lutte 
pour gagner la suprematl n 
t n est 4 € t et 
a pour but de gagner la victoire 
contre un ad ré 

e 
Le m “acre” est-il du 
masculin"ou du féminin? 

Il-est du fér On dit une 
acre de te ( 

LI 
Qui est considéré comme 


étant le plus grand ténor qui 
ait jamais existe? 
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#7 ets leur sont distri 
bués | our de l'Epiphanie 
le 6 THUL Selon la léger- 
le personnage qui est 
ensé Les leur apporter rsl 
‘nie wivills em appu cr 
La Befana omine er \n- 
nleterre c'est le grossier 
Santa Claus 


Le jour de leur premiéi 
Communion qu'ils font mal- 
heureusement z: tard, 


vers l'âge de 10 ou 12 ans 


asset 


leur mise comporte des dé- 
penses Ccnormes {, est a 
quelle fillette aura la plus 
jolie robe: méme le pelil 
garcon veut ètre Le mieux 
mis de tous Mais ce m'est 
qu'un délail cependant: leur 


äme est habituellement bien 
préparée par quelques joùrs 
de retraile 

La plus belle qualité du 
petit Ilalien, c'est son bon 


coeur. Îl est généreux et saitit 


méme se sacrifier pour offrit 
lun cadeau à un bienfaiteur| 
à qui il doit de la reconnais- 
sance. Ainsi, combien d'élé- 
solt- | 
du 


| Les dans les classes se 
luiennent chaque année 


| jour de la fêle de leur mai- 


tresse, el à celte date, sans 
jamais y manquer, vous les 
voyez arriver les bras char- 
gés de jolis cadeaux. 


| Comme vos avez pu le 
lconstater, les petits Italiens 
ont de belles qualités. Qui] 
ne saurait le reconnaitre? | 


MERE-GRAND 


| Correspondants | 


MANITOBA 

Grande-Clairiere Anne-Mar e| 
Bertholet, Edouard Copet | 

Sandilands-— Edgar et Béatrice 
Freynet 

St-Jean-Baptiste-Cécile Lam- 
bert 


Cayer (Ecole Tamarack Lake) 


Lé Frobisher, Blanche Beau- 
ieu, Philippe et Florence Smii: 

Notre-Dame de Lourdes—Ray- 
mor wrges Ava:thay, Mari 


Aimée Jamault, rèse 

Jean, Pierre, Isa e, LA 

Eveline Bosc 
Lorette-Pauline Bohémie 
lle-de-Chènes—Aline Hogue 


SASKATCHEWAN 


Dire 


Ce e depuis quelques jours on peut 

énavant de scènes comme celle-ci qui se renouvelleront assez 
invitent leurs voisins à venir partager avec eux 
ma : Ll 

On voit sur cette photo: Robert Puttee, sa mère, Terry 
de Wi peg 


RE PA 
Jouewe: 


pi Fête, 


11 février 

Gérald Bonin, Ste-Anne 

Alfred Mitchell, N.-D. de Lour- 
16 

Gérard The »n, Lorette 

Laurette Ci St-Laurent 

Marcel Beauchesne, St-Victor, 
Sask | 

Martin Théberge, St-Victor, 
Sask 

Léa C ifour, Léoville, Sask 


12 février 

Conrad Caya, St-Pierre. 
Michel Richard, Ste-Geneviève. 
Jeannette Tremblay, St-Joseph. 
He Lauzon, St-Laurent. 
Laura Cloutier, Ste-Anne. 
Jean Tétreault, Ste-Anne. 
Irène Tétreault, Ste-Anne. 
Fernand Rey, Haywood. 


Joseph Gobeil, South Junction. | 


13 février 


Armand Vermette, St-Jean- 


| Baptiste 


Thérèse Dufault, St-Lupicin. 
Yvette Zaste, Ste-Rose, 
Rita Trudeau, Lorette. 
Alice Jeanson, Lorette 


Georgette Jeanson, L 

Jules Desautels, Ste-A À 

Cécile Gérardy, St-Labre. 

14 fevrier 

Eva Ricard, Mariapolis 

Jeannine Bo Grande-Clai- | 
rière | 

Je Bod Grande-Clairière 

Liliane Chamberland, Ste- 
Geneviève 

Louise Vermette, St-J.-Baptis- 
te 


ne Damphousse, St-Joseph 


Gautron, Haywood 
Bibeau, St-Boniface. 
15 février 
ier, La Broqu 
neuf, Thibaul 


liazga, Lorette 

n, Lorette. 
lorme, St-Joseph. 
ice, St-Laurent. 
St-Laurent. 
igny, Ste-Anne. 


liou, 
e Demont 


e: Méère-Grand 


les délicieuses tartines préparées 


Benson 


Cliché de la “TRIBUNE 


obtenir plus de confiture en conserve, on sera témoin 


des petits enfants qui 
par une 


souvent 


bonne 


et George Buchanan, tous 


St-Boniface, Man. | 
Chère Mère-Grand, | 

Je veux vous dire que La Li- 
| berté et le Patriote est un “chic”| 
ljournal. Notre famille y est a- 
| bonnée. 

La classe de M. C. Fournier en 
vend 12 exemplaires Chaque se- 
maine. Ma page favorite est lea 
“Coin des Jeunes”. Le. profes- 
seur Nimbus est un sorcier, n'est- 
ce pas”? 

Armand BERTHELFTTE, 


*k * + 
St-Boniface, Man. | 

Chère Mère-Grand, | 
J'ai 


Je vais avoir 14 le! 
1. Je suis dans les “Cadets | 
née” je n'ai pas| 
me parce que je suis trop 


13 a 


mails 


| petit. 11 faut que l'école les fasse 
faire par le gouvernement, | 
C'est le professeur Nimbus et 


|la page des enfants que je pré- | 


fère ans le journal, 

D'un écolier, | 
| J.-H. DESAUTELS. | 
\ 2e CE . 

St-Boniface, Man. 


Chère Mère-Grand, 

J'aurai 14 ans le 5 avril. Je suis 
au septième grade. Notre maître | 
| dévoué est M. Fournier. 
| Nous achetons La Liberté cha- 
| que semaine. Le R. P. Lafrenière 
|a donné deux beaux volumes de 
“Radisson” pour ceux qui. l'ont 
achetée chaque semaine depuis 


Enrico Caru talier Victoire—Bibiane ‘ : ? 1 : 
d 2 pis SR to 16 février le mois de septembre | 
F k CROn LS Pierre Saultier, St-Lupicin \ élève de l’école Provencher, 
En quelle langue habituel- Ferland-— Marcel Fer 1 Valcourt, St-J.-Baotis- Le gré | 
lement les médecins écrivent- lange Dion, Henri Lat te Gérald GREGOIRE, 
ils leurs prescriptions? |la La e. Romé T'i d. Mattes. ! £ kr * 
En ar Fa I | pentier, Léovill St-Boniface, Man. | 
17 février 
? pe ./ Imelda Sab n, St-J.-Baptis- 
e terme exact! Le UQiCé! “se pis sus 
L ine Mitchell, N.-D. de 
7 
En ce erre, les termes propres À l'armée, à l'aviation et R G+. A t St-J.-Barpt ÿ 
À la mar fréquemment uwusites. Bon nombre de nos Canadiens La Liberté et le Patriote est le! 
cependant ent que ces expressions existent en français aussi bien Y R meilleur rr français qui soit" 
qu'en anglais. C'est pourquoi nous donnerons ici, chaque semaine quel- I F ui sad ris tete 
ques-uns de ces termes dans les deux langues H ar 
- V e petit ami 
Apprene bier xpres »n francaise et servez-vous en dans vos Con- L spé 
rs 259 Er Marcel ORIEUX. 
ARMEE Le” po re 
St-Boniface, Man. 
Traduction officielle k 7 Chère Mère-Grand 
ENCORE DERNIER J à 
{ Officier medical à Pr Los l 1e na s nous 
Le t, Bob, te voila en- a e d'ur : 
Medical Officer - - - - - - {À Médecin-chef POUR ' à psp us 
1 [e LE 4 enait 
| Médecin militaire E n papa € jy su ae 
Matron-in-chief - - - -= - Infirmiere-ma jor en chef que tout | père, N Étinns ché ee Zn vai 
Matron 6 Ve Taie - Infirmiere-major mde ne peut pas être pre-|quelqu'un qui « es parents 
Nursing Sister - . - Infirmiere second il faut bienlde n 
Home Sister SE - Econome qi ait un qui SOIL le GeT- Un garç e l'école Prove 
Adjutant SE I alors, je me suis dévoue | cher 
camaraaes Philippe ROY. ! 


Le professeur NIMBUS s 


St-Boniface, Man. 

Chère Mère-Grand, 
Notre classe a reçu un calen- 
drier de La Liberté que nous 
consultons souvent. Dans mon 


bulletin j'ai monté de 10 places.| 


Je ferai de mon mieux ce mois-ci. 
Denis HEBERT. 
*k x * 
St-Boniface, Man. 
Chère Mère-Grand, 
Le Frère Laurin a organisé des 
clubs de gouret. Je suis gardien 


| de buts pour mon équipe. 


Parce que nous achetons La Li- 
berté et le Patriote, le Père La- 
frenière a donné à M. Fournier 
deux livres pour tirer en classe, 
et il a envoyé un calendrier 

Roy LAURIN. 
| diet "RL 
St-Boniface, Man. 
Chère Mère-Grand, 

Nous sommes 6 dans notre fa- 
mille: 3 garçons et 3 filles 

Nous sommes abonnés à La Li- 
berté. Je lis la Page des Enfants 
et j'aime bien cela. 

Dans 
un tableau pour les 
françaises et anglaises 

Claude GAGNE,. 
k x + 
St-Boniface, Man. 
Chère Mère-Grand, 

J'habite la campagne et j'ai un 

peu de travail à faire. J'ai passé 


{tous mes examens de Noël. Mal 


moyenne était 76% 
Le maître a fait tirer deux li- 


vres de “Radisson” à ceux qui 
0 ujours acheté La Liberté. 
élève du septième grade, 
Roger BIBEAU. 
HA UE : 
| St-Boniface, Man. 
Chère Mère-Grand, 

La partie essentie pour moi 
dans La Liberté est le “Coin des 
Jeunes’ que je lis avec attention, 
surt( le “Parlons bien” afin 
d'apprendre à bien parler. J 
vu dans La Liberte le trophee 
jui sera donné à l'école qui aura 

ibué le plus pour le “Sou 
écolier 
Donat CHAMPAGNE. 
. SE A : 
N.-D. de Lourdes, Man. 
Chère Mère-Grand 

J 2 ans et je suis dans le 
£ le VI. J'ai 4 soeurs et 4 frères 
Il v a une de mes soeurs qui va 
au « ent. J'en ai une autre qui 
enseigne à es de chez 1 
Elle € ) 11 

De e petit garç 


Jean BOSC,. 


ne 


Reproduit avec l'autorisation du Séquestre, Ottawa. 


des Jeunes” 
lintéressant. Je vais à éco! 
Jeanne d'Arc. Je suis 
grade VII 
A l'écoic s avons la Caisse 
Scolaire ou us déposons toutes 
»s petites épargnes J'ai déja 
$7.00, 
De votre petite-fill 


notre classe nous avons| 
nouvelles ! 


. Le Coin des Jeunes 


N.-D. de Lourdes, Man 
Mére-G : 
N mes 21 élève 
A e 
— angé de N 
e é M bbe R k € 
art Pine F 
a: + . A 
n te R 
chapelle 
De v e petit c 
Evelyne BOSC. 
e * * 


N.-D. de Lourdes, Man 
Chère Mère-Grand 
Tous 


trais les 


les jours à la maiso 

et puis {a 
que je soigne jes 
J'aime bien Ça, car ils 


vaches 


suis 
12 ans 
d'Arc 

De 1 


dans le grade VI 
et je vais à l'école Jeanne 


rotre petit garç 
Pierre BOSC, 
* * * 
N.-D. de Lourdes, Man 
Chère Mére-Grand 
Chaque semaine : 
que je trouve Die 


Aimée JAMAULT. 
* * * 
N.-D, de Lourdes, Man. 

Chère Mère-Grand, 

Je suis dans le grade VIII 
Nous avons eu la visite du R. P 
F. Faure, S.J. Il nous a ques- 
tiornnés sur toutes nos leçons 

Pendant les vacances j'ai eu 
bien du plaisir. 

De votre petit garçon, 
Raymond-Georges AVANTHAY. 

rt + | 
N.-D. de Lourdes, Man. | 

Chère Mère-Grand, 

Je reste sur la ferme. J'ai 
ans. Je suis dans le grade VI. 

A l'école nous avons une ban- 
que pour la Sainte-Enfance. A 
| Noël nous avions déjà mis près 
| de $2.00 dedans. 

De votre petite-fille, 

Thérèse BIBAULT. 
LORS: 
Ferland, Sask. 
| Chère Mère-Grand, 

J'ai 10 ans et je suis dans le | 
| grade V. J'ai 4 frères et 3 soeurs. 

J'ai passé de bien belles vacan- 
| ces et maintenant je me remets, 
à l'étude. 

Votre petite-fille, 

Solange DION.% 
kk * 
Ferland, Sask. 
| Chère Mère-Grand, 
| C'est la deuxième fois que je 
| vous écris. J'espère que ma lettre 
paraîtra dans le “Coin des Jeu- | 
| nes”. 
| Je suis dans le grade VI et je 
trouve cela un peu difficile. 
| Votre petite-fille, 
Noëlla LAROSÉ, 
*k * * | 
Ferland, Sask. | 
Chère Mère-Grand, 

Nous demeurons à #4 de mille 
de l'école. Notre maitresse s'ap 
pelle Mile Claire Godin. Elle 
vient de Domrémy. 
| Votre petit-fils, 

Roméo FAUCHON, 


Marie- 


10 


\ 


Ferland, Sask. 

Chère Mère-Grand, | 

Je suis dans le grade VI en | 
français. J'ai manqué 3 ans. No 


tre maîtresse se nomme Milk 
Claire Godin. Elle vient de Dom- 
rémy, Sask. 


Votre petit-fils, 
Oscar FAUCHON, 
0 ER | 

Lorette, Man. 
Chère Mère-Grand, 
Vendredi dernier 
grades III, IV et V 
un petit bazar. Les 


les élèves des 
prépare 
ves des 


ont 


Lt al 


grades I et II les ont 
heure, 


nous avons re-| 
somme de $15.92 
que nous en fe- 
acheté des 1! 


française. Déja 


Dans 
cueilli 
Savez-vou 
s? Nous 
vres de 
nous en avons 36 
Votre petite amie, 
Fauline BOHEMIFR. 


une 
la 


belle 
ce 
on 


avons 


lecture 


k x * 
Zénon Park, Sask. 
Chère Mére-Grand, 

Je viens vous écrire une lettre 
pour vous dire que Ça va bier 
Je suis dans le grade IV. J'ai 9 
ans. Je vous écrirai à ma fête 

Bonsoir. 


Lucien CARRIER. 
x + 
Victoire, Sask. 
Chère Mére-Grand, 


J'ai ans et je suis dans le 
grade III. Je vais à l'école Béru 
bé. Notre institutrice se nomme 
Mlle Thérèse Dupuis, J'ai 4 frere 
qu iennent à école ave m 
et il me reste 1 frère et 2 soeur 
a maison. Nous demeur à 2 
miile de légli et notre bor 
cure )nmme M Paradi 


Bibiane TREMBLAY. 
LR: 
Sandilands, Man. 
Chère Mère-Grand, 
Ce fut une grande surprise pour 
moi quand j'ai ouvert La Liberté 
et que j'ai vu que la date de mal 


| 
| 


ifête n'avait pas été oubliée. Je 


let je faisais des farces à 5 Pler-| 


|re. Je lui tirais la langue et je] 
lui ai volé ses clefs. Mais c'est 
une vieille bonne femme qui a| 
ouvert la porte du paradis avec} 
apelet | 

petit garçon, | 
Edouard COPET. | 


PAGE NEUF 


Parlons bien! 


Comment que ça va? Ça me va Comment allez-vous? (onu com 
pas trop pire: - - - - - ment vas-fu?) Ça me va pas 
trop mal. 
J'ai envoré un erdre par la J'ai envoyé une commande 
maille “Gers eee par la poste 
Je prends cela sur moi + - J'en prends la responsabilité 
ou ie m'en chargt 
Ça va faire - - - - . Cela suffit 
Vos troubles ne sont pas pres Vous n'étes pas à bout de vos 
de finir - - - FN peines 
C'est très bien pour moi - - - Je consens (ou je sus d'avis: 
je me m'y oppose pas; cela 
m'est egal 
J'etais tout exeite = = + - J'étais tout enerve 


Les pas dans la neige 


(Légende) 


En ce temps-là, le bor 
Trés ni parcour 
Pour y soulager 
Il allait de chaumière 
Faisant avec pr 
La charité 


celle t 


ni 
souve l 
en chaun 
odigalil: 
Or, pour istlt 
Un page loujours venait 
Portant 
Un matin donc Les voici 
Partis malgré la neige tombant 
Ils s'avancent dans la tourr 
Mais bientôt le ciel est tout 
Du manteau blan 


vélements doux 


que D 
Et le page, n'en pouvant plus dans la { 
Sanglote en baissant À 
Ca, tu n'avances plus? Qu'as-tu 
Stre, répond l'enfant, di 
Ce n'est point dé ma faute, 
Mais la couche de neige est tant haute 
Qu'il m'est impossible, en vérité, 
De suivre Votre Majesté 
— Eh bien! reprend le roi dont le 
Suis désormais la voie 
Que mes pas plus petits 
Vont faire dans l'épais tapis 
Et, les pas dans les pas de son maître, 
Le page aussitôt de se mettre 
A suivre les traces du roi... 
Chrétien, ainsi le dit la foi, 
Dieu vraiment est trop grand pour toi, 
Et le suivre serait pénible à ta faiblesse, 
Mais il veille sur toi sans cesse 
lci-bas . 


lu 1 
14 | 


grace 


/ 
Si 


coeur &s apitotre, 


A la marche pesante il mesure ses pas. 
Suis-le, c'est lui-même qui l'invite 
A venir après lui... fais-le vile. 
Ainsi, facilement Lu parviendras, 
Tes pas dans ses pas, 
Aprés un lrès heureux voyage, 
Au bout de lon terrestre et long pélcrinage. 


Alphonse BOURGOIN 


Cayer, Man, 

me fais un devoir de venir vous|Chère Mère-Grand, 

remercier, Je reste à 3 milles de l'école, 
Nous avons une maîtresse ca-| Je voyage en “caboose'” avec mes 

nadienne - française catholique! 2 petites soeurs, Florence et Cla- 


| cette année. |ra, et mon petit frère, Adélard. 
Votre petit garçon, J'aime bien l'école, surtout de- 
Edgar FREYNET. puis qu'on apprend le français, 
ASE UE à | Votre petit garçon, 
Sandilands, Man. ! Philippe SMITH, 


| Chère Mère-Grand, | 1 ARE 
C'est la petite Béatrice quil Cayer, Man. 
vient vous écrire pour la premiè-| Chère Mére-Grand, 
re fois. Je suis dans le troisième! Il y a longtemps que je voulais 
grade. Ma fête est le 30 décem-| vous écrire, mais le temps des 
bre: j'ai 9 ans. J'ai 5 soeurs et| Fêtes nous porte à oublier bien 
1 frère. | des choses. 
{ De votre petite-fille, Mais nous voilà revenus à l'é- 
Béatrice FREYNET, |cole et j'ai pensé de bien com- 
. EEK Je | | menter l'année 1944 en vous écri- 
Grande-Clairière, Man! Vent une petite lettre 
Chère Mére-Grand, | Votre petite- 
Avant Noël nous avons ramas- | Blanche BEAULIEU, 
sé $5.00 pour le rachat d'un petit | *k k x 


païen. Cette fois nous avons choi- | 
si un petit nègre et nous l'appe- 


Cayer, Man. 
Chère Mére-Grand, 


lons Léon-Jean-Joseph. Ce sont| Je suis dans le grade IV pour 
Léon Rey et Jeanne joulanger | l'anglais et le grade III pour le 
qui ont eu l'honneur d'être choi-!| français. 
sis pour parrain et marraine. | J'attrape des lièvres ec mon 

Votre petite-fille, {petit frère après l'école. Il est 

Anne-Marie BERTHOLET. |pas mal “tanant” 
*k x * | Votre petit garçon, 
Grande-Clairière, Man.! Léo FROBISHER. 


L'étiquette 
à table 


Chère Mère-Grand, | 

Je viens vous parler de notre! 
concert du 19 décembre. Dans 
pièce intitulée “La Clef du Para- 
dis”, j'étais un diable. Je mar- 


chais sur la pointe de mes pieds| 
| 


ia 


kr * 
St-Jean-Baptiste, Man. 
Chère Mére-Grand, 

Le 14 janvier nous avons cele- 
bré l'anniversaire de naissance 
de M. le curé Caron. Les élèves 
ont ] 


assisté à la sainte messe à| Comment doit-on se servir de 


9 heures, puis il y eut une petite | beurre à table”? 

réception au couvent et dan 

l'après-midi ce fut congé Dans plusieurs de nos famille 
Votre petite-fille, lon a conservé l'usage de mettre 

Cécile LAMBERT. le beurre dans un b ier que 
RS 28 { l'on place au centre de la table 
lie-de-Chênes, Man.! Dans ce cas, l'on en prend un 

Chère Mèére-Grand, morceau moyen, avec le coute 
Nous avons une bonne maîitres-|qui se trouve pres ; 

e. Elle s'appelle Mille Marie-| jamais avec ie #ie i- 

Jeanne Prévost quette moderne veut que ni 
Nous sommes 8 enfants chez!place un petit carré de beurre 

nous: 6 filles et 2 garçons. Le plus! dans l'assiette à pa destinée à 

jeune a eu 2 ans au mois de jan-' chaque convive, AUX rep Ce 

et s'appelle Roland | cérémonie on place près de l'as- 
De e petite-fille ette deux couteaux: le plus pe- 
Aline HOGUE. tit sert pour le beurre. Il est à 
PR OR remarquer qu'il ne faut ima 
Cayer, Man.! étendre le be ! 

Chère Mere-Grand tranche de pain et € e m 
Je vais tous les jours à l'école. | dre dedans. Au on dé 
Je n'ai plus de grand'mèéres:! tache avec le fur et à 

elles sont mortes toutes les deux.| mesure qu'on soi un 

C'est bien triste, mais j'ai une! morceau de la tranche, puis on 

Mère-Grand et je l'aime bien le porte à la bouche. Chaque fois 
Votre petite-fille, | le petit couteau doit être déposé 


Florence SMITH. Îsur l'assiette à pain. 


PAGE DIX 


Allemands. 


LONDRES--Ur 
tition de la Pologne, fut que 
ment pris entre Geux 


des repus 
les ordres reigieux 


que polonaise Jeu 
Plusieurs diocèses bien organisés de l'Eglise catholique romaine, quaire-vingt-dix pour-cent sd la rar mt dernière, sr 
des organisations de l'Eglise orthodoxe autonome de Pologne, ainsi que Îles Juifs, et plusieurs mssient green abri brel 
L CA ‘ is mi FAN RAT EE Co que chose d'extraordinaire.. La 
20,0 rcbmngi- er Leger ds , | bombe a éclaté samedi soir, En 
NAN 07 VERTENNES CREUSE par | ré at ques et xes. 'tligieux en Sibérie en les accu- quelques jours, notre organisa- 
rer gore“ lon Une f ccupation e del sant “d'activités contre-révolu-|f |teur avait réquisitionné les plus 
rage Van | ces régions complétée, les SOVIEt chefs de la beaux talents de la maison, et il 
Des D ere ro mé. |Procederent à 12 de p Jarosiaw | nous présentait maintenant pour 
dbles à és © es | #° je l'Eglise. Ds ps RS er brel Don Aims, annonceur à la ra- | notre récréation, sa galerie d'ar- 
allemandes et ° per- |" D POP Es f noires été dio, qui depuis le mois de sep- | Ustes: | 
t que les À s'appli- |! eg a LAS die 2 nces orientcles/tembre 1943 visite les centres] Raymond Provençal et Ray 
juérent } e é-, sde gi ‘je  |d'entraînement de l'armée, |mond Savoie, diseurs. 
1 e l'Eg que et és] 2906068 p sr pcs le Patriar. Marine et de l'aviation, Placide Gaboury et Paul Bé- 
Juifs, Pa e, Le ela , qui avait 9Tganiser des concerts récréatifs. | tournay, pianistes. 
avec les Eglise ioxe € ' aux Soviets, au mé. Il est directeur de la “Parade de! Napoléon Prince, violoniste. 
ecque-catt ent pris de la loi canonique de l'E- la Victoire”, émission Maurice Laforest, trompettiste 
sévères à politi- glise orthodoxe, étendit illégale- peut entendre les lundi et ven- L. Vielfaure, A. Gauthier, L. 
ques. En se N érants ment son autorité sur les dioce-! dredi soirs à 7 heures. Bouvier, R. Préfontaine, Hacault, 
enver e LRIISe ioxe ef es orthodoxes polonais qui for- us es orateurs, 
MT an er : naient une église séparce avec On ne peut bäillonner Outre ces présentations indi- 
nent ’ eÈR propre Métropolite Les mem- longtemps la religion vidueiles, le programme compre- 
«rain nas ene « du clergé orthodoxe qui de- nait quelques numéros de grou- 
PRES irérent fidèles à la loi cano-| OTTAWA-L'athéisme pe: jeu de société, chantons en- 
st s ne nique ei oppo t le Métropo-! Ce représenter un dang: semble, R.S.V.P. et le sketch fi- 
Le be à 1 bei te Serge, f déportés en] l'Europe, et lc temps normal que  nal: “La moustache de Didace 
Un j s 5 te D. ni 4 s écuiss prés »n Sibérie Les autres se| peut durer une crise semblable | Brunet extrait du ‘“Curé de 
So sa ccupa ( > : M Nu k t aux lois . imposées, | est d'environ 20 ans, déclarait Village”. 
bin À " “. et des relig Aprés le & a guerre éclala entre dernière M De la gaieté et du profit pour 
catholique et « vd x q ‘ He A LE sétivitl ets rt l'Allemagne, celle- à conférencier, s'adressant | tous. 
ent le : 3 Pendar hr ë. à D pat to à , tous les territoires de} à un groupe catholique reuni au 2:90 
e4 premiers mois les Sovie 0 » sé pce $ PE. la Pologne et procéda à | couvent Notre-Dame. M. Sheed . . 
serrer libre cours aux élémer : % «e ù re > + ri ré mettre en vigueur sa pol'tique|a été présenté par l'hon | Histoires 
commun) 1 : Ce 1x ci se iivre rs r Ph R s Ms di de Le à mi toi. | de destruction de l'Eglise catho-| Hearne, haut-commis de 
rent à de brutales attaques contre is Les Soviets déportè- | lidue et des Juifs, tout en favo-| l'Eire au Canada. Dimanche est jour de repos. 
le ciergé et les fidèles de lagune, ce gd sage à risant, pour des raisons politi-! La religion est une force trop! Les Universitaires ne se délas-| 
et ils massacrèrent de nombreux | FEn* ”. ques, l'Eglise orthodoxe, laquelle, | grande pour que l’on puisse la!sent vraiment que dans l'étude. 


La toux la nuit 
déprime le système nerveux 


C'est la toux qui persiste: celle dont il est 
difficile de se débarrasser; la toux accompagnée 
d'un chatouillement dans la gorge qui est la 
cause d'un ébranlement nerveux qui vous tient 
éveillée la nuit 

Le sirop “Norway Pine” du Dr Wood aide 
à soulager cette toux, il calmera les parties irritées, dégagera 1 


+ 
tats du traité russo-allemand de septembre 1939, qui ratifiait la par- 
dans la partie est du pays se trouvérent subite- 
systèmes sociaux-politiques complètement différents de ceux de la Républi- 


e 


phlegmon et stimulera les bronches; après cela, la toux ennuyeuse 


sera soulagée 


Le sirop ‘Norway Pine” du Dr Wood est sur le marché depuis 


48 ans. : 
La marque de fabrique, des pins. Ù ë 
Pix, 35 sous la bouteille, Grandeur ‘family’ qui contient enviro 


3 fois plus, 60 sous chez tous les pharmaciens. 
The T. Milburn Co., Limited, Toronto, Ont. 


n 


moins, n'a pu encore se re-| bâ:llonner 


near 
lever des dégâts causés par l'oc- 
des Soviets. 


pendant 


cupation 

Quant . à l'Eglise catholique, | 
elle continue à souffrir des per- 
tes énormes,—meurtres, arresta- 
tions, déportations de prêtres, 
moines et religieuses, persécution 
des associations religieuses et 
confiscation des biens de l'Eglise 


age 


orthodoxes. M. Sheed 


l tm 


La perfection de la sainteté 
chrétienne consiste à faire ce que 
Jésus fait et comme Il l'a fait. 
Et à faire de même au regard de 
la Sainte Vierge, ne séparant ja- 
mais la Mère d'avec le Fils.— 


Saint Jean EUDES. | M. 


Chacune des Banques à Charte 


sollicite votre clientèle 
F4 


EN CONCURRENGE 
AVEC LES NEUF AUTRES 


+ 


Les dix banques concurrentes : 


Banque de Montréal 

Banque de Toronto 

Banque Canadienne de Commerce 
Banque Dominion 


Banque Impériale du Canada 


Banque de la Nouvelle-Ecosse 
Banque Provinciale du Canada 
Banque Royale du Canada 

Banque Canadienne Nationale 


Barclays Bank (Canada) 


La banque à charte est la gardienne non seulement 
de votre dépôt, mais aussi du secret de vos opérations 


s“ 
L BANQUE À CHARTE observe la plus stricte 
discrétion sur le compte que vous lui confez. 


Elle porte le nom de banque "à charte” parce 
que l'autorisation qu'elle possède d'exercer son 
commerce, ainsi que les conditions et les restric- 
tions auxquelles elle est soumise, font l'objet d'une 
charte qui lui est octroyée et qui est tenue à jour 
par le parlement, libre institution qui constitue la 
pius belle forme de gouvernement démocratique 
que l'homme ait jamais inventée. Cette charte, 
qui est une loi du parlement, comporte ioutes 


les dispositions nécessaires à la sauvegarde de 
votre argent. 


Les dix banques à charte concurrentes sont tout 
le contraire d'un monopole d'État comme celui qui 
serait constitué si toutes les banques étaient fondues 
en une seule au moyen de la rationalisation. Sous 
le régime du monopole d'Etat, si l'unique banque 
vous refusait du crédit, vous n'auriez pas à votre 
disposition neuf autres banques auxquelles il vous 
serait possible, à votre choix, de soumettre votre 
demande. Vous avez cet avantage aujourd'hui. 


LES BANQUES À CHARTE DU CANADA 


LA LIBERTE ET.LE PATRIOTE 
M: . “7: n° | “Parade de la Victoire” [ 
Persécutions brutales des Russes —ûêûêp—e 
9 4 | 
contre l'Eglise en Pologne 


Les Rouges confisquérent les propriétés de l'Eglise et tuërent de nombreux 
prêtres. Leur manière d'agir ne fut guere plus humaine que celle des 


longtemps, 
affirme le conferencier. Il a cité 
le cas de la Russie où l'on encou- 
la réouverture des 
est d'avis 
| que l'Eglise ne sera pas représen- 
|tée de façon notable à la confé- 
| rence de la paix, et que l'Europe 
| d'après-guerre marquera de ce 
| que seule l'Eglise peut donner. 


Confiez-vous à la Providence 
11 fait si bon se jeter dans le, 
Coeur du bon Maitre, se livrer] 
à lui sans réserve et pour de 
bon. Il ne nous trompera ja- 
mais. — Père REGNAULT, C.J.- 


| Le Coin 


de Saint-Boniface 


Notes de la semaine 


Soirée de famille 


Les Collégiens connaissent un 
Szumski affairé. Mais ses allu- 


Aujourd'hui c'est en histoire. Les 
uns ouvrent l'histoire de la ré- 
volution française et s'y intro- 
duisent pacifiquement. Les se- 
| cousses se feront sentir vendredi 
à la’composition. D'autres achè- 
vent de lire “LE VERGER’, ce 
beau “livre d'histoires” (comme 
diraient Lavallée, Lacerte et 
compagnie) dont ie BONIFA- 
CIEN de janvier impose la lec- 
ture à toute la jeunesse du pays. 

Il y a aussi de la Physique à 
revoir — ou à voir — pour de- 


| 


taire sur les arts domestiques du 
Québec. C'est une révélation que 
de voir en oeuvre toutes ces Ap- 
titudes des nôtres pour les arts 

Pn voit filtrer la laine et le lin, 
on voit tisser, crocheter, trico 
ter et confectionner. On s'arrête 
un instant aux ateliers des ce- 
ramistes et des tourneurs d'ar- 
gile, des ébénistes, des orfèvres et 
des relieurs. Les frères Bourgauit 
provoquent certainement l'admi- 
ration 

L'avant-midi était bien lancé 
Les parties de Ligue en volaient 
d'un'coup le reste. L'après-midi 
Winnipeg. Nos Grands vont cher- 
cher au collège St-Paul une au- 
tre belle victoire sur la glace, 
et tous reviennent jJoyeusement 
souper. 

On réservait une surprise pour 
la soirée: “Pasteur”. Une gran- 
de figure, et un grand maitre 
pour le rendre sur l'écran. Nous 
n'oublierons pas cette leçon de 
travail, mais aussi cette leçon 
d'éloquence et de théâtre, En 
montant au dortoir, nous empor- 
tions pour longtemps gravée en 
nous, cette image du savant gé- 
nial et paternel que nous avait 
montrée Sacha Guitry. 

LE CHRONIQUEUR. 


L'aurore boreale 


La nuit allonge son noir lin- 
ceul sur le globe transi. La plai- 
ne, recouverte de sa fourrure 


| blanche, s'étend à perte de vue. 


main. Mais Ça, c'est une autre), 


l'histoire, 

Le soir, les fervents du passé 
vont entendre, à la Société His- 
torique, la belle histoire du fré- 
tage dans l'Ouest, raconté en 
maitre par un ancien du Collège. 
Pierre Gagné la joint aux récits 
de son aïeul, qui enchantent son | 


sommeil d'un mirage doré. 
ve e S L] 


Grand congé | 


Une triomphante lumière s'a- 
gite et blanchit l'azur sombre 
Des brins innombrables d'un fin 
tissu vacillent sous ce toit mou- 
cheté de Jampes scintillantes. 
D'autres rangées de minces li- 
gnes se joignent, s'assemblent et 
se dispersent. 

Puis, une longue draperie s’al- 
longe et se rétrécit, se détend et 


se plisse, La nuit s'illumine. On 


croit entendre crépiter ou mur- 
murer. On tend l'oreille. et ras- 
suré, on regarde les mouvements 
de cette étoffe qui ondule. 


Le rideau clair se ferme, re-| 
parait et plane silencieusement. | 


Des souffles mystérieux, insai- 
sissables les recourbent et em- 
brasent ces vagues de feu pâle. 
La magique banderole se déploie 
et enroule de ses larges rubans 
des paysages inconnus. 

L'aurore nocturne déjà s'enfuit 


| au loin, illuminant sur son pas- 


Pour bien ouvrir la journée, il sage l'enveloppe blanche de la 
fallait paresser au lit un peu plus | terre. Retombée dans sa tranquil- 
que les jours ordinaires. Après | lité, la terre ferme l'oeil, pour ne 
déjeuner, on se rend à la Salle | l'ouvrir qu'avec le soleil. 


académique où l'on assiste à la | 
projection d'un film documen- | 


Gérard GAGNE, 
Vérsification. 


Je suis un aviateur 


Le 5 mai, rêveur que j'étais ce| 
| jour-là, je pensais à mon avenir | 
et à la guerre. Je me demandais 
quelle profession  j'embrasserai. 
Devrais-je être avocat, docteur? 
Non! Non! Non! C'est trop long, 
trop long! Laissons ce sujet-là 
de côté. 

Ah! ure idée, Je vais m’enrô- 
ler comme aviateur demain ma- 
tin. Mais, mes parents vont-ils 
vouloir? Je vais aller demander 
à maman tout de suite, et à pa- 
pa quand il arrivera de son tra- 
vail. . 

Maman, ,je voudrais vous 
demander quelque chose. J'espè- 
re que vous allez dire oui. | 

— Si c'est pas impossible, je 
te l'accorderai, 

— Dites, pourrais-je m'enrôler | 
dans l'aviation? 

Mais, André, penses-tu à 
tous les dangers que cela com- 
porte? 

— Oui, maman, j'y pense, et 
quand même. si je ne m'enrôle 
pas, ils vént m'appeler, et alors, 
je ne pourrai pas prendre ce que 
je veux. 

— Je n'y ai pas d’objection, si 
ton pere y consent, 

— Oui, il va arriver, je vais le 
{lui demander. 
| Cinq minutes après, tout était 
| réglé; j'avais eu la même dis- 
cussion et la même réponse de 
| papa. 

Le lendemain matin, je me ré- 
veille, regarde l'heure et fais ma 
| prière. Ma t terminée, je 
| descends déjeuner et pars m'en 
| rôler. Quatre heures après j'é- 
tais aviateur 

A midi, j'ai été diner chez moi, | 
et aprés, je suis parti pour un) 
| camp au loin. Mes exercices d’a- 
viation finis, je suis parti outre- 
mer et l'endroit où je suis dé- 
barqué, c'était l'Angleterre. 
| J'ai visité Londres le premier 
jour avec un ami anglais qui con- 
naissait le pays; puis je suis re- 
tourné au camp pour une semai- | 


ilette 


ne et enfin j'ai été envoyé à un| 
aéroport. 

Le 21 novembre, je monte en! 
aéroplane pour aller bombarder 
Berlin. Quelques minutes apres, 
on était parti: on traversa la 
Manche et on regardait les ba-; 
teaux anglais passer; aprés on| 
traversa la Belgique et on était 
rendu en Allemagne. Mais on! 
n'avait pas eu le teraps de se| 
rendre à Berlin que des canons 
anti-aviors tiralent sur nous, et | 
que des avions allemands mon- 
taient pour se battre. Celui qui 


| sun j'ai une cachette; 


| bonn’ 


se passait et tous les fusils ti- 


raient; moi, je manoeuvrais l'aé- | 


roplane; c'était un Mosquito, un 


| bombardier. Tout à coup, je m'a- 


perçois au-dessus de Berlin. Je 
laisse des bombes tomber, mais 


aussitôt j'aperçois qu'un des mo-\! 


teurs a été atteint et qu’un hom- 
me est blessé à la jambe. J'ai 


| commandé le tir sur tous les a- 


vions allemands et moi je lais- 
sais tomber le reste des bombes 
et manceuvrais l'aéroplane le 
mieux possible, quand il com- 
mença à descendre peu à peu. 
J'ai commandé de sauter en pa- 
rachute et d'apporter chacun a- 


vec soi son fusil-mitrailleur, J'é- | 
tais le dernier à sauter, quand! 
| j'aperçus celui qui était blessé. 


Il était encore couché. Je lui ai 
aidé à sauter et on n'était pas 
aussitôt sorti, 
cendit à toute vitesse. 

En quelques minutes, on était 
tous descendus dans une prairie. 
Là on court à travers des buis- 
sons pour se cacher dans une 
meule de foin, lorsque des balles 
nous sifflent près de la tête, C’é- 
tait des soldats allemands, cinq 
seulement et on les a tous tirés. 
Mais encore un autre des nôtres 
est blessé à l'épaule. On couche 
les deux sur l'herbe et on prend 
les cartouches des allemands, ain- 
si que leurs provisions. Puis, les 
trois autres et moi, qui n'étions 
nous transportons les 


pas blessés, 
deux blessés à la meule de foin 
Une fois rendu, on s'est creusé 


un trou assez grand pour six et 
on s’ é pour la nuit, les 
malades étaient soignés. 

Après une nuit de repos, on est 
réveillé par les jappements d'un 
chien. On sort et on voit un fer- 
mier. Roger, 
la balle à l'épaule, savait parler 
l'allemand. Alors, il lui souhaite 
bonjour et demande s'il est alle- 
mand 

— Oui, je suis allemand, mais 
pas nazi. Venez vite à ma mai- 
autrement, 
si vous restez ici un régiment va 
passer ici dans demi-heure 
et vous allez vous faire prendre, 
et vous serez prisonniers. 

Une semaine aprés, nous som- 
mes retournés en Angleterre avec 


une 


un avion allemand, et depuis ce! 


j'ai toujours eu “d’ la 
chance”. 
André VERSTRAETE, 


Eléments latins B 


temps, 


Les mêmes souffrances doivent 
unir mille fois plus que les mêmes 


|s'occupait du radio disait ce qui joies. 


que l'avion des-| 


celui qui avait reçu| 


Wi 


Quelques Gouttes 


dans chaque narine soulagent rapidement 
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nrneenreteeree nee 


l'enchifrènement dû au CATARRH 


bles souffrances causées par 


le mode d'emploi dans la boi 


Une medication speciale, qui agit 
rapidement au siege même du mal 


Un soulagement apaisant de l'enchifrènement et des péni- 


rapidement, à mesure que le Va-tro-nol se propage dans le 
nez, diminue l'enflure des muqueuses —apaise l'irritation, 
soulage la congestion, aide à dégager les voies 
nasales obstruées par le rhume. 11 facilite la 
respiration —essayez-en! Suivez 


le catarrhe aigu, se produit 


VICKS 
VA-TRO-NOL , 


te. 


Maison Saint-Jos 
Orphelinat agric 


“Missive”, revue bimensuelle 
publiée per le Conseil Canadien 
du Bien-Etre Social, section 
française, consacre en sa livrai- 
son de janvier 1944 quelques pa- 
ges à la Société de l'Aide à l'En- 
fance 

Cette Société constituée par 
une loi provinciale de Québec a 
pour but de trouver à l'enfant! 
sans foyer, aux débiles mentaux, 
et aux jeunes délinquants un mi-| 
lieu approprié à leurs besoins| 
respectifs. Autant que faire se| 
peut, on reconstitue pour celui 
qui n'a jamais eu de foyer ou qui 
a perdu le sien, un milieu fami- 
lial. Actuellement 450 familles 
coopérent avec la Société de l’Ai- 
de à l'Enfance. Ces foyers reçoi- 
{vent une rémunération fixe de 
| $16 par mois pour les foyers ur- 
bains et de $15 pour les foyers 
ruraux et la S.AE. pourvoit en 
plus aux frais de vêtements et 
aux soins médicaux. 

On distingue (1) — le foyer 
d'adoption légale, (2) — le foyer 
gratuit, (3) — le foyer d'appren- 
tissage, (4) — le foyer rémunéré. | 


La Maison St-Joseph n'est pas 
un foyer d'adoption légale; elle! 
ne le pourrait pas même si elle le 
voulait, mais elle est bien un 
foyer gratuit pour un grand 
nombre, puisque cette année, elle | 
| reçoit, sans aucune rémunéra- 
|tion, quinze jeunes gens qui ne 
| sont plus des enfants au sens ha- 

bituel du mot, puisqu'ils ont 12, 

13,14 et 15 ans. 

La Maison St-Joseph est aussi 
l'un foyer d'apprentissage. L'élève | 
qui le veut apprend tant de di-! 
verses choses et acquiert la faci- 
| lité de tant de divers moyens que 
| lorsqu'il tombe dans la vie et qu'il 
lest obligé de gagner sa propre| 
subsistance, il n’est pas complè- | 
tement désemparé; bien loin de! 
|là, et pour peu qu'il continue à 
vouloir dans la suite, il sortira 
| des rangs des simples manoeu- 
vres et acquerréra, au moins, une | 
modeste aisance. 

La Maison St-Joseph est aussi 
un foyer rémunéré; mais que l'on 
veuille bien se garder d'exagéra- 
tion. Car l'élève qui paye le plein 
prix indiqué au prospectus, c'est- 
à-dire $15 par mois, pour être 


| admis et vivre dans une institu- 
| tion où il jouit des mêmes avan- | 
|tages que dans les collèges les| 


mieux renommés, n'apporte | 
Les catholiques | 
‘et la crise | 
du monde | 


l 


L'Osservatore Romano fait re- 
marquer dans un article récent 
que les catholiques ont une gran-| 
de part de responsabilité dans la | 
| crise actuelle. Leur grande faute | 
c'est leur coupable ignorance de 
la question sociale et des remé- 
des proposés par l'Eglise. 

“Combien de catholiques ou- 
blient que l’ordre social doit être | 
l'expression d'une harmonie spi-| 
rituelle intime et profonde. Loin | 
de songer à une telle transfor- 
mation, ils contentent d'un); 
ordre de mesures policières: 
qu'on protège la propriété privée, | 
qu'on assure la liberté de culte} 
et ils demeurent satisfaits! 

“Que de personnes, même ca-| 
tholiques, oublient quelle pro-| 
fondeur spirituelle, quelle délica- 
tesse surnaturelle caractérisent 
nos relations avec Dieu. Volon- 
tiers elles accepteront une simple 
apparence de culte sans se pré- 
occuper d'assurer ses assises Sur 


se 


la foi authentique et vraie. que, GRA 


de personnes même parmi les 
catholiques croient ou se pré-! 
tendent de bonne foi quand elles 
imaginent notre devoir envers 
l'ouvrier pleinement accompli 
lorsque nous nous $ommes occu- | 
pés de la brièveté de ses journées | 
de travail ou de l'augmentation! 


de son salaire, ou que nous luil} 


avons facilité l'accès à quelque 
nouvelle forme d'assurance! 
“Tout désirable que soit pour 


assurée, le niveau de sa vie 
d'homme n'en est pas plus élevé 
pour autant. Ces gens l’oublient. 
Pour que le progres soit véritable 
il lui faut en plus le redressement 
spirituel, charpente fondamenta- 
| le de ses libertés. On doit tenter 


à tout prix de christianiser le tra- | 


vail de l'ouvrier: que dans ce but 
on lui redonne le sens de sa di- 
| gnité, l'esprit d'initiative, la joie 
dans le labeur et le sentiment de 


la responsabilité." 


| tion, 


l’ouvrier une/situation matéric'le | 


eph d'Otterburne 


ole d'Otterburne 


quand même à la de la 
Maison St-Joseph que la somme 
modique fixée par la Société de 


caisse 


l'Aide à l'Enfance, en faveur 
d'un homme et d'u femme qui 
adoptent un enfant. Par Ià or 
peut comprendre que même les 


familles qui payent $15 par mois 
à la Maison St-Joseph bénéfi- 
cient d'un traitement de charité 
très considérable 

En conclusion: la Maison St- 
Joseph aurait-elle 200 élèves 
qu'elle resterait une institution 
de charité aussi longtemps qu'el- 
le maintiendrait les conditions 
financières d'admission dans ses 
murs. 

En cet article de ‘“Missive” un 
petit paragfaphe parle ‘‘d'inter- 
vention du juge." La Maison 
St-Joseph n'accepte pas, à part 
quelques exceptions très rares, 


| en des conditions vraiment spé- 


ciales, aucun enfant ou jeune 
homme condamné par un juge 
à quelque peine que ce soit, mê- 
me si le juge consent à suspendre 
la peine. Et c'est pourquoi, ceux 
qui ont créé ou qui maintiennent 
cette opinion que la Maison St- 


| Joseph recoit surtout les enfants 
| que les cours de justice lui en- 


voient, commettent à notre en- 
droit une bien grave injustice, 
Nous publierons bientôt la lis- 
te des noms de nos élèves actuels, 
de leurs parents et de leur pa- 
roisse,. On pourra se rendre 


compte de la fausseté de ces 
“entendu-dire”, 


Incapablede Manger; 
Incapable de Dormir! 


Lorsque la constipation fonctionnelle 
persiste et vous rend misérable, ner- 
(veux et sans goût pour rien et que vous 
souffrez de ses sÿmptômes—maux de 
tête, mauvaive haleine, dérangements 
d'estomac, indigestion, perte de som 
meil, manque d'appétit, et que votre 
estomac se sent surchargé à cause de 

az et de gonilements—procurez-vous 
e Novoro qui a fait ses preuves et 
prenezle comme indiqué sur l'éti- 
quette, Plus qu'un laxatif, c'est aussi 
une médecine tonique-stomachique, 


| préparée avec 18 plantes et racines 


médicinales de la Nature, Le Novoro 
fait fonctionner les in- 
testins paresseux et Îles 
aide à évacuer doucement 
et agréablement les ma- 
tières qui obstruent ; aide 
à expulser les 
gaz de constipa- 
donne à 
l'estomac cette 
agréable sensa- 
tion de chaleur, 
Si vous voulez 
connaitre à nou- 
veau la joie 
d'un heureux 
soulagement des douleurs de la con 
stipæion et réconforier en même 
lemps voire eslomart, procurez-Yous 
aujourd'hui le Novoro du Dr, Pierre, 


Si vous ne pouvez l'acheter dans votre 
voisinage, envoyez pour notre offre de 
Novoro ‘Pour Faire Connaissance” et 
recevez— 


Une Valeur de 60c en 
Bouteilles d'Essai de 


LINIMENT OLÉOLO DU DR. PIERRE — 
— antiseptique — procure un soulage- 
ment aux douleurs rhumatismales et 
névralgiques, maux de dos musculaires, 
muscles raidis et endoloris, entorses et 
foulures. 


| MAGOLO DU DR, PIERRE — aicalin — 


soulage certaine dérangements tempo 
raires de l'estomac tels que: indigestion 
et aigreurs, 

ue ue attendent te me ce ne 


Postez ce coupon “Offre 


Spéciale” Maintenant | 
| 
| 


CO Inclus vous trouverez $1 09. En- 
voyez-moi en port payé une bou 
teille de 11 onces de Novere et 

ratis, une bouteille d'essai de 
| piment et une de Magolo (une 
valeur de 606). 

| O C-0.D. (contre remboursement) 

frais edditionnels 


| | Nom,.s-ssonensuarnass tosrtssse 

| | Adresse. .sonmmnmnnnnmnsrnnenness 

' 

| | Bureau Postal. ,.,:.sssssuresnssss | 


| On. PETER FAHRNEY & S0NS co. | 
| Dept. C452-17. 
hingiun Blrd., Chicago 1 . 
1 stunior L 1 Winnipeg, Man. à 
' LT ucemtntmenres 
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Mieux ue Le Mariace 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Aussi, pendant qu'il en est 
temps encore, réfléchissez! 

… Et, si vous persistez dans vo- 
tre résolution, au nom de Jésus 
faites un pas, ef venez vous don- 
ner! 

Aussitôt, dans un élan 
mour, tremblants mais confiants 
car, depuis longtemps, ils luttent 


d'a- 


Avtour de La Ferme 


PAGE ONZE 


Soin de 1a 
jument 
poulinière 


L'hiver est généralement l'épo- 
que de repos pour les chevaux de 


per PIERRE L'ERMITE 


NUMERO 7 | 


Que vous seriez donc vibrante 
Let, toute balgnée dans ce grand 
passé du monde, et bercée par 
lant de souvenirs de gloire et! 
d'amour ! 

Mais, quelques jours après! 
comme si Hélène avait éprouvé 
un remords de son paganisme, 
elle écrivait, à bord du Lotus, à! 
la même amie 

J'ai visité le pays où vécut! 
le doux saint Jean | 

J'ai pensé qu'il avait vu ces! 
collines, couleur d'améthyste 
cette mer, coupe d'émeraude sous | 
un ciel d'azur irréel, où s'allu-| 


lait toute la foi naïve et profonde | vers lequel il avait marché, dou- 
d'un siécle, qui, sur la terre, A vé- | loureusement d'abord. 
cu dans le ciel. Quand une femme enfante, elle 
Quand, à notre époque de bluff | est dans la douleur. Il enfantait 
de standard, de chiffres et de!en lui, une vie au-dessus de la 
mensonges, où ce fut le bas| nature vie dont l'apogée est le! 
triomphe du primaire, et l'or-| sicerdoce… + | 
guell insensé d'une certaine! Mais, à mesure qu'il s'en appro- 
Science, on entre dans une ca-!Chalt, le sacrifice dont 1] l'avait | 
thédrale, on entre dans la séré-| payé lui paraissait peu de chose 
nité de Dieu | en comparaison de la joie et de 
De même, quand on est assez | l'honneur de collaborer avec Dieu 
cultivé, et assez pur, pour suivre! pour la rédemption du monde | 
le sillon ardu et tracé dans l'in-| Enfin, le jour de son ordina- 
connu de l'au-delà par un pen-| tion arriva. 
seur comme Thomas d'Aquin! Ce fut un samedi, veille de la 
“Je boeuf de l'Ecole”, il semble . de la Sainte der mg ss 
’ d “ns | que, déjà, on vole Dieu comme il puis une semaine, À 
a grd À 4 Pa pd est . Sicuti est. | naire était en effervescence par 
saints sas ? Et lorsque, parfois déconcerté, | la préparation de ce si grand évé- 
‘ ve vÉ ” n- fatigué 
ROUes à avait tracé, d'une | suivre et que sa pensée s'en al-| devait ordonner vingt sous-dia- 
main tremblante ces mots d'é-! lait vers des perspectives moins | (rés, quinze diacres et douze pré- | 
J , Lpus | hautes, il se les pardonnait, en! tres | 


crnité " n 
pape songeant que Thomas d'Aquin, à| La nuit qui précéda la céré- 

Au commencement était le|)'emprise d'attention si puissan- | munie, Joël ne dormit guère. Il y| lem céleste, pour que la Sainte| 

! Verbe te, avoualt, trés humblement.|# ainsi, 

Et le Verbe était avec Dieu... | qu'il ne pouvait réciter son Pater | dont la gravité vous submerge.| 

Et le Verbe était Dieu! sans avoir, au moins, cinq dis-} Parce que ces jours sont des 

Toutes choses ont été Jaites|,,,ctions | jours-époques, et qu'ils ‘“infor- 

par Lui. Méthodique, il les récapitulait | nent” le reste de l'existence. 
Et rien de ce qui a été fait,n'a); ;; fin here — À Une ordination est, par excel-| 


été tait sans Lui. ! | lence, un de ces jours-là. 


En Lui, était la Vie. 
Et la Vie était la lumière des 


C'est ainsi que Joél arriva de- Le soleil | ? 
dns di éd ftcenst Ï e soleil se leva radieux, com-| 


C'est la plus grande date de la | me un présage du soleil d:s âmes , 


hommes... | vie du Séminaire, car c'est celle} Après une première messe en- 

Et la Lumière à lui dans les|\,; },, s'engage à jamais tendue, la longue thénrie blanche 
ténèbres... Aprés un Conseil particulière- | des ordinands se forma, s'en al-| 

Mais les ténèbres ne l'ont point} + soïsnnel, les directeurs! !ant vers l'église Saint-Sulpice.| 
comprise... 4 Read 4 e cadre ordinaire des ordinations| 

| dressent la liste des séminaristes ii | 


, » risiennes. 
Prise par son émotion de beau-| qu'ils jugent dignes d'avancer au, Pr : 
té, Hélène, pendant quelques ins-| sous-diaconat. F: re ge qui appartenaient 
tants, eut la pensée Conrere. | Puis, ils vont, de chambre en | * outes 10e CInstes sociales, ple- 


sans un mot, quelques photogra-| chambre, avertir ceux qui sont p «ed | ta es Pate 


phies à Joël | appelés i 
8. | jà de à 
Et puls..? 11 répondrait pour!" E: ils ne le sont pas tous. SR 
remercier. Cette matinée est toujours de La famille de Joël était là et! 


A quoi bon chercher à ranimer nde anxiété les sémina- * ” serapr À 
une flamme qui doit s'éteindre” | "7 es portes | aussi la famille d'Hélène. 


| ristes. | Mais, pas] fill 

mp s 4 ,P a jeune fille. 

on fr D rene aimée d'ane lab | do Pessa done par l'émotion Elle r'avait plus revu Joël en 
de l'attente. tête à tête, depuis sa décision 


avec ardeur pour établir, dans 


ï la ferme. C'est aussi l'époque dé- 
| terminante qui fera que la ju- 


royalement servie? 

Joël n'eut donc aucune Ps 
le, sauf celles, très rares, que sa 
famille, toujours en bons termes 
avec l'autre, lui donnait. | 

Et le temps, le grand que 
seur, coula pour les uns et pour 
les autres. 

De retour à Paris, Hélène, qui 


Il se posait la question: serai- | d'entrer au Séminaire. 
je parmi les élus? On avait distribué un cérémo- 
A genoux sur le petit prie-Dieu | nial aux assistants; ils pouvaient 
de sa chambre, il offrit, d'avance, | donc suivre tous les détails de! 
au Christ sa déception, s'il n'é- | l'ordination, si pleins d'enseigne- 


tait pas reconnu digne. ments pour ceux qui peuvent les 


Dans le corridor lointain, il en- | COMmprendre. 


tendalt se rocher le Les portes s'ouvrirent, et le so- 
e UE PS leil, splendide, envahit la nef. 


Avuit enlevé, en se jouant, son| directeur. le bruit de son doigt 
baccalauréat de philosophie, pré-| frappant contre les portes, et ces 


comme un vainqueur de ténè- 


leur âme et dans leur corps. le 


règne de Dieu, ils font vers l'au- 


tel un pas résolu 


A ce moment, l'archidiacre ap- 


pelle les futurs diacres et pré- 
tres. Ils s'avancent, alors, pour 
escorter leurs jeunes frères 2t 
faire, eux-mêmes, un nouveau 
pas vers l'mmolation du sacçer- 
doce. 

Et, quand ils sont bien groupés, 
le Maitre des cérémonies lance 
dans le silence de tous, l'ordre 
impératif, symbole de l'obéissan- 
ce absolue due à l'Eglise: 

— “Procumbant omnes!. Que 
tous tombent à terre!” 

Du même geste, tous ces jeunes 
hommes s'écroulent, tels des ca- 
davres, sur les dalles de la nef, 
indiquant ainsi l'abandon total 
de leurs vies entre les mains du 
Christ, représenté par son Eglise 
et ses chefs 

Et, sur éux, se déchaine, là- 


Joél ne pouvait plus nement. L'archevèque de Paris! haut, le tonnerre des grandes or-| 


gues. 
Ce sont les litanies des Saints, 

auxquelles répond l'assistance. 
C’est l'appel à toute la Jérusa- 


dans la vie, des jours| Trinité, le Christ, la Vierge, tous | £rains semblent être le plus grand ! 


les anges, tous les apôtres, tous 
les confesseurs, toutes les vierges, 
tous les martyrs, ‘ous ceux qui, 
au long cours des siècles, de leurs 
paroles, de leurs exemples, de 
leurs fatigues, de leur sang, ont 
lentement, douloureusement, bâ- 
ti l'Eglise de la terre. pour que 
cette immense armée de l'invi- 
stble vienne bénir, soutenir, exal- 
ter ceux qui sont la relève, les 


gardiens de la flamme divine! considérablement le coût initial! 


ici-bas. 

C'est seulement après cette ar- 
dente imploration que les ordi- 
nands se relèvent. 

La cérémonie va se dérouler en 
s'amplifiant. 

Après le Graduel, voici l'ordi- 
nation des diacres. 

Avant l'Evangile, celle des prè- 
tres qui, tout à l'heure, vont ‘’con- 
célébrer” la sainte messe avec 
l'archevêque. 

Et quand cette messe est finie, 
le pontife entonne le sublime 


Jésus déclare à ses nouveaux pré- 
tres qu'il ne veut plus désormais, 
pour eux, d'autres titres que celui 


d'amis. Jam non dicam vos ser-| 


vos, sed amicos meos…. 


Et, là-haut, la tribune conclut 
triomphalement la 


par un Te Deum de reconnais-| 


ment en état de gestation n'aura 


Le Canada se propose d'exporter 


| Bien que le contrat passé entre la Grande-Bretagne et le Ca- 
{nada pourvoit à l'expédition de 450,000,000 livres de bacon durant 
1943-H, soit une diminution d'environ 206,000,000 livres sur la quan- 
tité expédiée l’année dernière, il ne faudrait pas conclure que l'An- 


| gieterre n'achètera pas davantage. De fait, le Canada se propose | 


| d'exporter 600 miilions de li 
; si les cultivateurs produisent suf- sevrage: les porcelets doivent être 
fisamment pour permettre cette! bien habitués à manger à l'auge 
expédition. “ ; avant de les sevrer complète- 

La mauvaise récolte des grains ment, Parmi les grains, l'orge 
d'alimentation dans l'est du 


[pour les difficultés de transport | brécieux pour le développement 


pour les grains de l'Ouest et leur | 4 l'engraissement des pores: elle | 
Lu plus élevé sont les raisons! eut former 50 à 75 pour-cent | 
| qui font prévoir une diminution | 4'une ration dont la balance peut | 
! dans l'élevage du porc. Cepen-| étre de l'avoine et du blé moulus | 


| dant, les conditions de transport | 
se sont grandement améliorées | 
depuis et il ne semble plus y 
; avoir de danger de manquer de 
|grains d'alimentation pour les 
| porcs à l'engrais. | pour-cent d'un supplément com- 

Conditions de succès |mercial pratique éprouvé, ou la 
Les prix plus élevés de ces! donner avec du lait écrémé à 


ou des recoupes de blé. Durant 
la période de développement, 
c'est-à-dire du sevrage jusqu'au 
poids vif de 100 livres, on devra 
ajouter à la‘ration environ 15 


de moulée. A partir de 100 li- 
| tensif ou extensif des pores par-|vres, et jusqu'au poids du mar- 
|ce qu'ils laissent un profit moins  Ché, le supplément protéique ou 
: mais, dit M. Adhémar Bel-|le lait écrémé peuvent être ré- 


l'élevé 
, zile, il y a plusieurs autres fac- | duits de moitié ou même un peu 


| facteur déterminant l'élevage in- 


Ca-| moulue s'avère le grain le plus | 


raison de 22 à 3 livres par livre! 


On demande des agneaux aucune difficulté à la mise bas et 
donnera un poulain fort et via- 


d'un bon poids | ble. 


La Conférence agricole fédéra-| L'exercice pour la jument pou- 
le provinciale qui vient de se te- | linière est absolument nécessaire, 
nir à Ottawa a fixé pour l'année | dit M. Adhémar Belzile, régisseur, 
1944 un objectif de production! suivant les observations faites à 
de moutons ei d'agneaux sur lés |]a Station Expérimentale de Nor- 
fermes et les ranches canadiens |, mandin. Le manque d'exercice 
qui représente une augmentation | occasionne toutes sortes d'ennuis, 
à LA md Hi en tels que troubles du foie, consti- 

, | pation, faiblesse générale. et des 
coup augmenté depuis la mise en | " fast | » 
application du programme de! conséquences néfastes à 1a mise 
guerre, qui spécifie une plus gran- | bas, tant pour la jument que 
de quantité de laine, de moutons | POUr le poulain. Les exercices 
et d'agneaux, et c'est pourquoi il | violents sont dangereux, mais les 
est probable que les envois de! travaux légers conviennent bien 
ces animaux sur le marché seront | et devraient consister en une 
plus considérables en 1944 et cet-| marche d'au moins 2 milles par 
te augmentation est vivement à | jour, 

Se do DT On |, L'alimentation doit être subs- 
dit également que les producteurs tantielle Où permettre le main- 
feront bien de nourrir leurs a-| tien de la jument en bon état de 
gneaux un peu plus longtemps | chair. Le foin mélangé (trèfle et 

! s'avère le meilleur fourrage, 


avant de les vendre, pour qu'ils! Mil) 
pèsent en moyenne 5 livres de | mais l'avoine et le son en quanti- 
plus. L'objectif de 1944 pour la|té modérée sont nécessaires. La 
production de laine tondue est de | quantité à donner chaque jour 
14 millions de livres (en suint) | variera suivant les travaux ac- 
\ représentant une petité augmen-| complis par la jument, mais elle 
| tation sur la production de 1943, | doit être suffisante pour la main- 
qui était de 13.7 millions de li- | tenir en .bonne condition. 11 est 
vres. Comme la demande de pe) fortement recommandé d'ajouter 
| pour l'armée a un peu diminué et}, mélange d'avoine et de son 3 


cérémonie | 


teurs qui entrent en ligne de 
compte dans la production éco- 


nomique du porc. Parmi ceux-là, | porcs doivent être bien finis et s'améliore, on entretient moin 


il y a: 
(a) La valeur des truies d'éle- 
vage. Une truie donnant un 


grand nornbre de porcelets réduit 


du porcelet à la naissance. On fe- 
| ra bien de ne choisir pour l'éleva- 
ge que les truies provenant de 
| mères prolifiques, bonnes laitières 
| et ayant une bonne conformation, 
let de les accoupler à des mâles 
ayant eux-mêmes toutes les qua- 
lités désirables. 

| (b) Les soins à la naissance. Il 
est reconnu qu'un très grand 
pourcentage des porcelets meu- 
|rent à la naissance ou durant 
| l'allaitement faute de soins. Cela 
| représente une perte nette. 
L'exercice, la bonne alimentation 


| Chant de l'Amitié, dans lequel! 4e ]: mère durant la gestation, 


avant et après la mise bas, ont 
| une influence considérable sur la 
| vitalité des porcelets. On devra 
donc lui fournir un exercice ré- 
gulier et use alimentation subs- 
tantielle, contenant de la pro- 
téine, soit sous forme de lait é- 


| moins. 
| (d) La mise sur le marché. Les 


mis sur le marché au temps vou- 
lu, c'est-à-dire lorsqu'ils ont ‘«t- 
{teint un poids vif de 200 à 210 
livres. On s'assurera ainsi d'une 
meilleure classification à l'abat- 
tage et, par conséquent, 
meilleur prix. 


règles d'élevage, il reste que 
l'élevage du porc demeure une 
groduction intéressante de la fer- 
me, et on fera bien de revoir son 
programme d'élevage. L'agrono- 
me de division ou la férme ex- 
périmentale seront heureux de 
| fournir tous renseignements pou- 
vant assurer à l'éleveur un meil- 
leur succès. 


d'un | 


En observant bien toutes ces] 


que d'autre part la situation des 
| transports dans l'Océan Pacifique 

s 
| d'inquiétude aujourd'hui au sujet 
Fe une réserve de laine. 


| POUR L'HIVER 


Pour l'alimentation des vaches 
| laitières en hiver on doit toujours 
avoir des racines ou de l'ensilage, 
de préférence les deux. Ces ali- 
ments sont très nourrissants et 
l1ls exercent en même temps un 
effet bienfaisant sur le système 
digestif, On hâche généralement 
les racines avant de les donner 
aux bestiaux, mais on peut aussi 
les donner entières, avec le foin, 
dans la mangeoire. 


Faites dès maintenant votre 
provision de glace pour l’été 


Quand on sait à peu près la quantité de glace dont on aura be- 
soin sur la ferme pendant l'été, on peut s'arranger de façon à ne 
pas en manquer, Une glacière en planches brutes de dix pieds 


crémé, d'un supplément protéique | carrés-et de huit pieds de hauteur contient suffisamment de glace 


para une licence de lettres. … | portes s'ouvrir, les unes après les | PS. 


Joël fit sa théologie, celle de 
saint Thomas, qui le passionna. 
Il fut dans l'admiration du génte 
de cet homme, de sa puissance 
de travail, de la logique serrée de 
son raisonnement, et de la séré- 
nité de sa fol. | 

Il y a des choses que l'huma- 
nité ne recommencera jamais... 


| Les cannes des deux suisses re- 
tentissent sur les dalles. 
Apparaissent, alors, les futurs 
; : | tonsurés et minorés. Puis, les] 
+ — | candidats aux Ordres majeurs. 
x marchant lentement, pénétrés de 
Une tête sourfante de directeur | ja grandeur de l'acte … va s'ac- 
apparut: complir. 
— Monsieur l'abbé Joël, vous] Jadis, quand les gladiateurs 


autres. 
On en passait certaines... 
Passerait-on devant la sienne | 


êtes appelé à l'honneur du sous-|entraient dans l'arène, ils le- 
diaconat, vaient la main vers la loge impé-| 
Joël ferma les yeux, joignit les | riale en criari: “Ave, Coesar, mo- 
| mains, et ses lèvres tremblantes | r'furi te salutant… César, ceux 
murmurérent: qui vont mourir te saluent.” 
— Merci, mon Dieu!.… Ces jeunes hommes allaient di- 
Il était au bord de cette im-|re la même chose. 
| mense chose qui, depuis le fond} Mais, au lieu de mourir inuti- 
des millénaires, s'appelle: le sa-) lement pour le plaisir du César 
cerdoce. d'un jour, orgueilleux, cruel, et 
| souvent imbécile, eux, ils mou- 
| XVI 


| raient au monde, en union avec 
L'Eglise ne se presse pas pour|le Christ éternel, et pour la ré- 
| ordonner ses prêtres. 


Les cathédrales et la Somme de 
saint Thomas d'Aquin sont de 
celles-là. Pour faire surgir les 
unes, et pour écrire l'autre, il fal- 


Motifs populaires 


| demption de leurs frères, 
Elle se rappelle la parole terri- 


Déjà, la minute émouvante ap-| 


ble de saint Augustin: “Angélicis 
humeris formidandum.… Le sa-| 
cerdoce, c'est un fardeau qui é-| tés et la lecture de l'oraison de la 
craserait les épaules d'un ange.” | messe, l’archidiacre fait avancer! 

Et aussi, celle d'un saint Vin-|les futurs sous-diacres. | 
cent de Paul qui, à la fin de s5! Le secrétaire de l'archevêque 
vie, disait: Si j'avais su ce que | procède à l'appel nominal, en in- 


proche. - 
Après les tonsurés, les minori-| 


c'est que d'être prêtre, je ne me 
serais jamais laissé imposer les 
mains. 

Pourtant, il eût été bien dom- 
mage qu'un saint Vincent de 
| Paul n'eût pas été prêtre. 

C'est pourquoi, à la croisée des 
chemins, Dieu nous pousse par 
les deux épaules vers notre des- 
| tin. 

D'ailleurs, toute vie est un ris- 
que. 

Toute vocation aussi. 

Quand on a le courage de la 
suivre, on a la grâce correspon- 
dante. 

Mais, quand on refuse l'appel 
de Dieu, on s'engage, sans sou- 


COCECEC EEE CUT CREER SLR} 


EPPIPECOCEEREEEE LE CEE 


72 5 tien divin, dans une voie pour la- 
‘ quelle on n'est pas fait 
assé - C'est l'explication de la faillite 
Si vous un modèle 


de tant de vies. On a jamais rai- 
son contre Dieu 

Plus que tous les autres, les di- 
recteurs de Séminaires sentent 
peser sur leurs épaules le poids de 


attrayant p orner vos serviet- | 
tes, taies d'oreillers ou pour faire| 
des petits tableaux encadrés, ce-| 
Jui qui consiste en des fleurs va-! 


riees Vous sera ullic É 

Le patron no 725 doit “.... | leur responsabilité. 
tampé” au fer chaud les Aussi, ayant de confier celle 
renseignements nécessaires sont! des âmes à un prêtre, ils exigent 


| des années de culture et de pro- 

| bation. 

| Après son sous-diaconat, Joël, 
qui était pourtant parmi les pre- 
miers de son cours, dut attendre 


inclus avec le patron 
(Découpez ce coupon) 
Toute demande doit être adressée au 


Département de la Mode, LA LIBERTE 
ET LE PATRIOTE Winnipeg. accom- 


née de 20 sous en monnale pour | » . i 
vatron Ne dernander que les me- six Mois pour être ordonné dia- 
qe spécifiées. et mentionner celle! cre, et une année pour devenir 
ésirée A 
La Liberté et ie Patriote, prètre. si 
61%, avenue MeDermot, Etre prêtre!. C'était le but 
Département des Patrons 
Winnipeg. Man nécessite Mie Ati dd Che -vRt rt: 
Ci-inclus sous. Veuillez m'en-! DÉMANGEAIS ARRÊTÉE 
. btvie N 60 on astent 
voyer le t Style N 
, ag excou R fai | Fous, socager promptement — * OUAROUNT RUE 
Grandeur les Doutons de. pied d'athiète, es 
sitres affections cutanées pruvenant de causes ex 
ternes sjmiiques la Fresert liquide, rafralente- 
NOM sante DDD. Nos . non 
| tachante. € CL TS A 
| ment :a chémangraisos mé me ln quus lntense e 
| tourelle d email de 25e vous eg og en 
. teams veus 
ADRESSE |. | Bacta AiFTIèn Ca 


| diquant le titre auquel ils seront 
ordonnés. | 

Chacun répond: ‘“Adsum! Me, 
voici!” | 

Les futurs sous-diacres, deux à | 
deux, s'avancent lentement vers! 
l'autel, pour se former en couron- 
ne autour de l'archevêque. Ils! 
sont revêtus de l'amict et de l'au- 
be, et portent, pliés sur le bras 
gauche, la tunique et le manipu-| 
le. 

Arrivés au pied de l'autel, au! 
lieu de s’agenouiller, ils restent | 
debout, dans une attitude calme, 
qui laisse entendre, qu'à la suite | 
de leurs méditations prolongées, | 
ils sont décidés à prendre la réso- 
lution qui va enchainer toute | 
leur vie. ' | 

Mais là, l'archevêque les arrête. 
Et, d'une voix tremblante d'émo | 
tion — car ils ne devront jamais | 
revenir sur leur solennel engage- | 
ment, — il invite ces jeunes gens | 
à réfléchir, une dernière fois, à | 
la gravité de l'acte qu'ils vont 
faire: 

. Füls bien-aimés, avant de 
vous avancer pour recevoir l'Or-| 
dre sacré du Sous-Diaconat, de | 
grâce, réfléchissez!. Examinez- 
vous avec prudence et sagesse... | 

C'est que cet Ordre, au-de-| 
rant duquel vous allez ainsi de 
vous-mêmes, est un fardeau. En 
effet, jusqu'ici votre liberté est 
entière. Si vous le préférez, vous 
pouvez, sans entraves, rentrer 
dans le monde. 

… Mais, si vous acceptez de re-| 
cevoir cet Ordre, c'en est te | 


| pour la vie et pour l'Eternité 


Car, pour toujours, vous aurez ac-| 
cepté une triple servitude qui, en | 
soi. est une vraie royauté; Le ser-. 
vice perpétuel de Dieu, de la! 


| chasteté, st de l'Egiise, 


tres à toute la misère de la ter- 


| re 


La dernière émotion, c'est la 


rencontre du jeune prêtre, qui! 


vient d'être ordonné, avec son pè- 

re, sa mère, parfois même ses 

grands-parents. 
Humblement alors, 


par son sacerdoce, est devenu le! 


prêtre du Seigneur, pour recevoir 
sa première bénédiction. 


Ce que firent les parents de 


| Joël, et même ceux d'Hélène, en- 


trainés par l'exemple, et gagnés. 
eux aussi, par la noble grandeur 
de la cérémonie. 

— Hélène n'est pas venue..? 
demanda le jeune prêtre. 

— Non, répondit sa mère. 

Et personne n'insista. 

Mais la mère de la jeune fille 
se trompait. 

Hélène était là. 

Après avoir refusé de venir, el- 
le se sentit si seule en un mo- 


| ment si grave pour Joël, qu'elle 


voulait ignorer maintenant, mais 
que, pourtant, elle avait aimé, 


que, tout à coup, elle fut prise! 


par un de ces désirs qui brisent 


la volonté et abolissent les atti-! 


tudes les plus résolues. 


Elle mit son chapeau, sauta| 


dans une voiture, et arriva à 
Saint-Sulpice. 


Mais, n'ayant aucune carte! 


d'entrée, ce fut de très loin, et 
derrière un pillier, qu'elle assista 
à la cérémonie. 

Maigré elle, des larmes silen- 
cieuses coulaient sur ses joues. 


Une femme du peuple, en che-! 


veux, s'en aperçut, et, poussant 
du coude sa voisine, lui murmura. 
en montrant la jeune fille: 
— Qui sait.? Elle a peut-être 
son fiancé là dedans..? 
(A suivre) 


La Ferme des Pins 


Ne 17 


sance à Dieu, qui envoie ces apô- | 


ils s'age-! 
nouilient devant leur enfant qui, 


minéralisé, de trèfle ou de lu- 
zerne, et des tourbes de terre. 

On fera bien de modérer j'ali- 
mentation à l'approche de la par- 
turition et de surveiller la truie 
| durant la mise bas afin de pré- 
venir tout accident. On devra 
prévenir l'anémie chez les por- 
! celets, et au moindre signe don- 
ner du fer réduit à raison de ce 
que peut contenir une pièce de 
cinq sous à chaque porcelet, une 
ou deux fois par semaine. 

(c) La bonne alimentation. 
L'expérience a démontré qu'il 
n'y a qu'une bonne pratique pour 
alimenter économiquement les 
porcs. On devra éviter les chan- 
gements brusques de l'alimenta- 
tion, spécialement à l'époque du 


LE BLE D'INDE EST 
UNE RECOLTE D'UNE 
GRANDE VALEUR 


pour en fournir 50 livres par jour pendant 130 jours, en‘tenant 
compte des pertes raisonnables. 
Ceci couvre les mois de mai, juin, ! bieds cubes d'espace pour chaque 
juillet et août, et 10 jours du mois | tonne de glace, en comptant une 
de septembre. perte d'au moins 25 pour-cent de 

Pour prévenir les pertes on re-| gJace. Quant aux puits de glace 
couvre le fond de la glacière| Qui sont employés dans certaines 
d'une couche de bran de scie d'en-| régions des provinces de l'Ouest, 
viron un pied d'épaisseur. Si le! ,n puits de six pieds de profop- 
sol est argileux, on fera bien de! eur et d'un diamètre de six 


la recouvrir de quelques pouces 
de gravier avant de mettre le 
! bran de scie. Pour rentrer la gla- 
{ce dans la cabane, on peut en- 
[lever les planches d'un côté et 
{les remettre en place après que 


{Ces blocs devraient être coupés 
de grosseur uniforme et disposés 
| aussi serrés que possible les uns 


| ches et la glace. On laisse un es- 
| pace d'environ un pied que l'on 
{remplit de bran de scie et l'on 
| met aussi un pied de bran de 


| contre les autres entre les plan- | 


pieds contient environ quatre ton- 
nes de glace. 
On trouvera tous les renseigne- 


| pou :-cent d'un supplément mi- 


| 


néral afin d'assurer à la naissan- 
ce un poulain à bonne ossature. 
Un supplément minéral pour va- 
che laitière conviendra. 

L'arthrite est cause de la mort 
d'un grand nombre de poulain. 
Pour prévenir cette infection, 
on fera bien de donner à la ju- 
ment en gestation de l'iodure de 
potassium, à raison de 1% cuille- 
rée à thé une fois par semaine, 
Ce sel pourra être dissout dans 
l'eau à boire, ou dissout dans un 
peu d'eau et incorporé au son et 
à l'avoine. Le nombril du pou- 
lain devra être badigeonné avec 
de l'iode immédiatement après la 
naissance, et cela journellement 
jusqu'à ce qu'il soit parfaitement 
séché. 


NOTES AGRICOLES 


L'emploi de graine de semence 
mal criblée ou mal nettoyée est 
la grande cause de l'accroisse- 
ment ou de l'introduction des 
mauvaises herbes sur la ferme, 

LL L] . 


A l'exception des graines de 
plantain et de luzerne lupuline 
ou trèfle jaune, les impuretés que 
l'on trouve généralement dans le 
trèfle rouge, se rencontrent éga- 
lement dans la luzerne et le mé- 
lilot. Comme les graines de ces 
trois plantes sont de même gros- 
seur, il faut se servir de passes 
de la même dimension pour*le 


criblage. 


L'emploi de bois qui n'est pas 


ments et les spécifications néces-| sec est l’une des causes princie 


| etires pour la construction d'une | pales du peu de durée des bâti- 
) glacière en planches brutes, d'une } ments de la ferme. Un morceau 
[les blocs de glace ont été placés. | slacière calorifugée ou d'un puits| de bois sec et d'un bon poids est 


de glace dans le bulletin du cul- 
tivateur No 548, intitulé “Com- 
ment conserver la glace—simples 
moyens”, que l'on peut se pro- 
curer en écrivant en français au 
Ministère fédéral de l'Agricultu- 
re, Ottawa. 


| scie par dessus la glace lorsqu'el- 


généralement plus solide qu'un 
morceau plus léger, quelle que 
soit l'espèce de bois. 

L1 LA LA 


I1 y a d'énormes différences 
dans la qualité des sols du Nord- 
Ouest canadien et il semble que 
la première chose à faire et la 
plus importante de toutes pour 


Le grain du blé d'Inde est un 
très bon aliment et il a aussi| 
beaucoup d'emplois industriels. | 
| Le plus clair de la récolte cana-| 
|dienne de blé d'Inde vient du| 
centre de l'Ontario, mais il s'en| 
cultive aussi au Manitoba. L'em- 
ploi de lignes hybrides de maïs 
a grandement reculé les bornes 
| du territoire où l'on peut raison- 
nablemert compter obtenir une 
bonne récolte. Les plantations de 
| maïs à grain ont été grandement 
réduites en 1933 parce que la sai- 
son était mauvaise, et la récolte 
a été en général inférieure à la 
moyenne, On croit cependant 
qu'il existe au Canada une quan- 
tité bien 
des variétés à pollinisation libre 
et hybride pour les semailles de 
1944 et les objectifs fixés à la 
| Conférence agricole provinciale 
prévoient une récolte de près de 
| 400,000 acres en 1944, soit une 
augmentation d'environ 53 p. 100 
| sur l'étendue de 1943. 


lle est toute rentrée. Plus le bran 


suffisante de semence | 


La précaution la plus impor- 
| tante pour empêcher la propaga- 
tion infectieuse causée par les 
microbes ou les parasites, est d'é- 
viter d'introduire dans un trou- 
peau sain un animal qui porte 
des germes de maladie. 


déterminer la possibilité de dé- 
veloppement agricole est d'éva- 
luer la valeur exacte de ces sols, 
Le climat n'est pas un facteur 
de même importance—-Dr E. $, 
Archibald. 


de scie est sec, plus la glace se 
conserve longtemps. 

Lorsqu'il est possible de cons- 
truire une glacière calorifugée, 
c'est-à-dire de construction iso- 
lante, on estime qu'il faut 40, 


terre 


POMMES DE TERRE DE 


SEMENCE VENANT DE LA Les boutons dans le visage 
: … at ont brisé bien des amours 


Les producteurs de 
l'Angleterre, de lEcosse et de | La vie de plusieurs jeunes ‘personnes devient 
{l'Irlande du Nord ont expédié | misérable oies les Doviabs PE opt À à ap 
| plus de 30,000 tonnes de pommes| haraître sur leur visage. Vous connaissez probable 
| de terre de semence dernièrement | ment des cas où une romanee pleine d'espérance ai! E 
sur Malte, le Moyen. Orient, | été détruite par ces loutons rouges, blancs, infecté: 
l'Ouest et le Sud de l'Afrique, la|et remplis de pus. 
| Rhodésie, l'Italie, la Corse et la La mal n'est pas seu 
Sardaigne. Le Colonel Llewellin, 
ministre anglais des Vivres, es-| 


! 2 
lement physique, mais la souffrance mentale 
qui cause tant d'embarras à celui qui en est victime, le met mal à l'aise 


lorsqu'il est en compagnie. 
à stoshs: à | Le moyen le plus rapide de se débarrasser de ces boutons est 
pare Que. Ces Se onnerOnt| j'améliorer son état de santé par une purification complète du sang. 


| une production six fois plus abon- | Burdoek Blood Bitters aide à cette purification, et lorsque le sang 
|dante que la semence employée | est pur, ls complexion devrait redevenir normale. 
autrefois dans ces pays. | The T. slilburn Co Limited Toronto Ont 


(Harry Bernard) Illustrateur: Ernest Sénécal, Montréal. 


Les amoureux marchaient lentement; puis ils s'as- 


sirent sur un tronc d'arbre, 


que j'ai toujours connu ce paysage; j'y viens depuis 
Cette rivière. 


que Je suis petit 
ble que je les aime beaucoup 
de vous avoir rencontrée” 


Madel 


“Je crois, dit Georges, yeux. 
lui dit-e 
ces arbres, il me'sem-: Georges 


parce que je leur dois 
sait le 


“Oh! comme vous savez user de votre langue, 


de cailloux plats. Elle le regardait, tout son être di- 


L'amoureux abandonna ses cailloux; Madeleine é 
tait plus intéressante: il £e tenait debout devant elle. 
Il se pencha soudainement vers pelle, l'aida à 
se relever: et un moment aflolé l'attira à lui. Mais 
la jeune fille se dégagea de son étreinte, lui reproe 
chant son audace. 


eine l'écoutait, une lueur de malice dans les 


lle”. Ts parlèrent de choses et d'autres. Puis 
se leva.et fit sur l'eau des ricochets à aide 


bonheur qui l'enveloppait. 
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Au Sacré-Coeur | 
Partie de eartes 
é- Coeur avait 


Le Club du Sser 
ganimé la pur de cartes de 
(ie ar + de 
« prix € po M Er : 
’ ‘ 51 points} 
2er x: Mme Robert Char-} 
: 50 ts) 
Prix d'entrée: M. Ovila Dufour! 
M. Ba compagnant de | 
a guits téressa audit »| 
af In fut guement | 
audi et rappelé eux lots 4 
Mer notre artiste et aux or-| 
€ «4 le à souree 
LL L£ LZ 
La de la Purification de 
à Sainte Vierge, à la messe de 8 
15 » eut réception des nou- 
aux ermbres de la Congregs- 
n de ts de Marie de no 


Petites 
Annonces 


Torit: 2 sous per mot. 
Minimum: 50 sous per insertion 


Le paiement doit toujours oc- 
compagner le copie de l'annon- 
ce 


eau renard argenté 
arr, toute neuve. #45 00 
fésire v 
e 

e* 
Patriote, Winmipes 


bonnes pour éle- 


A VENDRE--320 acres 


vase des animaux. Bonne eau, bon 
pacagt A 160 acres, avec mêmes 
…vantages, Pour plus de renseigne- 

ents, s'adresser à boite 14, La Li- 


berté et le Patriote, Winnipeg. «67. 


ON DEMANDE — Homme ou coup'e 

pour travail sur ferme S'adresser à 
M. Fuclide Bazinet, Hiliside Beach, 
Man “2r 


Des lapins “Domestic” 


A VENDRE 
Géant des Flandres”, “Chinchillas 
ou “New Zealand”. S'adreser à M 


Euclide Bazinet, Hiliside Beach, Man. 
42P 


LA COMPAGNIE UANADIANX DAUG 


offre 


ne excellente occasion d'avan- 
t à un jeune vendeur actif et 

t, âgé de 30 À 35 ans, ayant 
ce quelques connaissances 
itiques où médicales, Dans 
ande, indiquez l'expérience 


acquise, On vous facilitera une en- 
trevue. Adressez-vous au Bureau du 
Service Sélectif le plus rapproché. 


Demandez HO. 773. 


A VENDRE--Vaisselier (China Cabinet) 
eu bonne condition, $25,00, S'adresser 
à 214, avenue Provencher, St-Bonifa- 
ct. Tél. 202 989, 


CHAMBRE DEMANDEE Une dame 
avec ? enfants (garçon de 4 ans et 
bébé) désire 1 ou 2 chambres, garnies 
ou non. De préférence à St-Boniface 
Téléphonez Ê 201 527. 42P. 


POUSSINS TAYLOR-MADE 
qui rapporteront des profits 
100 50 
#15.75 
16.75 
16.75 
1675 


4 
LI 


Leghorns blancs 
Barred Hocks 
Minorcas noirs 
New Harmpshires; 
RL rouges 
Wyandottes: Rocks blanes 17.75 
Orvpingtons buff 18.75 
Light Sussex 18.75 
On pourra obtenir ces poussins les 
15. #0 et 30 mars, Les commandes 
seront remplies à mesure qu'elles 
arriveront. k 
Envoyez la vôtre MAINTENANT. 


Alex. Taylor Hatcheries 


, rue Furby Tél: 33 352 
us WINNIPEG 


cer "22 
ren ec 


CHOISISSEZ 
LE METIER 
DE COIFFEUSE 


Les écoles MARVEL enseignent les 
méthodes les plus modernes et les 
plus compiètes au sujet des Soins de 
Beauté, en des locaux gais et moder- 
nes Les écoles de beauté MARVEL 
sont sous la direction de MME E 
ODOUGE. spécialiste en soins de 
beauté et coiffeuse experte 
seignez-vous au sujet des prix mo- 
dérés de nos cours et de notre plan 
de paiement par versements éche- 
ionnèés 
Ecrivez ou venez aux 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOLS 


309, rue Donald Winnipeg 
Enregistrées conformément à l'Acte 
des Ecoles de métiers. 


nouvelles congréganisies 


les suivante 


Les 


son! 


Yolande + mm Odette SE 
Jobin. Lucille Robidoux, Geor- d t d 
gine Cayer, Lines Marcoux. Irène pres! en e e 
Lacroix, Gloria Thibeault, Jac- K ù 
quelise Thibeault, Thérèse Ber- Mme E.-T. Etsell fut élue pré- 


sidente de la Fédération des Fem- 
mes Canadiennes-françaises à s00 
assemblée annuelle tenue le mer- 
credi 2 février chez Moore's 
Pour commémorer le 20ème an- 
niversaire de la fondation de la 
section Winnipeg-St-Boniface, la 
Fédération faisait  coïncider ces 


nardin, Thérèse Richard, Yvonne 
Fontaine, Denise La Flèche 


Dames de Ste-Anne 


A la assemblée des 
Dames de Ste-Anne, tsnue ven- 
dred dans la sa de ré- 
ception du Club du Sacré-Coeur, 
deux nouvelles dames été 
nommées pour visiter nos mala- 
des Ce sont: Mmes A. Guay| 
(tél 28 651) et J. Gorman (tél 
89 063), remplaçant Mme À. Frey | 
qui devient présidente des oeu-| 
vres de la Croix-Rouge pour la! 

roisse du Sacré-Coeur Nos au-! 
s visiteuses de malad:s sont: ! 
Mmes E. Arpin (tél 21 667) et J. | 
Després (tél. 204 385) pour l'hô- 
pital de St-Boniface 

Veuillez s'il vous plait avertir 
ces dames ou Madame la prési-| 
dente lorsque désirez que! 
] rende visite à vos malades. 

Lu . LL | 

Désormais nos assemblées men- | 
| suelles se tiendront après l'office 
du soir, le premier vendredi du 
, afin de mieux accommoder 
dames. N mptons ainsi 


sur une plus nombreuse assistan- 


dernière 
le 


dernier 


ont 


vous 


on | 


mx 


f 
is f, 
LE 


les Nous c 


Mme E.-T, ETSELI, 


fêtes avec son assernblée annuel- 
le et l'élection de son nouvel exé- 
cutif. 

Au déjeuner les invités d'hon- 
neur suivants étaient présents: le 
R. P. D. Jubinville, OM, Mme 


ce 
LE COMITE. 


Au Club du Sacré-Coeur 


LIGUE DE CINQ QUILLES 


Position des équipes James Prendergast, patronnesse, 

3 P. Moy. Mme P. L'Heureux, présidente 

Lalonde 11 1 681! honoraire, Mme F. R. Ritchie, 
Les Jeunes 10 2 721 présidente du “Local Council of 
Rhéaume 5 7 728, Women”, Mme V. Fabris, prési- 
Frey & 7 668! dente du “Catholic Women's 
Blanchard 3 9 673! League”, Mme A. Carignan, pré- 
Comeau 2 0 753!sidente des Dames de Ste-Anne 


Mme F, Bois- 
selle, présidente des Dames de 
Ste-Anne de St-Boniface, 
B. De Denus, Mme G. C. McLean, 


Hautes 3 parties d'équipe— | u Sacré-Coeur, 


| Rhéaume, 2674 
Haute partie d'équipe—Rhéau- 
me, 962 


Mme | 


Mme J.-B. Poitras et Mme E.-T.| 


Mme E.-T. Etsell à été élue 


la Fédération 


de 


cartes 


Deux parties 


permirent de remettre un chèque 
trés substantiel au R. P. Jubin 
ville, du Sacré-Coeur, en deux 


occasions différentes au cours de 


l'année: ces parties de Cartes à 
vaient été organisées par Mme 
P Lévesque, l'infatigable organi- 
satrice du Sacré-Coeur 

Un “Telephone Bridge” fut 
aussi organisé par les membres, 
et. un Certificat d'épargne de 


guerre de $5.00 fut donné comme 
| prix. 

| Un don de $5.00 fut voté au 
| Cercle Faroissial de St-Boniface 
lors de s1 première partie de car- 


tes, et $500 au “H.MCS. St 
| Boniface”, 

| La Fédération apportait sa 
quote-part à plusieurs thés au 


|cours de l'année; mentionnons le 
| thé de l'Aide à la Russie, tenu à 
la résidence de Mme K. F, Mc- 
| Williarns, auquel la Fédération 
lenvoyait 8 grandes caisses de 
| linge usagé, et le R. P. Jubin- 
ville apportait au nom du Sacré- 
Coeur 8 autres caisses. Ce linge 
| avait été recueilli par les élèves 
de l'Académie St-Joseph. 

Mme J.-E, De Gagné organisait 
les collectes suivantes: (Good 
Neighbors' Tag Day, Army Tag 
Day, Navy League, ILO.DE,. Aid 
to Russia, Aid to China, Nor- 
| wegian, Queen's Canadian Fund, 
| Dé Gaulle, en plus du Commu- 
|nity Chest et de la Croix-Rouge 
| [Suite à la deuxième page] 


À | 


/ 


|Chevaliers | 
| de Colomb 


Conseil Provencher 


"LA:RIDERTE ET LE-PATRIOQTE 


{| 4 


Dépenses de voyage de 
nos ministres à Ottawa 


OTTAWA Les dépenses de 
vovage des membres du cabinet 
[ex : l'année fiscale se 
t : 31 mars 1943, se sor 
| | à 527,000, en plus des 
52.000 inistres re nt 
” allok pour leu 

% | se distribue ce 

al: agriet $2,661.42; finan- 
$870: pê ries, l'hon. M. Mi 
1, $103228 ‘’hon., Ernest 


nd, $967.72: justice, 


$742 04 


ail, $2,196.19; mines et res 
ces, $1,450;: munitions et ap- 
provisionnements, $2,575; défense 
nationale: armée, $2021.24: ma- 
rine, $500: aviation, $2,778.08; re- 


venu national, $1,070; services na 
tionaux de guerre, l'hon. H. Thor 
$650: l'hou. M. La Flèche, 
5.30: pensions et sante natio- 
, $1,790: postes, $1,570.05; tra- 
publics, Alphonse 
r, $1,193; secrétariat d'E- 
, $765: commerce, $2,350; trans- 
$967 


Mgr McGuigan 
parle du rôle du 
Canada français 


TORONTO 
C. McGuigan, 
ronto, a insisté tout spécialement 
sur le rôle initiateur du Canada 
français, au cours de son discours 
marçquant l'ouverture du congres 
des sociologues, à Toronte, sous 
| les auspices du comité épiscopal. 
| Des 150 délégués religieux et laï- 
ques, on remarquait 38 délégués 
de la province de Québec. 

S. Exc. Mgr McGuigan, qui a 
parlé en français et en anglais, 
la déclaré que ce rôle initiateur 
u Canada français apparaît sur- 
|tout des développements corpo- 
| ratifs, des organis 
| sionnelles et du maintien, par une 
admirable oeuvre de colonisation, 
| du sens profond de la vie rurale. 
| Il a aussi expliqué que le but 


l'hon. 


S. Exc. Mgr James 


archevêque de To-| 


ations profes- | 


Plaques de rechange ‘Red Spot 


Hautes 3 parties individuelles— 
Thérèse Gorman, 590; Gérard 
Lalonde, 706, 

Haute partie simple — Thérèse 
Gorman, 242; Gérard Lalonde, 
300. 


LE MANITOBA EST 


Etsell. Mme J.-E. De Gagné pré-| 


sidait. 

Sur l'invitation dé Mme De 
| Gagné, le R. P. Jubinville adres- 
sa la parole aux nombreux con- 
vives, les félicitant et les encou- 
rageant à continuer leur beau 
travail. 


Tel qu'annoncé, notre banquet 
[mixte aura lieu mardi prochain 
Île 15 février, vers 8 h. 15 p.m. 
à l'hôtel Marlborough. Outre un 
bon repas, on nous promet que les problèmes sociaux d’'après- 
| plusieurs artistes prendront part | guerre relatifs at travail et à la 
[au programme. Le prix d'entrée | vie rurale, et trouver quelles so- 


lest réduit à sa plus simple ex-|lutions pratiques l'Eglise peut, à 


des exposés préparés d'avance, 


sans cérémonie compliquée, 


l'aide de ses principes, apporter 


du congrès n'était pas d'entendre | 


mais bien de discuter librement, ! 
sur | 


Mme Ritchie, du “Local Coun- 
cil”, et Mme V. Fabris, de la 


TRES INTERESSE À 
CETTE CONFERENCE | “Catholic Women's League”, of- 
| frirent à leur tour leurs félicita- 


WINNIPEG — Le premier mi-|,. : 
nistre Stuart Garson + Manito- | tions pour les vingt années de 
ba, a dit récemment au premier | RUN dou ind db. 
ministre King dans une lettre que | pêche d'Ottawa nous arrivait. En 
| le gouvernement du Manitoba est | voici le texte: 
| très intéressé à la conférence en- | , rè 
tre le fédéral et les provinces an- A l'occasion assemblée an- 


Lousid on chabre Gi dont nuelle et vingtième anniversai- 
mer , re de la section Winnipeg-St- 


rs ’ Boniface, les membres du Bu- 
| "En Frs ES. Les reau de Direction offrent féli- 
| province, dit-il, les ressources’ fi- citations et voeux de prospéri- 


| nancières du‘ Manitoba doivent té et succès, 

être augmentées par les octrois Mme P.-E, Marchand, O.B.E., 
fédéraux, sans quoi nous devrons £ # 

transférer du Manitoba au fédéral DIÉROR IS REMRREES, 

une grande partie de ce qui est Mme E.-T, Etsell, lère vice- 
| maintenant la responsabilité cons- | présidente, offrait à Mme De Ga- 
titutionnelle du Mani*oba pour le | gné, présidente sortant de charge, 


[pression et vous n'aurez qu'à | 
| présenter votre carte de Cheva-| 
Ilier pour y assister avec votre! 
| épouse ou amie. Vu les restric-| 
tions de guerre qui limitent le 
nombre de convives, nous vous 
conseillons de vous rendre à bon- 
ne heure. | 
L 1 
L'initiation demeure fixée sous! 
le 20 février prochain. Les de-| 
mandes d'admission sont assez! 
nombreuses jusqu'ici mais nous 
demandons à tous nos membres 
du Conseil et des sous-conseils de 
faire encore un dernier set | 
pour nous tenir à la hauteur de] 
nos succès de l'an passé. En- 
voyez-nous ces demandes au plus 
tôt. Il y aura des surprises à cette 
initiation tant pour nos candidats 
que pour nos membres. Travail- 
ions ferme afin que notre Con- 


à ces problèmes. 


L’escadrille 
d’Albert Houle 
se distingue 


L'escadrille de chasse “City of 
Windsor”, dont le commandant 
est le chef d'’escadrille Albert 
Houle, D.F.C. de Massey, (Ont.), 
continue à se distinguer en Italie. 
En sept jours, depuis le dernier 
débarquement allié sur ce théà- 
tre de guerre, Houle et ses hom- 
mes ont abattu plus d'avions na- 
zis que n'importe quels autres 
pilotes du désert en si peu de 
temps. Ils ont compté quatre vic- 
toires certaines, ont probable- 
ment abattu deux autres avions 


en toile. Prix de 


19,701 mariages 


OTTAWA — Les naissances vi- 
vantes au Canada pendant le pre- 
mier trimestre 1943 se chiffrent 


programme d'après-guerre.” 


ON DEMANDE DE L'AIDE 
FEMININE 


Un manufacturier désire donner du 
travail de couture facile à des per- 
sonnes qui ont une machine à coudre 
chez elles et qui pourraient le faire 
à la maison, Ce travail ne dépas- 
sera pas 24 heures par semaine. 
S'adresser à boîte 19, La Liberté et 
le Patriote, Man. 


Café Waldor£ 


344, rue Main Winnipeg 
L-H GAUTHIER, prop. 
Pour votre satisfaction! 

Prenez l'habitude de prendre vos 

repas au restaurant WALDORF 
is sont servis à des prix populaires 
Service courtois — Installation 


moderne — 

Une salle de banquet peut être 
retenue pour différentes occasions 
Beau choix de pâtisseries 
tee 


$1.25 


Voici une nouvelle peinture à l'eau qui donne un 
Elle se vend sous forme de pâte; vous il 


fini mat-soie. 
n'avez qu'a y ajouter 50°: 
ètre employée. (On peut 
jours après qu'elle a ete 


buff, vert, tan, rose, gris et 


couche. 


Service de 


ferronnerie 


mem 
ne 


VEOLINVA 


LUI 
, à 11 A a f 


1! J 


comprend les couleurs suivantes: blanc, ivoire, bleu, 


une surface d'environ 800 pieds carres, pour une 


Soyez satisfaits! 


Le gallon 
Er 


d'eau et elle est prête à || 
laver cette peinture 30 
appliquée. L'assortiment 


pêche. Un gallon couvre 


rue Main 


et Bannatyrne 


cordialement à venir voir nos nouveaux tissus pour 


inv 
MNT EL Dordesgus de printemps, ainsi que nos nouveaux modèles. 


Prix, $28.50 et plus 


| un joli souvenir au nom de la Fé- 
| dération comme appréciation du 
| Gagné depuis trois ans. 

| Mme P. L'Heureux, l'aïeule de 
‘la Fédération, donnait une très 
intéressante causerie sur les dé- 
| buts de la Fédération. Cette cau- 
serie est publiée plus bas. Mme 
Chauvière se faisait l'interprète 
de tous pour remercier notre fi- 
dèle conférencière. 


Le rapport annuel présenté dde | 


Mme J.-E. Cossette, secrétaire, é- 
tait des plus fournis et montrait 


que la Fédération ne se repose | 


pas sur ses lauriers. 

Comme par le passé, la Fédéra- 
tion offrait encore cette année 
une bourse universitaire au Col- 
lège et à l'Académie St-Joseph de 
St-Boniface, et à l'Association 
d'Education des Canadiens fran- 


beau travail fait par Mme De| 


seil devienne une force toujours 
| plus grande pour notre Ordre, 
notre Eglise et notre pays. 

L] . L 


| ennemis et en ont endommagé 
| quatre autres. Par contre, tous 
les pilotes de la “City of Wind- 
| sor” s’en sont tirés sains et saufs, 
| bien que certains d'entre eux se 
soient vus obligés de faire des 
| atterrissages d'urgence. 


PRISONNIER 
A  i 


Le métier du grand Jos. à 
des désavantages. “Imagine-toi, 
dit-il, pas moyen seulement de 

| s'informer de la santé d’un vieil 


ami sans laisser un soupçon 
| qu'on le mettrait en terre vo- 


(| 
l 
lontiers! | 
| 
| 


l’on ait connue depuis 70 ans. Ça, 
du moins pour le Manitoba où 
Îles ours ne se sont pas terrés 
| encore pour l'hiver. La Saskat- 
!chewan peut-elle en dire autant? 
| Albert pourrait, nous renseigner 
si on en entendait parler parfois. 


Et, en passant, des saluts frater- 


— | compositions françaises dans les 


cais du Manitoba. Des prix men- 


| suels furent aussi distribués pour BISTOURI. 


deux Instituts de St-Boniface « Démenti du 
l'école du Sacré-Coeur. 
Saint Siège 


| LONDRES—Un article de ré- 
| daction à l'Osservatore Romano, 


VOLCANO 


Limitée | qui suit: 

“Le fait est bien connu que le 
| Saint-Siège n'a pas la coutume 
de reconnaître les Etats ni les 
| formes de gouvernement qui sur- 
[| gissent au cours d’une guerre a- 
| vant que tout ait été düment ra- 
|tifié par les traités de paix.” 

| Des agences allemandes préten- 
| dirent récemment que le Vatican 
avait reconnu le régime qu'ont 
Le” les Japonais aux Philippi- 
nes. 


Montreal 


St-Hyacinthe || 


W. Girouard, 


gérant général] 


Foyers mécaniques 
Bouilloires Fournaises 
Réchauds Chaudronnerie 


Henri D'Eschambault, 
Limitée 
Représentants locaux 


. 


Attention Mesdames! | 
Tonifiez votre peau avec la 
CREME MORFOSA 


Cette crème embellit et nourrit la peau en même 
temps: elle donne aux tissus usés une nouvelle 
beauté en enlevant les comédons, les pustulés et les 
taches de la peau. Prix, $1.00 


LA POUDRE LIQUIDE ‘’MORFOSA" 


donne une dernière touche ce beauté, qui dure toute 
la journée. Prix, $1.25 


Se vend chez T. Eaton Co. Ltée 


THE DUFFERIN DRUG STORE 


239, ave Dufterin Près de la rue Main 


À. 


200 AVENUE PROVENCHER 


nels à nos frères de l'Ouest. | 
| 


| journal officiel du Vatican, dit ce | 


Le sergent de section Armand- | 
| J. St-Pierre, fils de M. et Mme 
| L. St-Pierre, 784, avenue Jessie, 


à 68,577, soit à peu près l'é- 
quivalent d'un taux annuel de 
23.6 par mille de population, 
comparativement à 65,849 et un 
taux de 22.9 le premier trimestre 
de 1942. Les naissances illégiti- 
mes se chiffrent à 2,994 soit 4.4 
| p.c. des naissances vivantes com- 
: parativement à 2,997 et un taux 
| de 4.6. Il y a eu 1,773 mort-nés ou 
125.9 par mille naissances vivan- 
|tes comparativement à 1,824 et 


: | un taux de 27.7. 


Les décès se chiffrent à 31.- 
294, soit un taux de 10.8 par mille 
âmes comparativement à 29,474, 
et un taux de 10.3. 

L'accroissement naturel pour 
le trimestre fut de 37,283, don- 
nant un taux de 12.8 par mille 
âmes, comparativement à 36,375 
et un taux de 126. 


Les décès au-dessous d'un an 
se chiffrent à 4,128, soit un taux 
de mortalité infantile de 60 par 
mille naissances vivantes. Ces 


Winnipeg, qui avait été porté dis- 
paru il y a quelque temps, est pri- 
sonnier de guerre. 

Le sergent de section St-Pierre, 
qui est âgé de 20 ans, est né à St- 
Boniface et a fait ses études à 
l'Académie Provencher. Il s’est | 
enrôlé dans l'aviation canadienne | 
au mois de décembre 1941, Il gra-! 
dua comme observateur à l'école | 
d'aviation de St-Jean, en octobre | 
1942; un mois plus tard il était! 
envoyé outre-mer. 

Outre ses parents, M. et Mme| 
L. St-Pierre, il a 4 soeurs. | 


Augmentation des cas del 


1 


TORONTO — Le Dr Gordon 
Bates, président de la Ligue d'ny- 
giène du Canada, a déclaré ré- 
cemment que, depuis six ans, à 
Toronto, il s'est produit une sé- 
rieuse augmentation des cas de 
syphilis. 

À une réunion tenue sous les 
auspices de la Ligue à l’occasion | 
de la journée d'hygiène, le Dr| 


| 


| Bates a dit qu'on a rapporté, en| 


| 1937. 


1943, 995 cas de syphilis à son! 
début et 3,752 cas de syphilis a- 
vancée Torontu, comparative- 
ment 373 cas de début de 


maladie et 3,266 cas avancés, en 


à 


à la 


ST-BONIFACE 


chiffres se comparent à 3,756 dé- 


cès et un taux de 57 la période | 
correspondante de 1942. Il y a eu | 
2,063 décès en moins d’un mois! 


ou 30 par miile naissances vivan- 


tes comparativement à 1,963 dé- 


cès. 


Le nombre de décès attribua- | 


bles à certaines causes, le pre- 
mier trimestre de 1943 est comme 
suit (les chiffres de la période 


correspondante de 1942 parais- | 


sent entre parenthèses): Fièvre 
typhoïde et paratyphoïde, 23 
(21) ; Scarlatine, 43 (44) ; Coque- 


luche, 135 (107); Diphtérie, 86! 


syphilis à Toronto | (78) ; Tuberculose, 1,537 (1.527) ; 


Grippe, 760 (469); 
{(—); Rougeole, 30 


Variole, 
(43); 


BOOTH FISHERIES CANADIAN 
CO. LIMITED 


Winnipegosis, Man. 


et 
Mafeking, Man. 
POISSON FRAIS GELE 


Pxpéaites pren te 
Muge (mullet) rond, 3c A livre 


Muge sans tête, 4c la livre 
Muge sans tête, apprêté, 514c la livre 


Muge rond ‘“jumbo”, 4c 

“Tulibee” rond, 7e la livre 

“Jacks” ronds, 9%4çc la livre 

“Jacks” sans tête, apprétés, 
la livre 

Commandez votre poisson du poste 

le plus rapproché de votre station. 


la livre 


10:5e 


Taillés à la main d’après vos p 


POUFS (HASSOCKS) 
pour votre salon 


Pour donner du confort, de la beauté 


Statistiques vitales pour le 


premier trimestre de 1943 |pour les Anglais 
Il y a eu 68,577 naissances, 31,294 décès et 


Polio- | 


Winnipeg, Man. 11 février 1944 


Maintenant plus que jamais il importe que 
vous mainteniez votre poêle électrique en bon 
Les plaques de rechange “Red Spot” qui 
chauffent rapidement vous faciliteront votre 


état. 


tâche. 


9-10 pouces, chacune 57.95 
73%4-8V2 pouces, chacune 56.25 
6-7 pouces, chacune  $5.95 


GARANTIES POUR UN AN 


Nous garantissons de 


et d'installation. 


NOTE — Avant de placer votre commande pour des 
pièces de rechange, nos emplovés pourront faire un 


examen de votre poêle, si vous le désirez 


faire cet examen et pour toute autre inspection qui 
pourrait être faite, quand aucun travail spécial n'est 
exécuté, sont de S$1.00 pour la ville et les faubourgs 


seulement. 


Section des poëles électriques, 


et de la gaieté à votre salon, achetez 
un pouf. Formes rondes au carrées, avec 
dessus genre coussin ou avec pompons. 
Modèle ‘grosse pomme”. Finis en cuir ou 


$2.89 . $15.00 


Section articles de fantaisie, 


2e étage, Donald 


Peut-être que votre poêle a besoin de 


remplacer 
plaque ‘‘Red Spot” installée correctement, qui vient hors 
d'usage avant d'avoir servi une année complète 
garantie ne comprend pas cependant les frais d'inspection 


#T, EATON Cu 


n'importe quelle 


Notre 


Les frais pour 


3e étage, centre 


myélite aiguë et polloencéphalite, 
3 (8); Cancer, 3,425 (3,341); Lé- 
sions intra-craniennes d'origine 
vasculaire, 2,612 (2,362); Mala- 
dies du coeur, 7,863 (7,553) ; Ma- 
ladies des artères, 695 608); 
Pneumonie, 2,222 (1,807); Diar- 
rhée et entérite, 322 (358); Né- 
phrite, 1,953 (1,929); Suicides, 
167 (183): Homicides, 22 (21); 
Accidents de véhicules-moteur, 
208 (290) ; Autres morts acciden- 
telles, 1,281 (1,251). 


Fr réclame le 3 
service obligatoire 


LONDRES — Sir Thomas Mo0o- 
re, conservateur, a demandé à la 
Chambre des communes d'ordon- 
ner après la guerre que tous les 
garçons de 17 ans et demi soient 
convoqués sous les drapeaux pour 
faire un stage dans la ‘Home 
Guard’, de façon à ce que l'An 
gleterre ait une force de six à 
sept millions d'hommes pour as- 
surer sa défense. 

Il à approuvé le service volon- 
taire en temps de paix pour tou- 
tes les forces expéditionnaires 
britanniques: il a ajouté qu'on 
devrait reviser le statut de la 
“Home Guard’ pour en faire un 
corps plus national que ia vielile 


Il y a eu 19,701 mariages, soit | milice territoriale, 


un taux de 6.8 au lieu de 20,678, 
ou un taux de 7.2 le premier tri- 
mestre de 1942. 


TWINNIPEG—Un incendie d'o- 
rigine inconnue a détruit 10,000 
uniformes de la force aérienne et 


causé des dommages estimés à| 
$75,000 dans le local à trois éta-| 
ges de la Fort Garry Dyers and | 


Cleaners Company, samedi soir. 


Des représentants de la com-| 
pagnie disent qu’elle avait un! 
contrat pour nettoyage avec le! 


C.ARC. 


AUBAINES SPECIALES 


Garde-rubes à 1 porte, en bois fini 
contre-plaqué, $12.50; autres garde- 
robe: à 2 portes, finies noyer contre- 
plaqué, $18.50; une glacière neuve 
à air-climatisé, qui a servi pour 
fins de démonstration, prix régulier, 
$89.50; spécial, 869.50; tables À abat- 
tants (gate-leg) finies en joli noyer, 
prix spécial, 82250; chesterfield en 
velours rouge-vin, doubles ressorts, 
prix spécial, $89.50; lits de bébés, 
complets; prix spécial, 87.50. 


MANITOBA FURNITURE 
355, avenue Ellice 


95 et 


Nos coiffeuses expertes 

vous aideront avec un 

soin tout particulier à 

résoudre vos problèmes 
au sujet de l'ondulation per- 
manent®, 


Ste 2, Edifice Stobart 


\ouvelle coiffure “feather bob” très jolie 


Permanentes 


qui vous rendront élégantes 
pour toute occasion 
aux mêmes prix réduits! 


(près du Lyceum) 


GUARANTEED Wave Shop 


ropres mesures. 


Clement Attlee, vice-premier 
ministre, a dit que ces sugges- 
tions étaient prises en bonne no- 
te, mais qu'il ne pouvait dire si 
elles seraient acceptées. 


ON DEMANDE DES OEUFS POUR 
LES FAIRE COUVER 


Nous désirons acheter les oeufs de 
toute la saison pour les faire couver, 
Ils doivent venir de troupeaux ap- 
prouvés par le gouvernement, Nous 
paierons les plus bauts prix, Ecrivez- 


nous aujourd'hui pour obtenir notre 


liste de formule 
d'achat. 

Hambley's Chick Zone 
Ce tonique sauve la vie des pous- 
sins, Mettez-en 1 c. à thé dans une 
pinte du premier breu7age que vous 
donnez au poussin; il stérilise son 
appareil digestif si délicat, 12 on. 
15c franco; 6 on., 40c franco: gran- 
deur 40 on., $8100 (frais de transport 
en plus}: 134 gal,, $1.50; 1 gal,, 52.75 
(frais de transport en plus). 
Hambley's Sunshine Chick Starter 
C'est une nourr'ture mélangée avec 
soin, complète, qui contient 21 in- 
grédients: tout ce dont le poussin 
a besoin, #35 le 100 liv.: $200 le 
50 liv.: $1/00 le 25 liv, f0.b, aux 
établissements suivants: 


J. J. HAMBLEY HATCHERIES 


Winnipeg, Régina, Saskatoon, Calgary, 

Edmonton, Brandon Portage, Dauphin, 

Swan Lake, Boissevain, Abbotsford, C.B. 
Port Arthur, Ont. 


prix et notre 


Le 


.30 


Shampouing 
Ondulation et ondulations 
garantie à la main 


60oc 


Tél: 96 090 


C'est obtenir le plus nouveau aux plus bas prix 
. que d’acheter chez Huot... $28.50 «t plus : 


